
TEMPÉRA TIRE
Vents modérés de l’est; la plupart du 

temps beau et modérément chaud; averses 
dans le sud-ouest ce soir. Jeudi, partiellement 
nuageux; averses intermittentes, surtout 
dans le sud-ouest; pas beaucoup de change­
ment dans la température. LaTribune CR Al\ DE SAGESSE

S« contenter de Urc le» rhote», c’e»i écrire %ur k 
table, le» arranger toi-même et le» digérer par écrit 
»elon ton goût et ta méthode particulière, c est gravei 
•ur rairain.
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ASSASSINAT OU NOYADE A MAGOG
LE CADAVRE 
D’UN VIEILLARD LA GUERRE CIVILE GRONDE EN FRANCE

EST REPFCDE L’ALLEMAGNE
CRAINT LA 

RÉVOLUTION

DÉPLOIEMENT MILITAIR E EN FRANCE

P. Francoeur, un rentier 
de 79 ans, portait une 
blessure à la figure et 
reposait dans trois 

pieds d’eau.
AUTOPSIE

Le Dr Fontaine, médecin- 
légiste, et la Sûreté Pro­
vinciale sont appelés 

sur les lieux.
VIF EMOI

Devant la menace d’une révolte armée, le gouverne 
ment lance une nouvelle campagne pour écraser 

toute opposition. — La campagne s’intensifie 
contre les catholiques et les juifs.

(Spécial à la “Tribune’ >
MAGOG. 7. — Le Dr Rosario 

^ Fontaine, médecin - légiste provin­
cial. est attendu à Magog dans le 
cours de l'après-midi pour prati­
quer l'autopsie sur le corps d’un 
homme de 79 ans, M. P. Francoeur, 
rentier de cette localité, qui a été 
trouvé ce matin dans deux ou trois 
pieds d'eau dans la rivière Cherry.

Les autorités policières se deman­
dent s’il s'agit d'un meurtre ou 
d’un accident, comme la victime 
porte à l'oeil un ecchymose avec en­
foncement. Dans l'opinion du D: 
Bowen qui a été appelé sur les lieux 
la victime se serait blessé en tom­
bant et le détective Gustave Mas- 
•ue. qui a été appelé dans le cours 
de Tavant-mldi sur les lieux par le 
chef de police Demers, ne croit pas 
non plus qu’il sagisse d’un meur­
tre Tout de même, le Dr Fontai­
ne a été avisé et il pratiquera l'au- 
topsie aujourd'hui.

La découverte du cadavre a été 
faite ce matin par un laitter de Ma-

"AFFLUENCE INDESIRABLE”
(Par Helvin K. Whiteleather, 

de la P. A.)
BERLIN, 7. — Un communique 

officiel proclame aujourd'hui que 
dautres “mesures” seront prises 
pour faire cesser l'affluence des 
“éléments indésirables ", surtout les 
Juifs, qui viennent se réfugier à 
Berlin.

Maigre un avertissement lancé la 
semaine dernière, les réfugiés arri­
vent en si grand nombre que les 
autorités de la capitale ont décidé 
de sévir. Le ministère de la propa- 
grande et la presse municipale ont 
fait le 31 juillet la déclaration con­
jointe suivante:

“L'a vertisst ment le plus urgeni 
s'adresse aux non-aryens, contre 
leur venue à Berlin.”

Le manifeste déclare que “comme 
cette affluence est entièrement in­
désirable et contraire aux mesures 
du gouvernement du Reich ", les 
Juifs nécessiteux et leurs familles I 

1 qui viendront dans la capitale rece- !

la crainte d'une révolte armée, dont 
les ferments existent déjà en Alle­
magne.

Les autorités ont adopté hier 
d’autres mesures contre les éléments 
radicaux, religieux et “réactionnai­
res”.

Un communiqué du ministre de la 
Justice. Franz Guertner, redoute 
une révolte dirigée par certaines 
“organisations ennemies de l'état”. 
Il a ordonné l'application Impitoya­
ble des lois contre la possession il­
légale d'armes, et 11 a accusé des

♦ A suivre en page 7)

Voulez-vous voir 
le monde dans 

1,000 ans
O suffira de vou» rendre dans 
un laboratoire et de vou» y 
faire geler dur * en Indiquant 
le moment où vou» voulez 

re*ftii»< lier !

EMEUTES A 
PADIS El EN

Toute une journée et une 
nuit de désordres lais­
sent un mort et une 

vingtaine de bles­
sés à Brest.

LE DRAPEAU ROUGE

(Presse Associée)
BERKELEY. Calife 7. - Vouicr- 

vous voir le monde dans 100 ans et 
même 1,000 ans d aujourd'hui?

Le jour s’en vient peut-être, dit 
le Dr Robert E. Cormsfu savant de 
Berkeley, ou un homme ira tout \ A nariq Ipq pmnlnvPQ r* simplement dans un laboratoire se A Pdris» ies employes OU 
faire geler solide, et se faire mettre 
de côté avec une étiquette indi­
quant quand il veut se fane dége­
ler.

transport se montrent 
menaçants et les ma­
rins refusent leur 

enveloppe de 
paie.

SUR LE QUI-VIVE

Le président Lebrun a assisté à Paris a une imposante parade des forces militaires, navales et aé­
riennes de la France. On voit ci-dessus les chars d'assaut défilant tous l’Arc de triomphe aux 
Champs-Elysées.

Le Dr Cornish croit possible un j 
sommeil de cent ans, en com men- j 
tant les expériences du Dr Ralph ;
Willard qui a ramené à la vie un 
singe gelé pendant trois jours.

"On sait depuis longtemps que (P.-C.-Havas).
des petits poissons gelés durs puis PARIS, 7. — Les désordres qui se 
dégelés, continuent de vivre?’. «ont continués toute la Journée

r J , d’hier et toute la nuit, À Brest, et
Le Dr Wülard est le premier 4 ont fait une perte de vie et une

faire cette expérience sur un anl- vingtaine de blessés, ont cessé a
mal à sang chaud".

Vives représentations de Londres à l’Italie
gog M. Weilie Corriveau. près du 
pont de la route Magog-Montréal 
Avertie de la découverte, la police 
a'est immédiatement rendue sur les

\Tont des soins pour leur santé 
mais aucun autre secours public, et 
seront renvoyés de la ville aussitôt 
que possible.

tor,* On compte apparement sur les
Cabana et Bowen ont constaté la 1 ^
blessure a 1 oeil eauche pour qu eUes J°ucnt u nrôle lmïx>r-blessure a i oeu gauene. , tam dans nouvelle reprise dç

D après les autorités pouciêrcs ja campagne contre les ennemis de 
M. Francoeur était parti de chez rétat”.

^ ui vers une heure et demie hier 
\ après-midi en disant qu il allait Les films juifs

rendre visite à un M. Bouchard, un J i _______
cultivateur qui demeure sur la rou Hans Hinkel, le dictateur de lart traitement de famine navé 
te de Montreal, mais comme on ne non-aryen, a annoncé que les nazis p *
l'attendait pas avant quelques jours, accepteront encore les films de ci­
ta famille n'était pas inquiète de néma des Etats-Unis et dautres 
lui. L'accident se serait produit Pays, dont les auteurs, les acteurs et 
dans le cour» de la soirée ou tard les producteurs sont des Juifs, 
dans l apres-midi. car le corps pa- 1 l** Dr Paul Joseph Goebbels. mi­
rait avoir demeuré plusieurs heures nistre de la propagande, avait au­

paravant demandé aux membres du 
parti nazi de ne pas protester con­
tre les films juifs étrangers “parce 
qu'il est nécessaire d'admettre ces 
films afin de vendre les nôtres à

Le ton de la presse italienne à l’égard de la Grande Bretagne 
tombe sur les nerfs de celle-ci. — Mussolini reste sourd 

aux plaidoyers pour la paix et continue la mobilisa­
tion de ses troupes. — La France pencherait de 

son côté. — MacDonald dirigera les négocia­
tions à la plarr de Baldwin.

dans l'eau.
Le défunt laisse trois füs. MM 

Eudore. Denis et Germain Fran* 
coeur, et trois filles. Mmes M-R I 
Langlois, R. Charland et A. Bou

\ L’ECOLE
aux institutrices est dénon 
cé au congrès des institu­
teurs à Ottawa.

CONTROLE FEDERAL

UN FILS DU NEGUS EN REVOLTE

Un complot infernal 
mis à jour au Siam

Un groupe d’officiers de l’année avaient conçu le dessein de 
renverser le gouvernement et de massacrer en bloc 

les représentants officiels.

rassa.

CONSPIRATEURS 
CONTRE HEPBURN

Deux individus devront subir 
leur procès pour avoir es­
sayé d’intimider le premier 
ministre de l’Ontario.

(Pressé Canadienne).
ST-THOMAS. Ontario. 7. — Le 

premier ministre Mitcheil F. 
buru, de l’Ontario, fut le princi­
pal témoin de la Couronne. ici, 
hier, dans la cause de Henry M. 
walker et Arthur Leakey qui de- 

-A r nt sabir leur procès en Cour 
Éüpréme pour extorsion. Le pre­
mier ministre a déclaré, à l’enquê­
te préliminaire, que Walker et 
Leakev l’avaient tellement inquiété 
par leur* menace* contre sa famil- 
U, le printemps dernier, qu’il 
avait dû placer des hommes pour 
surveiller sa résidence, dans le 
comté d’Elgin, pendant plusieurs 
nuit*. Walker est sous le coups de 
cinq accusations dont une de faux
S rétextes. Leaky n’est accusé qu« 

’avoir voulu extorquer de l’ar*

(Presse Canadienne). 
OTTAWA, 7. — La Même con­

férence annuelle de la Fédération 
des instituteurs du Canada se con­
tinue aujourd’hui. Sous la prési­
dence de M. J. R. Mackay, de 
Saskatoon, les instituteurs, repré­
sentant toutes les provinces du Do­
minion, discutent leurs différents 
problèmes et le moyen de les ré­
soudre.

Hier soir, les instituteurs ont 
entendu le Dr J. H. Putnam, ins­
pecteur en chef des écoles publi­
ques d’Ottawa, approuver la 
suggession de M. Mackay que les 
districts scolaires soient agrandis 
et renferment de 75 à 100 écoles 
dans les districts ruraux. Il veut 
même que le nombre en soit de 100 
à 200. Il convient aussi avec M.

Lord Linlithgow succédera à Mackay que la taxe sur la proprié- 
, , té pour les écoles a manqué sonlord w imngdon en avril but.

l’étranger”.

P.-C.-Havât)
BERLIN. 7. — Une nouvelle cam­

pagne, destinée à écraser toute op­
position organisée contre le 3e 
Reich, a été lancée Ici hier soir, a- 
près qu’un membre du cabinet Hit­
ler eût exprimé presqu’ouvertement

L'INDE AURA UN 
AUTRE VICE-ROI

' Presse Associée) une grande transformation. A A-
LONDREE 7. — Un personnage lexandrie et autres ports, les auto­

officiel a révélé aujourd'hui que te ! rités italiennes sont à noliser tous 
gouvernement anglais a fait de les vapeurs disponibles pour servir 
“vives représentations” à ITtalie te de bateaux de transport.
25 Juillet à propos des * récentes personnages officiels est!-
violences de la nresse italienne con- ment qu au coun dcs ^ demiers 
tre la grande-Bretagne. mojs je gouvernement italien a

Ces représentations ont été sou- payé à l'administration du canal de 
mises à 1 ambassadeur Grandi d’I- Suez des droits de passage de $10.- 
talie par les autorités officielles, au 000,000 pour ses transports militai- 
ministére des affaires étrangères, et res.
l'ambassadeur a promis d'aviser Les cercles maritimes de ce port 
son gouvernement de l’attitude an- de mer situé à l'extrémité nord du

canal, disent que les compagnies de 
Depuis, dit le même personnage Pétrole et de bois des Etats-Unis de 

officiel, le gouvernement anglais 1 Angleterre et d'autres pays refu- 
n’a reçu aucune réponse de l’Italie 5601 de vendre leurs produits aux

Italiens, à moins d être payés 
Par le canal de Suez comptant.

iPresse Associée)
BANGKOK Siam, 7. — Les au­

torités ont mis a découvert parmi 
les troupes de défense du Siam un 
vaste complot révolutionnaire des­
tiné A renverser le gouvernement et 
massacrer en bloc ses représentants 
officiels.

Les dépêches mandent que beau­
coup de sous-officiers, qui proje­
taient d'arrêter et tuer leurs supé­
rieurs, d assumer le commandement 
de l'armée et de semparer de l’ad­
ministration, ont été arrêtés.

La prompte intervention du gou­
vernement a apparemment fait 
échouer le complot. On croit que la 
situation ne deviendra probable-

Appel aux armes REPUBLICAIN ELU
OU RHODE ISLAND FORTIFICATIONS

1936.

fpar câble A la P. C.)
LONDRES. 7. — Le poste admi­

nistratif le plus difficile à remplir, 
dans le gouvernement britannique 
celui de vice-roi de l’Inde, a été 
confié, hier soir, au marquis de 
Linlithgow’, âgé de 48 ans. Lord 
Linlithgow a été nommé en rem­
placement du comte de Willingdon 
dont le terme d’office expire en 
avril 1936. Quelque temps après 
qu’il aura pris son poste, peut-être 
un an. Lord Linlithgow deviendra 
le premier gouverneur - général 
d «ne Inde fédérée par la procla-

L’inspecteur d'Ottawa n’est pas 
de la même opinion que le pré­
sident en matière d’éducation. Il 
croit que la vie sociale au Canada 
est si variée que placer l’éducation 
de la jeunesse sous la juridiction

(Par J. A. Mills, de la P. A.)
PORT SAID. Egypte. 7. — Les

statistiques officielles révèlent au-j (Par C. H. Guptill. de la P. A.)
Jourd’hui que depuis les six derniers ! ROME. 7. — Le département de 
mis environ 240.000 soldats et la guerre a appelé sous les armes 
journaliers italiens ont passé par lr encore d’autres futurs officiers de
canal de Suez pour se rendre dans l'Italie même et de l'étranger au- ----- —
l'Afrique orientale. Jourd’hui. tandis que la population C. F. Risk, adversaire achar-

Au cours d’une seule Journée, ré- enflammée de nouveau par lordre * . l'administrationcemment. neuf navires italiens de Mussolini pour la formation de ne d€ I anminisiration
chargés de soldats aéroplanes de nouvelles division», accla-j Roosevelt, triomphe de
chars d’assaut et obus d'artillerie ** politique à l'égard de IT-
ont traversé le canal, de la mer thlopie.
Méditerranée à la mer Rouge Tous ^ offlclers en perspective

des classes de 1909 à 1914 (c'est-à-

l’aurore ce matin, tandis que le» 
préfets de tous les département» de 
la France convergeaient ver» Pari» 
pour discuter les moyen» de main­
tenir l'ordre dans le pays, vu le» 

I protestations contre les nouvelle» 
I baisses de salaire» et le» nouvelle» 
, taxes décrétée» par le gouverne­

ment.
i Le calme était parfaitement réta- 
J bli à Brest â 1 h. 30 ce matin.. H 
n’y avait que le passage intermit- 

j tent d’une patrouille armée et le» 
j débris jonchant les rues pour rap- 
' peler aux observa leur» qu’il s’était 

déroulé toute une journée de vio- 
! lent» conflit» entre les gréviste» et 

le» représentant» de la justice et de 
I l’ordre.

L« drapeau rouge
Un camion renversé a-, oc m rm 

ment pas critique, bien que les ml- mor<Tie bloquait î une des rue» m 
il ta ires patrouillent les rues de la ! ^ barricade de pierre» de pavage 
capitale > de débris en bloquait une autre.

Un tribunal spécial a été créé h^bres souvenirs de la bataille au 
pour faire subir leur procès aux ré- cour5 dc laquelle un ouvrier fut tué 
volutionnaires. ' ct neu* *arties mobile» et 13 civil»

^______ : blessés Un groupe de communiste»
.. , ^ „ i descendirent le tricolore et arboré-L ex-roi Prajadhipok du Siam, | rfnt *

qui, Jusqu a tout récemment était1
l'un des quelques rares monarques 
absolus de l’univers moderne. a 
abdiqué son trône le 3 mars, pour

La police a réprimé une tentative 
de manifestation de la part de 1.200 
employés de transport, à Pari», hier, 
et. les autorités se sont entourées deentrer dans la vie privée en qualité j ^aution5 5pécUlcs *aux ^ de 

de prince flukhodaya, l'un des “gen- ^ ££££%£ Von mande que
les équipages de la Ligne Française 
refusent leurs enveloppe» de paye 
renfermant la première réduction

tlemen-farmers” de l'Angleterre.
Le prince Ananda, âgé de 11 ans, 

le neveu de l’ex-roi, qui poursuit 
ses études à Lausanne, Suisse, a été 
proclamé roi. Un conseil de ré­
gence administre les affaires de l’é­
tat Jusqu’à ce qu’il atteigne sa ma­
jorité.

de 10 pour cent dans leurs salaire».

UN MISSIONNAIRE 
PERIT EN CHINE

Thon. Antonio Prince.

DE LA FRANCE Le R. P. James MacGillivray,
reliRieux canadien, a été 
victime des récentes inon­
dations.

Victimes de la malaria
• Presse Associée!

. . PROVIDENCE. RJ.. 7. — Le pre-
dire les hommes nés durant ces i mjer district congressiste du Rhode 

Mais tou» les transport» italiens nee»-là> qui n'avait pas terminé leur t8iand a tourné le do» aujourd’hui 
ne «'en vont pa» dans l'Afriquf cours d’officiers ont reçu l’ordre du au ..new deap’ mut élire à 1* 
oriental». Les statistiques démon- ministère de la guerre de le conti­
nent qu'au cours des trois demiè- nuer le 15 novembre, de sorte qu ils

Toute une série de forteresses 
souterraines ont été cons­
truites le long de la fron­
tière de Test.

Chambre des représentant»
(P.-C.-Havas*

PARIS 7. — Le vaste réseau des

(Presse Canadienne 
GLACE BAY.N.-E, 7. - Les pa­

rents du R. P James MacGillixTay, 
39 ans. missionnaire de Glace Bay, 
ont appris sa mort hier soir par un 
câblogramme venu de Lishui, pro«Washington un républicain adver-1 fortifications de la frontière fran

gent de M. Hepburn, en mai der- mation du bill accordant à l'Inde 
nier. on autonomie avec sauvegardes.

LA DA TE DE L ’ELECTION 
DOIT ÊTRE ANNONCÉE À 
OTTA WA CETTE SEMAINE

(Presse Canadienne).
OTTAWA, 7. — La dissolution du 

Parlement et la date des prochaines 
élections générales seront probable­
ment annoncées cette semaines Seul 
un retard imprévu dans la distribu­
tion de» liste» électorales pourrait 
-etarder 1» fixation de la date des 
élection»

à, des nominations, entre au- 
traà aux postes de sous-ministres 
des postes et de 1» Marine, seront 
probablement faites.

La dissolution et la date des é- 
lection» doivent être annoncée» en 
même temps et Von s'attend que 
rélee*1on aura lieu à l'un de» trois 
derniers lundis de septembre Les 
fltatut» exigent que te» élections 

un hindi Le remaniement

du cabinet, sera peut-être retarde 
Jusqu’à la veille de l’ouverture de 
la campagne conservatrice et 11 n'est 
pa» nécessaire qu’il précède la dis­
solution.

Les ministres qui ont démission­
né sont l’hon E N. Rhodes, minis­
tre des Finance», et Vhon Arthur 
Sauvé, ministre de» Postes, qui 
\iennent d'être nommés sénateurs: 
l’hon. R. C Matthews, ministre du 
revenu national, qui ne se présen­
tera pas de nouveau aux prochaines 
élections, et Ihon Alfred Duran- 
leau, ministre de la Marine, qui a 
été nommé Juge. L’hon. Hugh Ou-

APPEL A TOUS
LES LIBERAUX

M. Vincent Dupuis, candidat 
dans Chambly • Rou ville, 
préconise un front commun 
de tous les éléments contre 
le régrime Bennett.

Le luxueux paquebot italien 
“Victoria”, qui faisait autrefois les 
croisières de Gènes à Bombay, se 
rend à Massaua. Erythrée, comme 
navire-hôpital, après avoir subi

qu'officiers qui ont quitté le service si à l’élection congressiste spéciale hul dars
militaire en allant résider à l'étran- d’hier pour succéder au démocrate .

: qui remporta le «lège i la dernière ^ Plu8 ‘mportante de ces defen-
MacGillivray,
nouvelles.

attendent

CA suivra en page 7)
im. ! 863 de la frontière e*t la fameusede }1 majorité mu,alUe compoate d u.

ST*LAMBERT. Qué 7. — M 
Vincent Dupuis, député libéral de 
Laprsirle-Naplervllle au Parlement

Des millions donnés en 
cadeaux pour éviter la 

taxe sur les riches

n . M •éxle de forteresses souterrai-
h/ ffénémi nw reliée» entre elles et construitesde Wooneoclcet. trésorier généra* ^ ^ de frontl*„

de la France, de la Belgique à la 
Suisse.

de l’état du Rhode Island et par- 
j usan démocrate du “new deal” sur 
I lequel a roulé 1» campagne mou­
vementée. par une majorité de 
plus de 10.000 voix 

La votation, sauf les résultats de 
2 des 112 districts électoraux, en­
core à venir, a été la suivante 

Risk rép . 45.189 
Prince, dém., 34.012

La dépêche annonçant la mon 
du R P MacGillivray a été envoyé» 
par le P P. Morrison, un frère de 
Son Excellence Monseigneur James 
Morrison d’Antigonish, N -E . et qui 
est attaché à la même mission.

et candidat dans le nouveau com-j Rockefeller est en tête des donateurs, ayant fait un don de ri v n TT P T P fl TT P T A
$1.000,000 d'actions de la “Socony Vacuum Oil Compa- I m até de Chambly-Rouville aux pro­

chaines élections fédérales, a fait 
appel, hier soir, au club libéral an­
glais de Chambly-Rouville, .pour 
l'appui en bloc des libéraux “de 
toute nuance, race ou religion.”

M Dupuis a aussi demandé aux 
conservateurs “qui se servent de

ny- — La nouvelle taxe frappera aussi les donataires. MORT TRAGIQUE DU 
PRINCE MDIVANI

LE TARIFA FAIT PERDRE 
25 MILLIARDS PAR ANNÉE 
A UX NA T IONS DU GLOBE

WASHINGTON 7 _ U* direc­
teurs de compagnies et tes person­
ne» qui font de gros placement» ont 
donné en pur don de* RlUHona de 

leur bon sens pour juger les actes dollar* d’actions, ce» dernier* moi*.
du gouvernement*4, de l'appuyer 
dan» l’Intérêt du nouveau comté. 
“Ne me demandez pas de faire des 
promesses comme le candidat con­
servateur en a faites en 1930". dé­
clara l’orateur. "les conservateurs 
n'ont rien fait pour réduire les 
taux de péage sur les ponts avant la

thrie, ministre de la Justice, ne se > veille de.» élections. (Le» taux de
présenter» pas aux prochaines é 
lections et il acceptera un*- nomina­
tion judiciaire ou la présidence de

péage sur te pont Jacques Cartier 
qui relie Montréal à la rive sud 
au-dessus du St-Laurent, n ont été

i* rWnmteMon des r*h#mln» de F»r réduit» ou# rârrmmenM.

comme le révèlent aujourd’hui les
rapports soumis à la Commission 
des valeur» et des marchés

Selon le nouveau bill des taxes 
actuellement pendant au Congrès si 
l'on fait de semblables don» à l’a­
venir. il» seront passible» d’une 
taxe fortement augmentée.

John D. Rockefeller, fils, est en 
tête de la liste avec un cadeau de 
$1 000 000 d actions de Socony Va­
cuum Oil Company, fait en mars, 
♦andte oue Henr* S Fisher nrsai-

dent du conseil de direction de la 
compagnie McCall éditeur* de 
New-York, est au second rang avec 
un cadeau de $700 000 d'actions or­
dinaires de McCall, fait en juin.

D’aprrs la loi actuelle, la taxe ne 
frappe rue le» donateurs de sembla­
ble* cadeaux. Le taux commence à 
3-4 d'un pour cent sur les premiers 
$10.000 Imposables et varie Jusqu’à 
45 pour cent *ur tout ce qui dépas­
se $10.000.000 Mais le bill récem­
ment adopté par la Chambre impo­
serait également une taxe variant 
de 8 pour cent à 57 pour cent aux

(Presse Associée»
GERONA Espagne. 7 — Le ba­

ron Von Thysaen, époux de la ba*

WASHINGTON. 7 — Le secré- i M Hull n'a pas osé critiquer ort- 
taire d état. M. Cordell Hull, estime te écision du Danemark qu’il n'a
que la politique protectionniste à 
outrance des nations du globe a en 
levé au volume du commerce Inter

ronne Maud Von Thyssen. qui fut national une somme de $20.000.000,- 
blesaée dans un accident d'automo- Oüo à $25.000.000,000 par année.
bile, alors que le Prince Alexis 
Mdivanl trouva la mort a été inter­
rogé par la police, aujourd’hui, au

Il a fait cet estimé du coût de l’a­
bus des barrières tarifaires au cours 
d une conférence de la presse, en

sujet de cette affaire, mais re put réponse aux questions suscitées par 
fournir pratiquement aucune Infor- la rumeur que le gouvernement du 
mation sur l’accident. Danemark a décrété la suspension

Il rendit visite à sa femme à l’hô- du contingent sur l'importation des 
pital ou elle fut transportée après automobiles et parties d’auto* amé- 
1 accident te soir du irr «où* Elle | ricainea. de septembre à janvier 
souffrait d une fracture du crâne, t

pas encore apprise officiellement, 
mais tout de même il a déclaré que 
l'exercice arbitraire d une autorité 
semblable sur le commerce par les 
gouvernement» nationaux était l’un 
des facteurs qui avalent causé la 
dépression mondiale. Les Etats- 
Unis, dlt-U, cherchent à remédie! 
à oet état de choses ex. négociant 
des traités de réciprocité commer­
ciale avec les pays étranger». Il es­
père que le» nations adopteront un 
programme libéral et une plus i grande largeur de vue qui ra­

taout en réduisant les contingents de i é
personne» qui reçoivent de» dons et nn rapporte qu il n’• a aucune 1 Angleterre et de la France pour r#L. ,
•mWiMi* amé il oration dîna son Mat. la même périoda. » relèvement de» affaire*.
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PETITES ANNONCES
CLASSIFIEES

TARIF
DEUX BOUS Dl MUT. 

mu* p4i tn»«rti«a.
AVIS f«ire-p»rt. poor NAISSANCES 

FIANÇAILLES. PEOCHAIN8 y ARIA- 
OES MARIA».La. bLkVKL» AN NI 
VERS AIMES C.RASDMESStS. KLM ER 
CIEMENT8 POUR SYMPATBItft •' 
AUTRES 15 »oq> par inaartien aai«M' 
fnematt ordlnaira Ckaoaa addiiîo»-
■•I. 2 aoo*

AVIS de NAISSANCES. FIANÇAILLES 
MAKIAI.ES dt.aai paraître daiu U 
Chronique Sociale <1 M Hn—rtlaR-

LES ANNONCES deeant paraître LE JOUR 
MEME tarant re«.o*» 'ueqo*è # fc- I® do 
matin. POl R LE SAMEDI luaqa’è » h *• 
«endradi eoir Naae na pa««ana caraatir 
l’maartian dee annanrae racaaa apra» le* 
heures mentionnaaa

1 ES annonce# arart an titre en caractère 
plue rra» aérant factoreee lie Ulnaertion 
an plua de fannoBca

NOUS N’ACCEPTONS autan# amène# eo 
a«ia de naieaanre fiancalMee eu mariafe# 
rnmmaniquee par telephone oo par la 
poete a môme que ce ne aait par renne- 
mi*e de no# r«r**epondant* attitrée. I* 
en mi de même vat la» ada Mnan raa 
pnnaabla.**

usages a
Vendre

CflRUS
PROFESSIONNELLES

AVOCATS

FUNERAILLES DE 
MME J, ROUSSEAU

A Disraeli.

VOTRE

A louer
BuryyuK

BL'RLAL'X. dans IXdllioc Olivici à 
des prix ra^onnab.eA Baisse A 
1 epreuve du teu ei ayant service de 
voûte et d’a&cenfieur S adreiâer pai 
teiepDone au No 727. JJJ.C
SUITE de troJB Deaux bureaux 
magnifiquement éclaires en avant 
Edifice La Tribune, centre des 
affaL-es près du Bureau de Poste 
Banques etc Possession immediate 
al désiré S adresser a La Tribane

J-N.O

ChaUt

OCCASIONS EN ALTOS 
USAGES

Whippat. Catch. l»2f.
Ford. Coupe. 1931 
De Roto. Coupe. 193®
Ford Tuéor. 1933 
Diamond T. Camion. 1912- 
Pontiac. Sodan. 1921.
Ford. Ii * raseon lé père. 1929.
Auatin, routier#, 1934.
C.. M. C.. camion. 1929 
Studebaker, Sedan, 193®.

THE SHERBROOKE MOTORS.
LIMITED

22, rue MJnto. - Tels.: 731 A 732 
SHLRBROOKE.

POUR UN BON ALTO USAGE
/ Ford Roadater. 1911.

Oldamobila Sedan, 1929.
Chryalar Sedan I, 1932.
Cha>rolat coupe. 1929.
Chevrolet coach. 1939.
Hupmohtle Sedan, 193®.
Camion Charrolet, peur livraiaon.

Et aatrea cicellentca occaaiona.

CENTURY MOTORS LIMITED
73, nie Bel\edere-Nord. Tel. 2M2

N1COU LAZUEE 4» LANDRY
Edifice Olivier angle des rues 
WellingtoD et King Tél 727

GAGNE A DES MAR AIS, avocats
15. rue Welllngton-N Sherbrooke 
Tel 30. Bureau b Richmond rut 
Principale, en face du “Richmond 
Parage Tél 37

PANNETON A BOISVERT, avocats
49. rue King-O. Sherbrooke P Q 
Boite postale SU Téléphoné: 566 
Bureau a East Angus, samedi de 
4JO a 8.30 pm

Louis-Philippe CLICHE. B.A., LXT*
avocat et procureur Lac Megantic
P. Q

Voilà ce qui vous 
intéresse.

Ce qui nous intéresse, nous, 
c’est de vous aider à le réali­
ser. Notre journal, qui compte 
une vingtaine de mille lecteurs 
vous fournit le moyen le moins 
dispendieux d'atteindre un 
marché tout trouvé. Ce moyen 
ce sont les

Petite? Annonces

LA TRIBUNE

Divers

ASHTON-B. TOBIN. B.A* Avocat
Suite 7. Sdiftc* Rosenbloom 
66. rue Wellmgton-N Tél 623.

ASBESTOS
MARCEL BEDARD

Avocat.
162-A. me Boni beau. 

Telephone: Bell et Local.

INGENIEURS CIVILS ET 
ARPENTEURS

DUBCC A DCBl’C. ingénieur* 
diplômés Consultation Expertises 
Arpentage. Bornage Aqueduc 
Egouts Analyses Patentes Manu* 
factures- Plans Quantités et 
Estimes Edifice Olivier Chambre 
21. Tél 597 Res P8-W

MEDECINS

TROIS grands chaiets meublés, ca­
nots. etc . au grand Lac Brompton. 
près de la grève, a louer. Pour plus 
d informations, s adresser à A. Tru­
deau, Hôtel Richmond, Richmond. 
Qu?. 139—2

A vendre
Divers

LOT de chaussures non réclamées 
& vendre en bas du prix de la repa­
ration J D Tremblay, marchand 
de chaussures et cordonnier. Spécia­
lité. fournitures pour cordonnier. 138 
rue King-Ouest. Tél. 1910. 119—31

Auto

ALTOS USAGES
Packard. Sedan, 1927.
Reo. Sedan. 1929.
Ford, Roadster. 1931.
Reo. Sedan, 192“. 
oldsmobile. S cyl.. eedan. 1919.
Ch ry ale r, 4 — eedan 1933.

DUFFERIN MOTOR SALES, 
ENRG.

30. Ave Duffertn. — Tel. 2320-3408U

tuberculose) Rayon X Tél 1700 
27 rue Brooks

——:--------------------------------------- DR P.-P BEAL DRY des hôpitaux de
VENEZ au bureau de Edwards, ne Pans Spécialité ma.adiesdu coeur 
téléphonez pas. Laissez nos agents e» poumons (spécialement la 
vous montrer nos différentes pro­
priétés à louer. Bas prix, termes fa­
ciles. Chambres 209-210-211 édifice 
Banque de Commerce.

LIMITE A BOIS
L’NE limite a bois de chauffage dans 
un rayon de 25 milles ou moins 
de Sherbrooke est désiree. Envoyer 
détail et prix Casier Postal 754.
Snerbrooke. 138—2

HILLHURST

DR J AC ETHIEK. 84 rue King-O
Tél 676 Spécialité: Voies urinaires 
et Electro - Physio - Thérapie 
Consultation: ia3b. las h pm

DR L - A TRUDEAU*, ex-lcteme
des hôpitaux de Pans Spécialités 
Maladies dî* yeux oreiüea. nei et 
gorge 104. rue Ktng-O Sherbrooke 
P Q Téléphonez: 159

Vente d écoulement du mon d août.
Chryaler, eport coupe. 1921.
Chryalar. aport routier*. 1931.
De Soto. eedan epecial. 1931.
Dodge DL . eedan, 1930.
DeSote, coupe. 1929.
Ford Tudor. 9 cylindrée. 1933.
Ford. 4 porte*. 9 olmdrea, 1932.
Dodge, aenmr **dan. 193®

Camiona a panneaux Chevrolet 1929 et 1933.REO 'Flying Cloud” sedan six, 
pneus, porte-valises, peinture, rem­
bourra ce et moteur en bonne condi­
tion Peu c;re a ..c « pour $180 21. me Wellington-Sud.

MORISSET LIMITEE

• Spécial à la “Tnbune '» 
HILLHURST. 7. - Ont été les 

invités de M et Mme Chartier, à la j 
Villa des Erables: M. et Mme Ar* j 
thur Laçasse et Mme Baveur, de 
Sherbrooke

—M. et Mme Adrien Dubé. Mme 
Desroches. Mlle Eugénie Plourda 
MM. Henry Bouchard. Roben Ar­
senault et Edmond Plourde tous de j 
Rumford. Me. ont visité la famille j 
Dubé

M et Mme J A Castanier et 
Tel. 2015 j leur fille. Liliane d? Sayabec. Mme

E. L. LISSAKD, D. C.
Docteur en Chlropratique 

Gradué et Diplômé de Palmer 
Renseignements Gratuits.

16, me Gordon, Sherbrooke. 
N. C M Tel.: 2876. Rayon X

MATERNITE

comptant n 12 paiement» de *29 : Mag«! T*d Retford. - (oatuook. Jo.
Tel. 3409-W, K now lt on: L. H. Fi»h.

Fermas

BESTIAUX et chevaux valant $1.000 ; 
Ferme 100 acre,. 3 granges, résiden-1
ce. tout les instrument aratoires, ré-1 
celle, etc $.;.00r). seulement $1.500! 
comptant. Ecrire a Edwards. Realty j 
Co.

Demandes
A emprunter

E Veronneau. Mme Sarto Veron- | 
neau et ses enfants, de Coaticook 
Mme Armand Poulin et M Léopold ' 
Poulin, de New Britain. Conn. 
Mlles B. et Jeanne Rivard, de 
Compton, ont visité la famille 

-1 Francoeur
—M et Mm? A Dube Mlles Cé- : 

J cüe Dube. Thérèse. Constance. Gi* ; 
sèle et Rita Dubé et Mlle Irène et | 

de Compton |

Refuge “NOTRE-DAME”, pour car
de maternité privée. Endroit 
tranquille et reposant. Prix rai­
sonnable Pension et arrangement; 
complets par personne d expérien­
ce Mme E Brochu. 234 Boulevard 
Alexandre. Sherbrooke Tél 3203-F

VETERINAIRE

À vendre ou a échanger

MAISON de cinq logements tous 
bien loue:- a vendre à bon marché 
ou échanger pour petite maison seu­
le ou bien ferme ou chalet près de 
Sherbrooke à t "r 31, La Tribune.

138—2

PROVIN' T'K Ql. t KL*' ML'NU IPAU- 
TF. m oi.AlRt i'L '--Th-* ATHBRINE DE 
H ATI. L Y AVIS PUBLIC eat par le*
pre.sente* sue la Comrmaeion Sco­
laire d*1 •••-' a'htrirf de Hat!*- offre par 
nourrn^" • r . la conatruction d'u­
ne c <- * dan* i'arrondiaaemant No. 4 Lee 
pian» et <i*>\ * peuvent être mu au bureau 
du *«Krëtaire.trésorier aou*aicn^. 
aoumi*e»on

ON demande à emprunter $3.000. j 
: première hypotheque, sur propriété M- Hcnr;'L. P11** .
I située au centre de U ville Ecrire1 assisté à la profe, ion rcligieu- 

a Casier 13. La Tribune. 137-6 “ & Ste-Bcrnadette. à Len-
1_____________________________ ! noxvillé.

A louer

LOGEMENT de 4 ou 5 chambres 
dans le quartier centre. S.-V.-P 
mentionnez prix. Ecrire a Casier
38, La Tribune. J h o

Homme* demande*

_____COMMIS de taverne de grande ex-
chànu* ; pénence pour prendre charge de la 

devra *t« accompHnne* ^ • Taverne Espagnole a I Hôtel Conti-
irpour; ïrS.TW-ï Très bon UMn. laetO* de,
- r. i * a:r*a n« a engagent a ^ presenter si 1 on na pas une 
l t«r i ';!* plua tian'»- • in plus h 
■if« *r mii*»*i'>n I/T» *oumia*i<in^

^ 1 ' ° n‘ ‘‘ ! i , 1 __ _Donne a Katevai*». 4!ewe jour «L moia | té Î38-—*
Faoût 1° — J. K. Choquette, ae-- -trt*.

VENTE A L’ENCAN
SAMEDI I° août, à m’d: #*t deT: e. pour 
M. ( PARFIT!, au N >. 123-C. rue Alex-

»
charbon, lavoua# ?l#ctriqu«, buffet, pho­
nographe. radio *l*ctnque Sparton, gla- 
rière. mobilier de boudoir, üta. aommtera. 
matelas bureaux, chai-ea berçante*, table 
de cuieine. •haiie*. aofa, vai*6eile. uatenxi- 
lea de euiailM, OUtOs de jardinage, etr. 
Tou» doit Atre vendu «ans réeerve, M. 
Parfitt * en allant en Ontario.

R. M DEMERS, enranteur. 
139—1 TA!. 1(VV\, Sherbrooke

HOPITAL VETERINAIRE 
DR L.-A. GENDREAU. M. V.

Bachelier de l'Uni vers! té 
de Montréal.

Gradue de l’Université 
de Toronto.

14. me Iront — Sherbrooke. 
Téléphoné: 2107.

CARTES D’AFFAIRES
AUVENTS~

la *OU- Ai CO WVli OOAaiiC. vi V. j 1 1 —  —"  —...................... . |
agent à presenter si Ion na pas un?;

grande expérience et les meilleures' l|L|JTL Uftp I F \LiUpiL 
* pv.‘| référence» d'honnêteté et de sobrié-1 f LmIL I Ail LC OnCIlir

E. T. TENT A AWNINGS CO.. 
14 rue Court; telephone 3042-W 

A louer. Baladeuses. Tentes 
lits, etc., pour camper.

HOMME ou femme pour vendre re- ^vis FLBi i- r*; ^rr^ •• d--- 
^ t-j_ j^ laa »ERBF? et HERITAGES a^u.» ,medes Excellente demande. Gro» mentionnée *mt #>té sai*i» et seront vendu*' 

profits Deux échantillons $1.00. Ar- aux temp« #* ' eu* t#i quel
gent remis si pas d’affaires Produits' "lentmnné pi"
Benol, 126 Kmg-O Sherbrooke.

VENTE DE CHEVAUX
Noue eron* . e de recevoir !• plua baau 
lot de chevaux de l ann^e, expédié* par 
Geo Kirnear d Alberta. Jeune*, eatna, 
♦rar.qu’Üe Quelque* belle* paire» pour 
cultivateurs. Flua'eura belles jument* pe- 
aant de 1200 a 1600 ''vre*. Venex l«e voir. 
La vn i* v ai r ‘ni. Aux écurie* de

R M DEMF.RA.
Il»-I ®, rue Ring-Ouest. Tél 661

VENTE A L'ENCAN
Samedi le 10 août, pour regler U 

I succession de feu M David OKeefe. 
j 161, rue Main. Lennoxville Le con- 
j tenu du vivoir, salle à manger, cui­
sine et 3 chambres à coucher avec 
literie complète Mobilier de vivoir 
en noyer, 8 meubles, cabmet à vais­
selle, argenterie et verrerie machine 
a coudre Singer. Un lot de catalo- 
gnes faites à la main, outils de jar­
dinage. etc Conditions comptant. 
Vente à 12.30. h. av. Pour autres 
renseignement», appelez J. F WARK 
Tél. 63-W, Lennoxville. 139-7-9

Cour du Magtatrat. — Pnur le comte d* 
Richmond, a Richmond.

J. O. BOURGET 
REPARATIONS DE TOI S 

GENRES
Laveuses électriques, meubles, 
centrifuges, instruments aratoires, 

etc. Ouvrage garanti.
5 rue Vanier, — Sherbrooke. 

Tél. 3361-W.Canada. Province de Québec. Diatrict d*
Sair.*-T rançma, No. 2'■b. MELBOURNE!
THOMAS JAMES MK KF. .-"mTrerçant, 
ville de Richmond, district de Samt-Fran- 
eofe. demandeur v* NAPOLEON, alias 
PAUL TREMBLAY, du canton de Cleve­
land. dit district, défendeur.

Saisi comme appartenant au dit défen- ( 
dear :

Un certain terrain connu et désigné au 1 
cadastre officiel et livre de renvoi pour le ,
comté de Richmond comme lea lota No#. ___________________________________
iOC. 11( HD. dan* le ILem* rang du ... r'nvv'rnie ■ •ol r l v-itct 
cant< • de ( fveland. ar- «.>mc'i* o • ,jpé UO.'I TUIS tir.Nc,Sl
par le défendeur — de même que tou’e* SYNDICS LICENCIES
!«* bâtiaae* de** i* er>«#e*. linmeubie Banque Canadienne de

Pour être vendu* à la porte de eglue 
paroissiale de Sainte.Rihiane de Richmond.
JEUDI, le ( INQUlKMT jour de SEPTEM­
BRE prtwhain, à DIX heure* a.m. i Heure 
avanréel.

Le ahérif J.-P T. LEMIEUX.

^Spéci»! à 1» “Tribune”).
DISRAELI. — Ont eu heu en 

I église Ste-Luce las imposantes 
funérailles de Mme Josaphat Rous­
seau (née Anna Royer) décédée à 
l’âge de 65 ans. Elle laisse pour 
la pleurer, outre son epoux. S fils. 
MM. Orner. Albert et Philippe. 3 
filles. Mme Pierre Lévesque (Exe- 
ha) de Sherbrooke, Ludger Léves­
que (Eva) et Mlle Alexandra Rous 
seau, de Disraeli; un frère, M. Ed­
mond Royer, de Mégantic; une 
soeur Mme Napoléon Colette, de 
Disraeli, MM. Pierre et Ludger 
Lévesque, ses gendres, Mme Orner 
Rousseau, belle-fille. 15 petits-en­
fants. Donat, Charles-Auguste. 
Léo Rousseau. Paul-Emile Ber­
trand, Réal, Jean-Claude Levesque. 
Marie-Rose, Gabrielle, Germaine. 
Bernadette Rousseau, Gertrude. 
Jeannine. Gilberte. Lucette Léves­
que. MM. Napoléon Colette, de 
Disraeli, Aimé Rousseau, Théophi­
le, de Nashua. N. H., Mathias 
Rousseau, de Montréal, Léon Rous­
seau. de Stoke, Noel Rousseau, St- 
Dominique, Lac Saint-Jean, beaux- 
frères, Mme Edmond Royer, de 
Mégantic, Mme Aimé Rousseau, de 
Nashua, N. H., Mme Mathias 
Rousseau, de Montréal, Mme Léon 
Rousseau, de Stoke, Mme Zoe! 
Rousseau, de St-Dominique Lac 
St-Jean, Mme Alphonse Lindsay, 
de St-Dominique.

M. l’abbé J. A. Lemay curé pré­
sida à la levée du corps et chanta 
le service assisté comme diacre et 
sous-diacre de MM. les abbés R, 
Archambault, cure de St-Jacques 
et L. Giües Comtois. La chprale 
paroissiale aidée de la chorale du 
Collège firent les frais du chant. 
M. G. R. Gilbert, touchait l’orgue.
A l’offertoire le “Pie Jesu Domine’’ 
fut rendu par M. Sylvio Lapointe 
Mlle Yvonne Perron, de Woonsoc­
ket. R. L, rendit avec âme “Adieu 
de Schubert.”

Les membres de la fanfare pré­
cédant le corps exécutèrent quel­
ques marches funèbres. Les por­
teurs d’honneur étaient: MM. J. 
A. E. Audet, maire du village, le 
notaire J. A. Poitras, Liboire Bilo­
deau. Napoléon Thibodeau. Napo­
léon Couture, Paul Grégoire. Les 
porteurs du corps étaient: MM. 
Louis Marois, Adélard Grégoire. 
Henry Levesque. Alph. Lacoursiè- 

. ,'e, Calixte Gagnon. King McKen- 
| zie.

Les membres de la fraternité du 
Tiers- Ordre dont la défunte fai­
sait partie assistaient aux funé­
railles. Agissait comme maître de 
cérémonie. M. L. A. Boulanger.

Le deuil était conduit par M. 
Josaphat Rousseau, l’époux de la 
défunte, Orner, Albert et Philippe 
Rousseau, ses fils, Mmes Pierre 
Levesque, Ludger Levesque, Mile 
Alexandra Rousseau, ses filles, 
MM. Pierre et Ludger Levesque, 
ses gendres. MM. Donat. Charles- 
Auguste et Léo Rousseau, de Dis­
raeli. M. Paul-Emile Levesque, de j 
Sherbrooke, Bertrand Levesque,! 
Mlles Marie-Rose, Gabrielle, Ger­
maine Rousseau, Gertrude, Jean­
nine. Gilberte Levesque. Mile Ber­
nadette Rousseau, de Sherbrooke, 
petits-enfants, M. Edmond Royer, 
de Mégantic, Mme Napoléon Co­
lette frère et soeur de la défunte. 
MM Théophile Rousseau, Leon 
Rousseau, de Nashua. Mme Ma­
thias Rousseau, de Montreal. M. 
Onesime Rousseau, de Black Lake, 
M. Napoléon Colette. M. et Mme 
Napoléon Colette (fil§>, M. et 
Mme Eîzéar Gagnon, M. Lucien 
Colette, Mme Onésime Croteau, | 
Mlle Délia l'olette, MM. et Mmes | 
Ludger Gaulin, d’East-Angus, Jo- ; 
saphat Gagnon, Adolphe Gagnon, ! 
Mlle D. Bellegarde. M. Robert Ga- ; 
gné, de St-Gérard.

Dans la nombreuse assistance, 
nous avons remarqué. MM. le Dr 
J. N. Plante, Hormisdas Bourque, 
Napoléon Bergeron, de Stratford. 
Orner Bellegarde, Raoul Gagnon, 
France St-Pierre, de St-Gérard, 
Louis Gagnon, Nap. Bolduc. Rocb 
Audet. Théodore Jacob, Adjutof
’

Jean Binette, J. Zako. Joseph Au­
det, Henri Doyon, Joseph Jacob. 
Prudent Brouavd, Cléophas Lajeu- 
nesse, Antonio Genest, Benjamin 
Gagnon, Gaston Vachon, Québec,

oodofi Life
Insurance Company
Baffin chff I Loadoe. Canada

Quelqu’un
ACHETE

une police de la LONDON LIFE à 
chaque minute de la journée de travail

A mciorc qte la temp* p&»»e. vo» besoins devien­
nent plu» grand». Si vous avez bonne santé, 
profitez-en pour acheter dé l'assurance-vie, pour 
que vous et le» vôtre» jouissiez de l’indépendance 
financière.

J. M. Straton. Gérant de la ville.
22-23, Edifice Olirier, Sherbrooke

FUNERAILLES DE
M,T,FLEURY

CHRONIQUE DE LA RADIO

A Rock Forest.

(Spécial à la “Tribune”).
ROCK FOREST. 7. — Ont eu 

lieu en l’église de Rock Forest les 
funérailles de M. T. Fleury, (recé­
dé accidentellement à 1 âge de 56 
ans.

Une foule nombreuse accompa­
gna la dépouille mortelle à son 
dernier repos.

M. le cure A. Goyette fit la le­
vée du corps et chanta le service.

Le défunt laisse pour pleurer sa 
perte son épousé. Mme T. Fleury, 
ses fils, MM. Edouard, Alfred et 
Gédéon, ses filles, Mme J. Moris- 
sette (Annie), de Norton, Vt, Mlles 
Cécile et Emma, son gendre. M. 
Morissette. ses belles-filles, Mmes 
Edouard* Fleury, Alfred Fleury'* 
ses petits enfants, Simonne. Er­
nest, Oscar, Hervé Morissette. de 
Norton Vt et Réjeanne Fleury, de 
St-Léonard; ses soeurs et beaux- 
frères. MM. et Mmes Jos Cou­
ture. Àlf*-ed Lebel, Jos Blondin, 
tous de Lévis; ses frère et belle- 
soeur, M. et Mme Gédéon Fleury, 
de Sherbrooke.

Les porteurs étaient: MM. Si­
mon Fontaine, V’incent Cashley, de 
Sherbrooke, Georges Pelletier, Da- 
mase Garon. Joseph Bell. Josaphat 
Gendron, tous de Rock Forest.

Assistaient aux funérailles ou­
tre les parents plus haut mention­
nes i MM. et Mmes Wilfrid Bell, 
Arthur Hamel, Paul Vermette, Ovi­
de Roy, MM. Orner Trépanier. Ro­
se ire Gendron, Ph. Doyon, Louis 
Biais, Thomas Roy, Euchde Dé­
vot, Henri Mongeau, Eugène Roy, 
Ovila Cayer, Donat Gendron. Jo­
seph Cayer, Delphi» Gendron. Mes­
dames Jules St-Laurent, Clovis 
Roy, Simon Fontaine, Armand Du* 
grenier, Josaphat Gendron, Al­
phonse Bell. Mlles Yvette Cheney, 
Aline Fleury, R. Anna Gendron, 
Bernadette Gendron, Yvonne Roy, 
Fleurette, Fernande et Rita Ca­
yer.

La famille a reçu de nombreux 
témoignages de sympathie.

LAURIERVILLE

POSTE CK AC. 
MERCREDI LE 7 AOUT, 1933.
I th. 80 — “Who* Pincua" — C.B.S.
4 h. — Programme musical.
4 h. 80 — Loretta Lee. un orchestra.
5 h. — Les événements sociaux.
5.16—Momenta mélodiques.
6 h. 80 — Le programme du Foyer. 
6 h. 15 — Nouveautés musicales.
6 h. 25 — L’heure récréa* iva.
7 h. — Chansons française*.
7 h. 10 — Drames vécu*.
7 h. 15—Chant.
7.35—Orgue.
7 h. 45 — Trio da concert.
8 h. — Programma muaical.
8.80—Variétés.
9 00—Programme muaical.
9.30—Presenting Mark W arnow. CBS. 

10.00—Cues* Who ?
10.30— De* reines du clavier.
10.80—Melody Masterpieces.
II h. — Le reporter sportif.
11 h. 05 — Musique de danse.

11.30— Chant.
11.45—Muaique de dahae.

1 h. — Fin des émissions.

SYNDICS DL FAILLITE
BELANGER A BEGIN 

Syndic» Licenciés et Auditeur»
T Belanger G.-E Bégin L.1.C 

Edifice Genest 22. rue Wellington N 
Sherbrooke P Q—Téi 567

Commerce 4 rue Wellington-N. 
Sherbrooke, P Q Téi 272U

FINANCE

‘Spécial à la ‘’Tribune’).
—MM et Mmes Louis Bilodeau 

et leur famille. F. Beleau, de Ox­
bridge, Mlle Alice Levesque, de 
Brunswick, Me., ainsi que M. et 
Mme Désiré Bilodeau, 4e Détroit, 
ont visité M. Edmond Frappier.

—Mlle Eva Martineau est allée à 
Québec.

—Mme J.-Bte Bergeron. M 
Louis Roberge, le R. F. Joseph, 
mariste. Mlle Georgette Roberge, 
MM. J.-Charles et Germain Ro­
berge ont visité des parents à St- 
Agapit.

—Mme Julien Roberge et Mlle 
M.-Anna Bergeron, de La Sarre, 
Abitibi sont de retour d’un voyage 
à Québec et d’un pèlerinage à Ste-

POSTE CK AC.
JEUDI, LE 8 AOUT, 1935.

T h. — La révail.
8 h. 15 — Mélodies.
8 h. 30 — Chansons françaises.
9 h. — “Sunny Side Up”.
9 h. 16 — ‘‘Stay as Sweet as You Ara’’. 
9 h. 3e — “Sunny Sida Up” —C.B.S.
9 h. 45 — Sydney Raphael, pianieta.— 

C.B.S.
10 h. — Nouvelles.
10 h. 05 — Entra voua et moi.
10 h 30 — Eugène Corbaii — Opéretu.
10 h. 45 — Ouverture da U Bourae.
11 h. — L'heure ensoleillée.
11 h. 15 — Variétés.
12 h. — L’heure de la gaieté avec la 

concours de M. Alphonse Loiaelle qui pré­
sentera !•»* “Radio-actualitée”.

12 h. 30 — Programme trifJuvian.
.12 h. 45 — Coura de la bourse.

1 h. — Variétés — C.B.S.
1 h. 15 — Causerie de l’U.C.C.
1.80— Concert.
2 h. — Variété#.
£.30—Litre-.u d’opéras
2 h. 45 - ’’Happy Hollow»* — C.B.S.
8 h. — Lea f reres Dalton
3 h. 15 — Programme d# valaea
3.30— Programme musical.
4 h. — Petite symphonie.
4.15— The Romany Trail
4.30— Programme muaical,
4 h. 45 — Mélodie*.
6 th. — Evénements sociaux.
5.15— Patti Chapin.
8 h. 30 — Le programme du foyer.
6.15— Madame Odette Oligny.
6 h. 26 — L’heure récréative.
7 h. — La Voix Musicale.
7.15— Chant.
7.30— P ano.
7 n. 45 —Trio de eoncert.
8 h. — L’heure de Kate Smith — C.

B.S.
8 h. 80 — “Par-dessus les toits”.
8.45—La Tribune de l’Air.
9.00—Lee mélodies.

10.00—Variété*.
10.80— Orchestre

11 h. — Le reporter sportif.
11 h. 05 — Musique d* danse.

Com mis* Ion Canadienne de 
IA Radiodiffusion

MERCREDI. LE 7 AOUT. 1935. 
PM.
6.00— Chansonnettes françaises.
5.80— Musique de concert.
6.45— Cotes de# Bourses de Montréal et 

de New York.
6.00— En dînant.
6.80— Mademoiselle d Armentiérea.
6.45— Les cavaliers de La Salle.
7.00— programme de variété*.
7.25—Résultats d-e joutes de balle an 

camp.
7.80— Orchestre.
7 45—Nouvelles.
8.00— Sketch. — de Toronto.
8.15—Orchestre.
9.00— Vacance* d'artistes.
9.30—La petite symphonie.

10.00— Genghis Khan.
11.00— Radio-journal (bilingue).
11.15—Jesse Crawford, organist*.
11.3 0—O re hea t re.
11.45—Par delà la frontière.

JEUDI. LE 8 AOUT. 1935.
PM.
6.00— Chanson nettes françaises.
5 SO—Musique de concert.
6.45— Cote» de* Bourse» de Montréal* 

New York.
6.00— En dînant
6 80—’ Gypay Twilight”.
6.45— Conférence.
7.00— Programme des variétés.
7.25— Résulta U de* joutea de balle au 

camp.
7.30— Orchestre.
7.45— Nouvelle».
8.00— Harmonise du soir: Hector Grat*

ton, pianiste. Germaine LeBe'., 
soprano, Noel Brunet, violoniste- 

8.18—Les cavalier* de La Salle.
8.30— Une nuit à Venise.
9.00— “No Mournful Number»”,
9.30— Musique.

10.00— Up-to-the-M;nut«.
lu.30—•’Nova Scotia on th* air**»
11.00— Radio-journal (bilingue).
11.15—Jesse Crawford, organiste.
11.30—Orchestre.
11.45—Par delà la frontière — musique 

de danse.
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AVEZ VOUS BESOIN 
D’ARGENT?

Noua refinançon* les automobiles. 
Nous finançons les salariés.

THE COMMERCIAL 
LOAN CO., LTD.

4, nie Wellington-N. Ch. 201

J. A. Faucher, Moise Rouleau, 
Benoit Toupin. les Rév. Frères 
Ma ri s te s, les Rév. Soeurs des SS. 
NN. de Jésus et Marie. Alyre Le­
tourneau, M. et Mme Gédéon Lé- 
tourneau, de Lambton. M. L. A. 
Blanchet, M. Cyrénus Bureau. M. 
Yalmore Deveau, M. Roméo Lan­
glois, Lambton. M. J. O. Bénr- 
bé, M. Marcel L’Heureux, Aurore 
Faucher, Gilbert Gilbert, J. B. Dai­
gle, Frank Tribodeau.

Anne de Beaupré.
—M. Arthur Dion, de Barrmute, 

Abitibi a passé une quinzaine chei 
des parents.

—Mme Emile Simoneau. M. Odi­
lon Mercier, M. et Mme Léonard 
Mercier, M. J. R. Simoneau, Mme 
Julien O. G ingras accompagnés de 
Mme Ernest Boulanger, de Plessis- 
ville sont allés à Nashua aux funé­
railles de leur parent, M. Donat 
Simoneau décédé dans un accident 
de motocyclette.

—M. I abbé T. L. Gelley aumô- 
nier au couvent de Bellevue de 

1 Québec est venu au presbytère.
—M. et Mme Alphonse Lafrenais 

et leurs enfants. Guy. Gilles et 
Ciaire. de Montréal, MM. Norbert 
Beaudoin et Rosa no Beaudoin, d» 
Sherbrooke, ont. visité M. Antoine 
Beaudoin et autres.
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TELEPHONE

2680
^ Spécialités électriqueiL 

Faites éprouver gratuitement vos 
lampes de rad.ü.

Sherbrooke Electric' 
Appliances, Ltd.

54, rue King-Guest — Sherbrooke.
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Feuilleton de la “TRIBUNE”

La Rançon de L’Honneur
Par

SERGE DAVRIL
f R*pr'>dort1*n * of figés psr t* ésa G«n* éa Lsttr*#. Parts. Pr*n#*>.

NO 10

Le fermier se sentait respon­
sable de# faute# de son fila et 
Il se reprochait de n'avoir pas 
Été assez sevère.

Jeanne Dayrelle ne se conso­
lait pas du départ de Gérard et 
1* U solitude désespérée dans 
aquellc sa maison était retom­
bée

Vieille avant lige. usée d* 
orps par la souffrance, cette 
pauvre mere faisait à elle- 
néme 1 impression d'un rurvt- 
-unt h de nombreux désastres, 
lui n’a rien à attendre de 1 •- 
renlr que de nouvelles épreu- 

et qui se morfond d’ètre sur 
* terre quand 11 serait si bien 
lesson? dan» le repo» de pen­

sée et de corps étemel.
Ra\ageot, le chien de la fer­

me, un gros chien de berger et 
de garde que Robert a%ait éle­
vé. semblait a\olr pitié d'elle

Il regardait sa lamentable 
tristesse de ses yeux Implorant 
une cares*e. un rayon de joie; 
de ses yeux qui diraient dans 
un langage si humain: "Chasse 
donc de Ion esprit toutes ces 
chose» qui font que tu es s| 
triste; je participe à (a dou­
leur. mal» il est v| bon d'a­
boyer. de faire des bonds, d’ai­
mer vivre.

Marle-î/oulse descendait plus 
que jamtils à la ferme, pour te­
nir compagnie à llnfirme.

Le départ Inattendu de Gé­
rard lui avait cause une dou­

loureuse surprise
Elle avait été irritée de la fa­

çon dont il s'etait enfui, com­
me un coupable ou comme un 
ennemi, sans la re-voir. sans lui 
promettre qu il ne l’oublierait 
pas

Elle s'était blâmée également 
de lui avoir laisae comprendre 
le* sentiments dont elle était i- 
nlmée à son egard.

Il l'avait peut-être trouvée 
trop audacieuse, trop osée ..

Mal# elle réussit prompte­
ment à se convaincre qu’il n’a­
vait agi que par excès de délica­
tesse.

Elle lui eut de la giatitude de 
ce qu i) avait eu peur de l'huml- 
lier de lui cau*er un embarras 
quelconque avec un Incident 
dont 11 ne detail pas être rendu 
responsable.

Elle apprécia davantage les 
traditions d'honneur dont la 
fils ainé des Dayrelle avait hé­
rité et la façon toute chevale­
resque dont il avait voulu répa­
rer le préjudice moral cause I 
ann pats par la vilaine action de 
son frère.

Elle résolut alors de lui don­
ner la plus grande preute d'a­
mour qu’une jeune fille peut 
donner; celle d'attendre, même 
aans espoir qu il eût satisfait a 
tous ses autres devoirs d'hom­
me d’honneur pour lui dire:

"Je suis là .. j’ai eu fol en 
vous, est-ce que vous me ferez 
regretter d avoir eu confiance?’*

Elle avait pris cette héroïque 
résolution tout simplement 
comme si cela était un léger sa­
crifice de laisser se faner dan» 
( attente le# plus belle* année» 
de la vie. celles qui apportent 
1rs plu* douces joies L* plu» 
radieuse* allégresses; (elles ou 
le rêve berce l ime avec des Il­
lusions.

L'amour de Marie-Louise *'é- 
Ult accru de ce que Gérard n a- 
vait pas hésité entre le devoir 
et le bonheur.

Llle avait eu. par cet acte 
fier, la révélation que »on choix 
avait été bien inspiré.

Elle avait constaté que son 
pere avait juge avec beat coup 
de sévérité la conduite de Ro­
bert et qu'il avait admiré celle 
de Gérard, sans faire mystère 
de la cordiale sympathie et de 
la haute estime que cettf con­
duite lui Inspirait.

Plus tard, lorsque Gérard aé­
rait de retour. Marie-Louise 
pourrait déclarer a soi père 
qu'elle avait été séduite *>ar la 
noblesse de caractère et la gé­
nérosité de ce jeune homme.

—Oh! pourvu qu'il ne lui ar­
rive rien pendant relis tvngue 
et mortelle absenre! penalt- 
elle

Pourvu que sa santé résiste 
aux ar sauts répété* qui vont 
tenter de laffaiblir!

Elle redoutait l'irréductible 
objection de son père dans le 
ras ou Gérard reviendrait épui­
sé par les fièvres: 'On se ma­
rie pour fonder une famille, 
pour avoir de# enfants robustes 
et non pas pour leur léguer 
de# hérédités déplorables”.

Pourquoi Gérard n'avalt-ll 
pas repris du service dans un 
régiment de France?

Pourquoi eompromettalt-U 
l’avenir après avoir sacrifié le 
présent?

Parfois Marie-Louise se sen­
tait prise d’un profond déeou- 
rsgement.

Il y avait trop d'ennemis au­
tour de son chétif et Improba­
ble bonheur pour qu’il pût »e 
réaliser.

Elle comptait le» jours, le 
nombre formidable de lours 
que font deux année# et, en 
vovant U lenteur avec laquelle 
ces jours s'accomplissaient 11 
lui arrivait de désespérer et 
d avoir peur de mourir avant 
le retour de Gérard

Elle associait sa peine à celle 
de Madame Dayrelle, sans a- 
vouer la sienne toutefois à cau­
se de la poésie que le mystère 
ajoute aux chose-

Elle essayait de consoler une

mère, elle qui était affligée 
dune peine beaucoup plu» In­
consolable

Elle venait fréquemment à la 
Mauloise, s'asseyait sur le bane 
de pieds appuyé contre la fa­
cade de la maison, près de la 
fermière Infirme. s’informait 
si cete dernière n’avait pas reçu 
de lettre de Gérard.

Aussitôt, la mère Jeanne te 
répandait en confidences et se 
laissait aller à parler de son Hl», 
abondamment, sans lassitude

Dès que la conversation dé­
viait, Marie-Louise la ramenait 
adroitement sur le sujet préfé­
ré et la fermière lui était re- 
eonnaissante d’écouter avec une 
indulgente patience, des récits 
qui. supposait-elle n'avaient 
d'intérêt que pour celle qui le» 
rontalt.

fl était doux à la jeune fil­
le d’entendre parler de celui 
quelle aimait, d’en entendre 
parler sans ce*se.

Elle se disait, que. dans le» 
lettres à son fils. Madame Dav- 
relle parlerait peut-être un 
jour d’elle et qu il en serait tou­
ché et ému.

Gérard avait écrit plusieurs 
fol# déjà et n’avait pas cite le 
nom de Mûrie-Louise; mai* il 
avelt demandé qu’on lui parlât 
de tout le monde du village dans 
un» prochaine lettre

—Voyex-vou». disait Madame 
Dayrelle II a déjà le mal du

y».
Je recommanderai a François 

de lui dire comme vou» été# 
bonne pour dt pauvre» vieilles 
gens tel» que nous; comme vous 
essaye* de nous consoler.

—Que voulez-vous, répondit 
Marie-Louise, tout le monde a 
ses peine» Ici bas; elle# sont 
plus ou moins cachées, plus ou 
moins cruelles; mais la vie 
n’est pa# autre chdse qu’un cal­
vaire à gravir et il est juste que 
ceux qui sont jeune* offrent le 
bras aux plus fatigué» pour le» 
aider à opérer cette pénible as­
cension

—Mais, vou# été# heureuse, 
vous, au moln*. Mademoiselle?

Il ne serait pas Juste que 
vou* ne soyez pa* contente de 
votre sort. Tout vous a souri 
Jusqu'Ici?

—Vous oubliez donc. Mada­
me Dayrelle. que je n ai pas 
connu |o» baisers d une mère, 
que la joie de ma nalsance a 
été attristée par la plus cruelle 
épreuve que la destinée pou­
vait infliger à mon père?

—C’est vrai, ma pauvre en­
fant, vous avez été sevrée de 
tout ce qu'il y a de plus doux 
et de meilleur Ici-bas.

—C est de U que viennent 
ces tristesses »ans cause appa­

rente que vous me voyez, de 
temps en temps.

Je songe que J’ai été, bien in­
volontairement. il est vrai, la 
cause directe de la mort de ma­
man. que mon pere a peut-être 
maudit ma naissance dans son 
désespoir et que c’est de ma 
faute s! toute sa vie, depuis l’é­
poque où Je lui al été donnée, a 
été bordée de deuil.

—Mais à présent, vous êtes 
henreuv au moins?

On vous aime tant !r!. vous et 
votre père!

Et puis, vous ète# si riche!
Vous n'avex qu'à souhaiter 

quelque chose pour que votre 
voeu, aussitôt, se réalise!

La fortune est la bonne fée 
qui vous a comblée de tous scs 
dons à votre naissance.

Et e’est quelque chose cela, 
que de tout pouvoir; que de ne 
pa* être condamnée à de» tra­
vaux au-rte**u* de* forces; que 
de voyager, soulager de» mise, 
res, être belle plaire à tous; et 
que d être rerherrhée par d*Af 
Jeunes gen* qui ont de bnlbY: 
te» situations.

Vou» êtes une charmante jeu­
ne fille à présent, mais vou? 
serez bientôt une jeune femme 
heureuse

(A SUIVRE).
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Les ravages de la tuberculose alarment les médecins de Sherbrooke
Le bagne pour deux 
voleurs de Mégantic

UNE PHOTOGRAPHIE PEU BANALE

CHANGEMENTS 
AU COUVENT DES 

FRANCISCAINS
Nous apprenons que les 

changements suivants vien­
nent d’être effectués au cou­
vent des RR. PP. Francis­
cains à Lennoxville: I>* R. P. 
Stanislas Ferland, jusqu'ici 
vicaire du couvent, devient 
maître des novices, et le R. P. 
Jules Guilbault, professeur 
d'écriture sainte au couvent 
de Rosemont le remplace 
comme vicaire du couvent.

!

PUBLIOUE A LAC
Iv* président du comité de la 

police demande un octroi 
pour assurer la protection 
de la morale.

DU TRAVAIL AUX CHOMEURS

Léo Bolduc alias Gosselin, au­
trefois de St-Samuel, et 
Edward Davis, sont con­
damnés pour avoir dévalisé 
le magasin du maire Rober- 
K*-

(Spécial à la “Tribune”).
LAC MEGANTIC. 7. — Le Dr J 

E. Laflèche, qui vient d'être élu 
par acclamation échevin du centre 
en remplacement de l'échevin 
Marceau démissionnaire, assitait à 
la séance hebdomadaire du conseil. 
Je même que le maire Aristide Ro- 
oerge et les échevins Kelly, Lin- 
:ourt. Turgeon, Vallée, Blais, La- 
chance et Baron.

En l’absence du notaire D. L. 
Lippé. greffier de cette ville, M. B 
Lachance donna lecture des minu­
tes des assemblées spéciales du 
mois dernier. L'échevin Baron pro­
posa, appuyé par l'échevin Blais. 
3u’un montant de $250.00 fut voté 
à la commission de l'exposition de 
Lac Mégantic.
Composition des comités

Vu la nomination de l’échevin 
Laflèche en remplacement de l'é- 
?hevin Marceau, le maire suggère 
quelques changements dans la for­
mation de quatre comités. Une dis- 

1A suivre en page 7)

REPRESENTATIONS 
DES HOTELIERS AU 

GOUVERNEMENT
MONTREAL, 7. — Les proprié­

taires d’hôtels et de restaurants de 
la province de Québec ont rencon­
tré Thon. L. A. Taschereau hier 
dans le but de lui demander d’in­
tervenir auprès de la Commission 
du Salaire Minimum des Femmes 
qui s'est entendue avec le Comité 
Conjoint pour établir les gages des 
jeunes filles employées dans les 
hôtels, les restaurants et les clubs.

Le premier ministre a référé la 
délégation à l’hon. C. J. Arcand. 
ministre du Travail.

Bien qu'ils ne s’opposent pas au 
principe de la loi, les délégués nt 
expliqué que si elle n’était pas mo­
difiée. il leur serait pratiquement 
Impossible d’employer des femmes.

UNE MERE SE 
JETTE A L’EAU 

AVEC SON BEBE
«Presse Associée) '

OLYMPIA, Washington. 7. — 
Aujourd'hui, un enfant de trois 
ans a raconté l'histoire tragique de 
sa mère qui a noyé son bébé, a es­
sayé de noyer sa fille et qui s’est 
noyée ensuite elle-même.

“Maman a jeté Bobby à lead, 
puis elle m'a jeté, et eosute elle 
est tombée à leau ”, raconte Ann 
Jensen, dont la mère et le frère, 
Agé d'un an, se sont noyés, hier. 
Ann «est sauvée en s’accrochant A 
un flotteur.

La femme, Mme Harold Jensen 
24 ans, a laissé un billet à son ma­
ri disant: “Bonjour, papa”.

VOL DE $1,500
“Si je ne suis pas plus sévère, 

c’est parce que vous avez plaidé 
coupables à l’accusation et que 
vous avez aidé la Couronne dans 
ses recherches: autrement, je vous 
aurais condamné à passer beau­
coup plus de temps au péniten­
cier”.

C’est ce que déclarait ce matin 
le magistrat J.-H. Lemay en con­
damnant a trois ans de péniten­
cier, Léo Bolduc, alias Gosselin, 
originaire de St-Samuel de Fron­
tenac, et à deux ans de péniten­
cier, son compagnon Edward Da 
vis, de Montréal, qui ont plaidé 
coupables il y a plusieurs semaines 
à l'accusation de vol avec effrac­
tion de nuit de $1500 de marchan­
dises dans le magasin du maire J. 
A. Roberge à Lac Mégantic. Un 
troisième individu de Montréal, 
Zéphirin Lapierre, a déjà été con­
damné à subir son procès au pro­
chain terme des Assises Criminel­
les. sur l'accusation de complicité 
après le fait dans cette affaire.

Lorsque Bolduc et Davis furent 
appelés, le représentant de la Cou­
ronne a déclaré que Bolduc avait 
déjà été condamné par cette cour 
il y a quelques années pour une 
offense semblable et que comme il 
paraissait bien disposé à changer 
de vie, il obtint un recours en grâ­
ce au bout d’un certain temps. 
“Faut croire, ajouta Me Landry 
qu'il n’était pas sincère et comme 
il s'agit d’une offense grave, nous 
demandons qu’une sentence assez 
sévère soit prononcée”. Dans le cas 
de Davis, celui-ci a avoué qu’il 
avait déjà été condamné une fois à 
Montréal pour mendicité.

Trois jeunes gens d’Asbestos 
ont plaidé non coupables ce matin 
à l’accusation de vente de liqueurs 
à cet endroit, dans le cours de juin, 
et les trois causes ont été remises 
à mercredi prochain. Un hôteüei 
des environs a produit une confes­
sion de jugement pour une infrac­
tion à la loi des Liqueurs et il a 
été condamné a $50 et les frais.

LE SECRET 
DU SUCCES EN 

AFFAIRES
I* vendeur ne doit pas seule­

ment penser au gain à faire, 
mais doit prendre l’intérêt 
du client.

UNE CAUSERIE AU ROTARY

Le Dr P. P. Beaudry, directeur du dispensaire, attire 
de nouveau l’attention du public sur les progrès 

du fléau. — La fondation d’un sanatorium 
s’impose plus que jamais. — Le gouverne­

ment provincial avait offert un octroi 
de 60 pour cent.

A LA VILLE A FAIRE SA PART

Cette remarquable photographie a été prise quand un obus de 60 livres a été lancé par la troisième 
batterie de l’artillerie royale canadienne, de Kingr-ton, au camp Petawawa, à Pembroke. Ontario. L'o­
bus lancé par ce canon file à une vitesse de 1.700 pieds à la seconde et celui qui a pris cette photogra­
phie alors que le coup partait a réussi aussi à croquer l'obus qui venait d'être lancé. L'artiste a en­
cerclé l'obus qui avance dans l'espace .

I ne espièglerie qui aurait 
pu coûter cher à un 
bambin de Compton

RECONCILIATION 
ENTRE DANZIG ET 

LA POLOGNE
Hitler tient à rester en bons 

termes avec le gouverne­
ment de Varsovie.

(Presse Associée)
VARSOVIE. 7. —Des sources bien 

informées prédisent aujourd'hui 
une solution prochaine des diffi­
cultés douanières qui ont éclaté en 
tre la ville libre de Danzig et la 
Pologne, car elles sont convaincues 
que ni la Pologne ni Danzîg ne dé 
sirent pousser les hostilités plus 
loin.

La Pologne, dans une uotc en 
voyee à la ville libre, hier soir, i 
refusé d'accepter les raisons don 
nées par Danzig pour l’ouverture 
de sa frontière douanière aux rour 
chandises allemandes.

Ce problème a été soulevé ré 
cemment par le Sénat nazi de Dan­
zig en ordonnant l'entrée en fran 
ehise des produits allemands dans la 
ville libre, ce qui imposait le paie­
ment d’un double droit sur î & au­
tres produits étrangers destinés à 
la Pologne.

Bien que l'on croit en haut lieu 
que c’est l'Allemagne qui a dicté 
la décision de Danzig, le reichs- 
fuehrer Adolf Hitler semble déter­
miné de rester en bons termes avec 
la Pologne. Vu que la Pologne n’a 
pas sévi énergiquement contre Dan­
zig dès le début de la guerre doua­
nière, on considère que Varsovie ne 
tient pas à une rupture complète 
avec la ville libre.

Le magistrat J.-H. Lemay a con­
damné ce matin à trois mois de 
prison un jeune homme de 16 ans. 
de Compton qui avait été accusé en 
premier lieu d’avoir déposé une 
pièce de fer sur la voie du Cana­
dien National entre Waterville et 
Compton dans le but de faire dé­
railler un train. La compagnie du 
Canadien National a cependant 
amendé sa plainte ce matin et le 
prévenu a plaidé coupable à l’ac­
cusation d’avoir agi négligemment 
sur la voie ferrée.

Son procureur a fait remar­
quer que l’accusé n'avait eu aucu­
ne mauvaise intention en agissant 
comme il l’avait fait, mais que se

dent: il a encore souligné que la 
plaignante serait satisfaite des 
frais dans cette cause.

“J’espère que vous avez compris 
la gravité de votre offense”, a dé­
claré le magistrat en condamnant 
le jeune homme à trois mois; vous 
seriez passible d'un emprisonne­
ment à vie, si ia compagnie n'avait 
pas consenti à amender sa plainte, 
réalisant que vous n'aviez pas fait 
cela dans le but de causer un ac­
cident. Surveillez votre conduite à 
l’avenir, car vous auriez pu être 
responsable d'un accident dont on 
peut deviner les conséquences. Le

AUX OBSEQUES DU 
JUGE L. E, PANNETON

Mes C. de L. Mignauît et An­
tonio Drolet y représente­
ront le Barreau de St-Fran-
cois.

„„„ _ . „ , , Publ,ic devrait comprendre aussi
promenant avec quelques amis sur Que lorsque les compagnies de che- et la magistrature s 
la voie, l’un du groupe avait pro- min de fer défendent de passer sur ronrontJU 
posé cet acte de légèreté qui heu- la voie, c’est qu’elles ont des rai 
reusement n’a pas causé d’acci-1 sons spéciales pour ce faire".

A une réunion séciale du conseil 
du Barreau du District de St-Fran- 
çois tenue hier après-midi, une ré­
solution de sympathie a été adres­
sée à Me Dorais Panneton, C.R., 
ainsi qu'aux membres de la fa­
mille de l’honorable juge Louis- 
Edmond Panneton, décédé a Mont­
réal lundi matin.

Le Barreau a aussi délégué aux 
funérailles du juge Panenton de­
main matin, à Montréal, Mes Char­
les de L. Mignauît et Antonio Dro­
let. Plusieurs autres membres du 
Barreau assisteront aux funérailles 

sera également
représentée

L'honnêteté en affaires et le dé­
sir avant tout de rendre service à 
1a clientèle avant de considérer le 
gain à faire, ainsi pourrait-on résu­
mer la causerie que faisait hier mi­
di devant le Rotary Club M. Gor­
don Armitage, de cette ville.

La confiance du client
Le conférencier a souligné l’im­

portance qu'il y a pour le vendeur 
de considérer l'avantage de l’ache­
teur au lieu de s'arrêter au profit 
possible pour le vendeur. Un com­
merce ne sera prospère et durable 
que s’il a été organisé avant tout 
pour servir. Le vendeur doit cher­
cher d abord la confiance du client 
avant son argent, s'il veut que son 
commerce obtienne non seulement 
le succès qui se traduit par une 
augmentation dans la caisse, mais 
atteigne le but plus important d a- 

| voir fait quelque chose pour la so­
ciété. M. Armitage a terminé e.i 
traitant de la nature des relations 
qui doivent exister entre le patron 
et l’ouvrier.

Présenté par son frère, Tad. le 
conférencier a été remercié par M. 
Clément Moreau.

Obligation du vendeur
Le conférencier débute en disant 

que les mots “hommes d affaires' 
pris dans le sens le plus large, ne 
doivent pas désigner simplement 
ceux qui vendent la marchandise, 
mais aussi ceux qui donnent con­
sidération aux besoins de celui qu’ils 
sont appelés à servir. Le Rotary re­
connaît que chacun de ses mem­
bres n est pas isolé dans sa spnère 
propre, mais qu’en vertu de ses re­
lations, il a des obligation et des 
occasions nombreuses de montrer 
l'exemple du service courtois aux 
acheteurs, vendeurs, compétiteurs 
et employés. On peut dire que æs 
attributions de chaque memore, 
dans sa sphère propre, de travailler 
au bien-être de ceux qui l’entou­
rent, est le principal objet du club 
Rotary.

(A suivre en page 7)

LA TAXE
DE VENTES

EST LEGALE
MONTREAL. 7. — Déclarant la 

taxe de ventes de Montréal légale 
étant fondée sur une loi qui était 
du ressort de la Législature, le Juge 
Trahan a refusé un bref de prohibi­
tion au maire Ferland, de Verdun, 
aujourd’hui. Le maire Ferland ira 
en appel.

CAMBRIOLAGE 
AVEC EFFRACTION 

A SAINT JEAN
8T-JEAN, Qué.. 7. — Des cam-, 

brioleurs se sont Introduits dans les 
entrepôts et bureaux de la “Natio­
nal Breweries”, 17 rue Frontenac, 
et ont pris la fuite après avoir fait 
main basse sur la somme de $590 
en argent et chèques. On a trouvé 
sur le parquet près de la porte plu­
sieurs outils de cambriolage.

DELEGATION
DES SYNDICATS 

CATHOLIQUES
(Presse Canadienne), 

QUEBEC, 7. — Une délégation 
a été choisie hier soir par le Con­
seil Central des Syndicats Catholi­
ques Nationaux de Québec pour 
rencontrer Thon. J.-N. Francoeur, 
ministre provincial des Travaux 
Publics, et l’hon. C.-J. Arcand, mi­
nistre du Travail, pour discuter les 
secours directs au chômage. La 
délégation demandera aux minis­
tres si les municipalités peuvent 
forcer les ouvriers munis d'une car­
te de compétence à travailler dans 
leur métier et à recevoir le même 
salaire que les chômeurs qui sont 
sous les secours direct.

DECES D’UN
FRERE DU 

SACRE COEUR

LA COMMISSION DU ' EMISSION DE LA 
GRAIN A NOMMER VILLE DE QUEBEC

John-I. McFarland en sera le 
président.—La commission 
devra trouver des débou­
chés pour le blé canadien.

La Vieille Capitale paiera 1 
pour cent d'intérêt à la

(Presse Canadienne» 
QUEBEC, 7. — Le comité exécutif 

de Québec a approuvé, hier, une 
nouvelle émission d’obligations de 
$500.000. qui seront lancés sur le 
marché sous peu, et qui porteront 
intérêt à 314 pour cent, racheta- 
bles dans 5 ans. Ljs vendeurs d

(Presse Canadienne).
OTTAWA, 7. — Les membres de 

la Commission Canadienne du Grain 
seront nommés d’ici quelques jours, 
et il est probable que John I Mc­
Farland en sera le président. Il 
reste à choisir les associés de Mc­
Farland.

Les lois de ia Commission de­
viendront en vigueur dès qu’elles 
seront proclamées, mais il ne sem­
ble pas qu’elle doivent devenir avec 
l’établissement de la Commission 
dont le travail consistera à trouver 
des débouchés pour le blé canadien.

La Commission aura le contrôle de
tous les élévateurs et contrôlera la un intérêt de 4 pour cent à la ville 
distribution des récoltes pour l'ex- pour un emprunt de $500.000. Anté- 
portation. j rieurement. le taux d’intérêt avait

Rov W. Milner et Robert Evans.1 ^té fixé à 5 pour cent. Le nouveau 
de la Bourse des Grains, de Winni- j taux d'intérêt, payable 2 fois par 
peg. ont conféré avec le T. H. R. B ! année au lieu de tous les 30 Jours. 
Bennett, hier, sur la question des deviendra en vigueur le 1er mai

Eloges du Bâtonnier
MONTREAL, 7. - Me Arthur 

Vallée, bâtonnier du Barreau de 
Montréal, à l’ouverture de la Cour 
supérieure, division de Pratique, 
présidée par Thon, juge Trahan, 
rendit hommage, hier, a feu le Juge 
Panneton, décédé, hier.

Un grand nombre d'avocats s'é­
talent fait un devoir d'assister à 
cette séance de la Cour. M. le bâ­
tonnier déclara “que le juge Pan- 
neton fut un bon citoyen, un grand 

Ivanque l anadienne Natio- avocat, et un juge dont les arrêt $
nale pour un emprunt de feront très longtemps jurispru­

dence. Dès son admission au Bar­
reau, dit-il, L.-E. Panneton alla | 
s'établir à Sherbrooke où il demeu- i 
ra jusqu a son élévation à la ma- • 
gistratuie. Il a largement contri­
bué à la prospérité de la reine des | 
cantons de l'Est, qui lui est redeva­
ble de plus d'un des joyaux de sa 
couronne”.

“Nombreuses sont les lois qu'il 
contribua, comme députe, à foire

MLLE F, BRADLEY 
GAGNE AU TENNIS

Dans le tournoi pour le cham­
pionnat de Montréal.

La tuberculose et ses ravages 
ne sont pa* regression à Sher­
brooke, comme on peut le consta­
ter par les chiffres que nous com­
munique le Dr P.-P. Beaudry, mé­
decin en chef du dispensaire anti­
tuberculeux. qui caresse depuis 
plusieurs années le projet de do­
ter nos Cantons de l’Est d'un sa­
natorium qui pourrait recevoir les 
victimes de la peste blanche. Au 
cours des six premiers mois de 
1935, sur 442 personnes qui se 
sont présentées au dispensaire an­
tituberculeux pour la première 
fois, on a relevé 34 eas diagnosti­
qués positifs, c’est-à-dire que ces 
personnes ont été trouvées souf­
frantes de tuberculose pulmonaire 
ouverte. Cela veut dire que 13 per­
sonnes par cent de population sont 
atteintes à Sherbrooke et dans les 
environs (la région pour mieux di­
re) ou 130 par mille. L’an dernier, 
les cas diagnostiqués positifs 
avaient été de 39 sur 503 soit 12.9 
par cent de population.
Proportion inquiétante

Ajoutons que dans l’opinion du j 
Dr Beaudry, pour un tuberculeux | 
diagnostiqué avec un cas positif 
au dispensaire, on calcule cinq au­
tres cas non rapportés. “C’est une 
proportion qui est de nature à ef­
frayer, ajoute le Dr Beaudry qui 
continue: ces cas veulent dire qu> 
pour chaque tuberculeux diagnos­
tiqué, il est reconnu qu’un trop 
grand nombre font de la tubercu­
lose à un degré inquiétant, chose 
que l'on ignore. Ces gens répan­
dent invariablement la contagion, 
d’où l’importance pour ceux qui se 
croient atteints de consulter leur 
médecin de famille ou de se rendre 
au dispensaire pour subir l’exa­
men. On ignore trop souvent que 
le dispensaire est un centre mer­
veilleux pour le dépistage de la 
tuberculose; un centre d’éducation 
car on y trouve et distribue quan­
tité de littérature fournie par le 
gouvernement, la Croix Rouge et 
autres sociétés de bienfaisance ou 
d’hygiène; un centre qui répand les 
notions d’hygiène dans ie foyer, 
notions qui contribuent largement 
à éloigner la maladie”.

Mlle Frederiaa Bradley, cham­
pionne de la province en doubles, 
au tennis, a battu Mlle E. M. Hels- 
by, par 8-6 et 6-2 en simple du 
tournoi de tennis pour le champion­
nat de Montréal. Mlle Bradley et sa 
partenaire ont été éliminées par 
défaut, en doubles, par Mlles Ber- 
nadet et Soles.

$500,000.
MARCHEURS DE 

L’ONTARIO SUR
LA CAPITALE

bligations recevront une commission : adopter „on seulement dans i'inW- 
de 1 2 pour cent. Les détails de, rét de KS concitoyens, mais dans 
1 emprunt seront bientôt soumis au cclul de la provlnce toute entlère
conseil municipal Nombre de fols ses services commeLe comité exécutif a aussi approu- f ls dans dps dl5.
vé une entente entre la ville et la étransers l celui de Sher-
Banque Canadienne Nationale. da' brooke'' 
près laquelle la banque imposera “Le juge Panneton'', ajoute Me 

Vallée, “eut Tunique distinction d ê- 
tre élu six fois Bâtonnier du dis­
trict judiciaire de Sherbrooke. Il 
fut aussi Bâtonnier de la province. 
Comme magistrat, il savait vite dé­
mêler les affaires qui semblaient le»

livraisons futures d'octobre, mais 
aucune déclaration n'a été faite à 
la suite de cette réunion.

LES CORPS DU 
JEUNE COUPLE 

SONT REPECHES
(Presse Canadienne).

TROIS RIVIERES. 7. — Les ca­
davres de Thérèse Forcier, 21 ans, 
et de son compagnon, Henri Mail- 
hot, qui se sont noyés au Lac-à-la- 
Tortue, lundi, ont été repêchés 
hier. Le Dr J. A. Vanasse, coroner 
du district, a tenu une enquête 
et a rendu un verdict de mort ac­
cidentelle. Mlle Forcier et Mailhot 
avaient loué une chaloupe et on a 
retrouvé la chaloupe vide, flottant 
sur le lac. Les autorités croient 
qu’il* ont perdu l’équilibre et sont 
tombés à Teau.

1935. Plus compliquées et ramener un il-
La banque paiera 2’- pour cent tige à scs justes proportions. Une 

d’intérêt à la ville sur son compte fois la cause entendu, la décision 
d’épargnes, au lieu de S’i pour cent, ne tardait pas et elle était si solide- j 
Cette entente sera aussi soumise au ment étayée qu'elle avait fort peu

(Presse Canadienne).
KEMPT VILLE, Ont. 7. — Mar­

chant trois de front et escortés de 
cinq membres en motocyclette de 
1a Sûreté provinciale, 450 mar­
cheurs sur Ottawa èont partis d’i­
ci de bonne heure ce matin pour 
North Gower, à 12 milles de dis­
tance, où ils espèrent arriver vers 
midi. Us projettent de s'arrêter à 
North Gower pour manger, et 
partir immédiatement après pour 
Manotick, à neuf milles de North 
Gower où ils s’arrêteront pour la 
nuit. Demain, ils se proposent de 
terminer leur marche sur la capi­
tale, située à 16 milles de Mano­
tick.

LES FOURMIS
FONDENT SUR

LONDRES

conseil municipal.

Nous sommes au regret d appren REDUCTION DE

Décès
J.-H. J ALBERT

STF.FANO.~Les funérailles de An- 
nio Di Stéfano, (ex-frère Léola 

ries Frères du Sacré-Coeur), fils de 
Antonio Stéfano et de Amanda Fon­
taine. de Stanstead, décédé à Tâge 
de 22 ans et 11 mois auront lieu 
Jeudi le 8 août 1935 Le convoi fu­
nèbre quittera la résidence des pa­
rents à 8 h 45. # our se rendre a 
l'église paroissiale de. Stanstead 
Service à 9 heures.

dre la mort du R. F. Léola, des Frè­
res du Sacré-Cœur, né Antonio Di 
Stéfano, fils de M. Antonio Di Ste- 
fano, et d'Amanda Fontaine, de 
Sr an st rad, décédé hier h 1 âge de 22 
ans et 11 mois.

Les funérailles auront lieu en 
l'église paroissiale de Stanstead à 9 
heures, demain avant-midi.

NE PAS CONFONDRE
On nous prie de faire remarquer 

que M Henri Breton, 171 Boulevard 
Alexandre, n'a rien de commun 
avec 1 individu du même nom con­
damné pour vol hier matin en Cour 
du Magistrat.

LA PRODUCTION
AGRICOLE

f Presse Associée) 
WASHINGTON. «. — L’admi-

UN TRAIN TOMBE 
DANS UN RAVIN;

CINQ MORTS
(Presse Associée).

HILLSBORO, Oregon, 7. — Cinq 
hommes ont été tués, hier, quand 
une locomotive et deux wagons de 
fret remplis de gravier sont tom­
bés d’une hauteur de 110 nieds sur 
un pont près de Cochrane

Les morts sont: E. N. Johnson. 
55 ans, de Wheeler, mécanicien; F 
A. Walker, 50 ans, de Wheeler, 
chauffeur; A. J. Booth, de Whee­
ler, serre-freins; B. A. Curtain, de 
Portland, serre-freins et D. Fronk. 
charpentier.

INCENDIE DANS 
UN MAGASIN A 

ST JEAN, QUE.
ST-JEAN, Que., 7. — Des dom- j 

mages estimés à la somme de $2.

de chance d être renversée
“J’offrr”, dit M. le Bâtonnier, en 

term (rent, “mes sympathies à ses 
fils, dont deux sont des membres 
réputés du Barreau, à sa fille et 
à ses beaux-frères, nos confrères 
Mes Albert et Oscar Dorais, à toute 
sa famille, et les prie de croire que 
le Barreau tout entier de la pro­
vince s'associe â leur grand de ail”.

Le juge Trahan
Lhonorable juge Trahan sàsso- 

cia de tout cœur à Me Vallée et aux 
membres du Barreau de Montréal 
pour dire comment il regrettait la 
disparition de M. le Juge Panneton, 
qu’il a très bien connu, jymr avoir 
pratiqué le droit dans un district 
voisin, le district Judiciaire de Ni- 
colet. Le présdent du tribunal 
rappela tout le bien fait par cet 
homme loyal et ce grand catholi­
que.

Cas diagnostiques po­
sitifs ................. . .

Cas diagnostiqués dou­
teux .......

Cas sous surveillance. 
Visites faites par le

médecin...................
Visites faites par l'in­
firmière .....................

Malades hospitalisés
----------- | (sanatorium) . . .

LONDRES, 7. — Des millions , Décès ............................
de fourmis se sont abattues dans 1 Logements désinfectés

Relevé de la situation
Dans le cours de la soiree d’hier, 

une visite au dispensaire nous a 
permis de constater le travail qui 
s'y poursuit. Les pièces, qui rayon­
nent de blancheur et de propreté, 
sont garnies de sentences et d’écri­
teaux qui rappellent les principa­
les règles de Thygiène; il y en a 
pour les adultes et pour l’enfance. 
Le Dr Beaudry a fait plus; avec le 
concours du personel du dispen­
saire, il a commencé une enquête 
qui devrait donner d’excellents ré­
sultats quant à la situation de la 
ville de Sherbrooke par rapport à 
la tuberculose. C’est ainsi que Ton 
a entrepris de délimiter les foyers 
tuberculeux au moyen d'une carte 
topographique. Sur toutes les rues 
désignées sur la carte, on a placé, 
pour indiquer chaque foyer tuber­
culeux, une épingle à tête blan­
che; là où des décès ont été enre­
gistrés. on a indiqué l’endroit avec 
une épingle à tête noire. Jusqu’ici, 
ce travail passablement long a cou­
vert une partie du quartier ouest 
et c’est l'intention du Dr Beaudry 
de nous fournir un relevé complet 
de ce travail lorsqu’il sera termi­
né.

Activités du dispensaire
Voici maintenant le rapport des 

activités du Dispensaire Antitu­
berculeux de .Sherbrooke du 1er 
janvier au 1er juillet 1935, avec | 
les chiffres de Tan dernier pour la 
période correspondante.

une population de 900,000 Ames; la 
deuxième, c’est que les institutions 
de ce genre sur la rive nord sont 
trop encombrées; la troisième, 
c’est que lorsque nous voulons en­
voyer un malade dans ces maisons, 
il trouve cela trop loin, quand ce 
n’est pas que les moyens lui man­
quent; d’autant plus que lorsqu’un 
malade se décourage ainsi loin des 
siens, la cure en souffre. Enfin, 
pour entreprendre une lutte effi­
cace, d faut éloigner les cracheurs, 
les isoler; autrement, on a beau 
désinfecter un logis, la source du 
mal demeure toujours là. Et c’est 
pourquoi notre travail est souvent 
nu].

“Ce n’est pas tout de dépister la 
maladie, il faut à tout prix isoler 
les malades et les guérir, ou du 
moins faire tout ce qui est possible 
pour en venir a ce résultat. Or le 
seul moyen d’enrayer la conta­
gion, c'est le sanatorium et nos 
corps publics, non seulement de 
Sherbrooke, mais de toute la ré­
gion, devraient re donner la main 
pour en venir à ce résultat”.
Octroi du gouvernement

Un mouvement avait été lancé 
dans ce sens il y a quelques an­
nées, puis il n’eut pas de suite. Le 
gouvernement était disposé à 
fournir 60 pour cent du coût de 
construction de l’institution à con­
dition que Sherbrooke fournisse 
l’autre 40 pour cent soit par sous­
criptions publiques, soit autre­
ment. Dans le temps, on projetait 
l’installation de 150 lits dont 100 
pour les pauvres et les autres pour 
les personnes plus fortunées prê­
tes & fournir un déboursé. Main­
tenant, on croit comprendre que le 
gouvernement serait disposé à pa­
yer 50 pour cent de la construction 
comme il Ta fait pour Trois-Ri­
vières, à condition que l’institution 
serait administrée par un groupe 
de citoyens ou une communauté re­
ligieuse qui s’engagerait a préle­
ver Tautre 50 pour cent.

Nombre de jours 
consultations . .

de

bourgs de Londres aujourd’hui.
Elles ont même arrêté un tour­

noi de tennis en descendant sur le 
court en nuées si épaisses que les 
joueurs furent obligés de se met­
tre à l’abri.

Les ménagères ont balayé des 
monceaux de fourmis du seuil des 
portes, et ont travaillé, souvent 
sans succès, à éloigner les bestio­
les de leurs cuisines.

IL TUE SON PERE 
AVEC UNE HACHE ET 

BLESSE SA MERE
(Presse Associeé).

RUGBY, Dakota du Nord, 7. — 
Arnold Hotsbjor, 24 ans. est déte­
nu ici en prison sans être accusé,

1935 1934

72 73
1225 1155
1060 938

34 39
80 86
94 60

90 145

775 649

10 8
8 5

10 8
442 603

y a eu cet-

Cause de la maladie
En attendant le sanatorium, le 

Dr Beaudry rappelle brièvement 
les notions essentielles qui doivent 
servir de guide dans la lutte con­
tre la tuberculose, notions récem­
ment publiées par un professeur de 
la faculté de médecine de Paris 
dans un article qui traite de la 
prophylaxie de la tuberculose. Le 
spécialiste y déclare au chapitre 
des bases scientifiques de la ma­
ladie que la contagion est le mode 
ordinaire de propagation de la 
tuberculose et que l’hérédité n’y 
joue pratiquement aucun rôle; cet­
te contagion s’exerce avant tout 
dans Tenfance. La tuberculose de 
l’adulte n'est, le plus souvent, que 
le réveil d’une infection ancienne, 
occulte ou latente; en général, elle 
est directe et il faut un contact 
avec un sujet cracheur de baciles, 
malade connu ou malade ignoré. La 
tuberculose de l’homme est due à 
une contagion par l’homme; le 
contact dangereux, c’est le contact 
intime et prolonge avec le tuber­
culeux contagieux, c’est aussi le 
contact dès le jeune âge. Le vérita­
ble début de la tuberculose ne peut 
être reconnu que par la pratique 
systématique et périodique de la 
cuti-réaction tuberculinique et de 
Texamen radiologique.

Ce que Ton sait des modes de 
propagation de 1a maladie tubercu­
leuse conduit à orienter ensuite 
la prophylaxie antituberculeuse 
délibérément vers Tenfance et Ta- 
dolescence. Pour remplir cete tâ­
che. il faut dépister les malades 
contagieux, protéger les enfants et 
les adolescents par la séparation 
prophylactique et la vaccination 
antituberculeuse, contre les conta­
minations brutales, massives et 
prolongées; reconnaître de suite 
l’inévitable contamination de cha­
que sujet et enfin mettre ce sujet 
en état de résister à l’infection 
qui vient de s’implanter en lui.

MINISTRE
DES ETATS UNIS

AU CANADA

l’an dernier. Aussi, que les chiffres 
qui font la base de tout le travail 
sont ceux des cas diagnostiqués 
sur les inscriptions nouvelles. 
C'est sur ces deux statistiques 
que se base le dispensaire pouf 
suivre les progrès ou le recul ds 
la maladie.

Nécessité d’un sanatorium
Lorsque nous demandons au Dr 

Beaudry s’il reconnait toujours la 
nécessité d’un sanatorium pour la 
région de Sherbrooke, il noua ré­
pond dans l’affirmative, ajoutant 
que quatre raisons principales mi­
litent en faveur de l’établissement 
d’une institution de ce genre dans

• Presse Canadienne) 
QUEBEC. 7. — Le nouveau mi­

nistre des Etats-Unis à Ottawa, M 
Norman Armour, a présenté tel au­
jourd'hui à la Citadelle ses lettres de 
créance au comte de Bessborough 
Gouverneur-Général du Canada, et 
cette circonstance a donné lieu à Un 
échange mutuel d’expressions de 
bonne entente internationale et 
de souhaits pour cimenter davan­
tage les relations amicales qui ex­
istent depuis longtemps entre les 
Etats-Unis et le Canada

ni*tr»tlon du rajustement agrlcolr 000 ont rau,^g hipr par un jn
des Etats-Unis annonce que son 
programme de rajustement des ré­
coltes a enlevé 27.600 000 acres de 
la production des récoltes basiques, 
cette année.

Sur ce total ,VA A A dit que 27 - 
500.000 acres ont été ensemencés 
d'autres récoltes Le total de 1935 
se compose à plus de 35 000 000 
d'acre* loué* au cours de* program­
mes da rajustement en 1935.

ELECTION DE 
COMMISSAIRES A 

ARTHABASKA
ARTHARASKA, 7. — MM. Al­

bert Simoncau et Ernest Daigle

après avoir tué son père avec une '* r^^on* ^a première, c est qu’il

cendie qui s’est déclaré dans Té* °nt été élus comissaircs d’écoles en
tablissement de P. Narbonne, coin 
des mes St-Pierre et St-Charles. 
Les pompiers, sous la direction du 
chef Morin, ont combattu les flam­
mes pendant plus d’une heure. Les 
dommages ont surtout été causés I 
par Teau et la fumée. Il n’y eut j 
personne de hléssé et on rapporte j 
que les pertes sont couvertes par , 
les asaurancea.

remplacement de MM. Edmond Pei- 
lerin et Philippe Coulombe. La 
commission scolaire se compose 
maintenant de M. le prsident Isi­
dore Denault et de MM. les com­
missaires Albert Houle. Philias 
Gusteau, Albert Simoneau et Er­
nest Daigle M le notaire C. R 
Garneau • été reengagé comme se­
crétaire.

hache et avoir blessé très grave 
ment sa mère dimanche soir. Wil- 
liam Hotsbjor. 54 ans. son père, a 
été frappé à la tête et tué instan­
tanément. It* mère, bien que gra­
vement blessée, put se sauver ehez 
un voisin.

Les amia de la famille disent 
que le fils se disait malade depuis 
quelque temps.

(Spécial à la “Tribune’’).
ST-CAMILLE. 7. — Des vo­

leurs se sont introduits dans le 
magasin de M. J. H. Crépeau, 
marchand de notre village. Ils ont 
enlevé la caisse qui contenait quel­
ques dollars. On ne s'est ras aper­
çu que d’autres effets avaient été 
anlavéa.

n existe aucun sanatorium sur ia 
rive sud du Saint-Laurent pour

Convenlion conservatrice 
du CMRté Hc < nmpton à

COOKSHI RE
samedi, 10 août, à 2 heures

(heure avancée)
Après 1a convention, ralliement 

où parleront :
L’HON R. WEIR.
Ministre de Tagricultur* 

le candidat ehoisi *e 
autres personality 

politiques.

Mlle Anna Bérubé réméré*# 
Men sincèrement toutes las 
personnes qui. «oit pur offnur 
de* de mease*, houqtieis spi 
rituels, tributs floraux, visite, 
assistance aux funérailles, oc 
de quelque manière que ce 
soit, lui ont témoigné de la 
sympathie à T occasion du 
décès de sa mère
Mme Nicolas BERUBE

et le* prie d'accepter ce 
témoignage de aa 

gratltud*

11385285
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Du travail ou le dole?

“Le Canada sous le dole est comme un 
jeune homme à l’hospice des pauvres”, dé­
clarait le T. H. R.-B. Benentt, le 2 janvier 
1935.

Après cinq ans de régime conservateur, 
plus d’un dixième de la population du Canada 
est sous le secours direct.

Durant ces cinq années, jusqu’à mars. 
1935, le gouvernement fédéral a dépensé 
$312,328,098.97 en secours direct. Et 
cela n’inclut pas la garantie du blé qui peut 
varier de $150.000,000 à $250,000.000 A 
tout cela s’ajoute encore le programme de 
travaux publics de 1935.

La dette nationale s’est obérée de $80n,- 
000.000, y compris les garanties.

De 1930 à 1935, sous le régime conserva­
teur de M. Bennett, 596,948 personnes 
étaient sous le secours en mai 1932. 1,338,164 
personnes étaient sous le secours en mai 
1933, 1,327,887 personnes étaient sous le se­
cours en mai 1934 et 1,341,942 personnes 
étaient sous le secours en février 1935.

Sous le régime libéral, les hommes et les 
femmes avaient de l’emploi.

L’élection qui approche permettra au 
peuple du Canada de sortir de l’hospice des 
pauvres en remettant ladministration King 
au pouvoir.

Le chômage

En temps normal, il y a 100.000 chômeurs 
au Canada.

Quand les conservateurs prirent le pou­
voir, en 1930, il y avait 117,000 chômeurs ce 
qui n’e.cf guère plus que la moyenne en temps 
normal.

Il y avait 471,666 chômeurs en juin 1931, 
après l’entree en vigueur des modifications 
apportées au tarif par le gouvernement de 
M. Bennett.

I! y avait 725,000 chômeurs en mai 1932.
500.000 sont encore sans travail après 

cinq ans de régime conservateur.
250.000 chefs de famille restent sans 

emploi pour le malheur de ceux qui dépen­
dent d’eux.

250.000 jeunes hommes et jeunes fem­
mes ne peuvent trouver de position.

La politique ton* ne peut mettre fin au 
chômage.

Seule une coopération entière et loyale 
entre les provinces et le fédéral, au moyen 
d’administrations libérales à Ottawa comme 
dan? les provinces, comme le disait si bien 
le T. H Mackenzie King, assurera la dispa­
rition du chômage.

L'opinion des autres

Et leur peau . . .
L’argent e?t rare, m3 la que de gêna seront prêts à 

risquer leur dépôt au prochain scrutin !
'Le Journal de Waterloo).

Leur vie e*t courte
Les nouveaux partis ont toujour* une odeur agréa­

ble. mais ils vivent ce que vivent le? rose? — Ptnfène 
L Evénement — Quebec

L’hiver viendra , . .
H fait chaud mais les Canadiens auront bientôt 

encore une fols, le 'privilège ’ d acheter du compila­
ble.

«Advertiser — London. Ont

Commerce et prospérité

Nouvelle course
Après ce qui vient de se passer dans lüe du Prince- 

Edouard, lee libéraux pronostiquent une nouvelle, 
course sur le Sénat.

rLa Patrie — Montréal'.

L’Etat-courtier nous cofite cher
Par l'entremise de letrs agitateur» politiques, les 

cultivateur» de l'Ouest déclarent d avance qu’ils veu­
lent pour leur blé la earantle d'un prix minimum de 
80 cents par boisseau Fn septembre prochain, nou? 
aurons 800 millions de boisseaux d* froment, dans nos 
greniers, dont un tiers représente les provisions que 

J nous n avons pas écoulées avant la moisson de ! année
Pa? de reprisa possible sans le relève- C0UTant# 

ment de norrp commerce, déclarait le Très ^ ^nanrui pnat prétend Judicieusement que au 
Honorable Mackenzie King, dan» son dernier pr1x m°ven de *n rents, le froment canadien ne 
discours à la radio. vendra point Actuellement IFJtat-courtier, tout en

Pour s’en convaincre, il suffit de compa- pavtnt maximum pour le bie dur de qualité supé- 
rer les chiffres suivants: i rteur€* ne donnerait pas 70 cents comme prix moyen

d'une récolte. Notre confrère conclut donc que, pro- 
Régime libéral: 1925-1930 fttant des élections, les producteurs de froment exi­

gent 10 cents de plus que ne vaut réellement, au prix 
Importations au Canada . . . .$ 5,581,130,376 flx* officiellement le stock futur de cette denrée. Et
Total des exportations.............. 6,279,830,614 11 tJoute sue. à ce prix, le marché anglais refusera

, n.R6o,96n,ooo Id
2.372,192,198 Tout en admettant que le problème du blé canadien 

*e réduit aujourd'hui è une spéculation-chantage de 
1930-1935 jl Ouest, aventure dont les provinces de l’Est paieront

ultimement les frais, Il ne serait pa? luste d'imputer 
$ 2,857,878,701 tçnit le blAm* de cette tactique à une classe particuhè-

3 097,046,493 r*m€m affectée par la crise Dans cette Initiative
5,954,925,194 téméraire, elle a été dernièrement encouragée par la 
1,190,985,0,38 Politique risquée de M. Bennett. Bans y être autorise 

par le Parlement, le cabinet ton* porte U responsabi- 
Sous le régime conservateur, par suite de |1,té d'avoir engagé le crédit fédéral dans cette coûteuse 

a politique tarifaire de M. Bennett, le corn-

Commerce global 
Moyenne globale annuelle

Régime conservateur

Importation? au Canada .. 
Total des exportations .. ,
Commerce global............
Moyenne globale annuelle

merce canadien n’est plus que la moitié de ce 
qu’il était sous le régime libéral de M. King

Le résultat fut d’alourdir l’impôt en con-1 
séquence.

Les perceptions furent moindres, du fait 
de la contraction des revenus et des échan­
ges.

Il s’ensuivit un gonflement de $800,000.. -■■■- —
000 dans la d^**<= nat onale (y com #
garanties) sous le régime conservateur de Puvete 
1930 h 1935. -------------

Sous le régime libéral de M. King, de 
1925 à 1930, la dette fut comprimée de 
$250,000.000.

Le commerce est la vie du pays.
Si nous voulons revoir reluire le soleil de 

la prospérité, donnons les rênes du pays h 
une administration libérale.

TjC Soleil — Québec'

qui l’accompagnaient les graves dissenti r 
ments qui subsistent au sein même de la
direction du Parti depuis l’assassinat de 
Kiroff. La dissolution récente de la société 
des anciens communistes et un grand nom­
bre d’arrestations parmi les membres du 
parti on révélé qu’une importante fraction 
des “purs’ ’et de ceux qui n’ont plus accès aux 
levers du pouvoir sont foncièrement hostiles 
au "chef”.

Il règne également un vif mécontente­
ment parmi les communistes étrangers. D’au­
tre part, la destitution et l’expulsion du Par­
ti de Jenoukidze, secrétaire du Comité Cen­
tral et Président de la Croix-Rouge soviéti­
que a démontré que l’évolution vers l'em­
bourgeoisement est loin d’être décisive puis­
que c’est précisément cet “embourgeoise­
ment” que l’on reproche a Jenoukidze. Celui- 
ci aurait introduit, parait-il, de nombreux 
éléments “contre-révolutionnaires” au secré­
tariat central du Parti! Aussi a-t-on com­
mencé un nouveau “nettoyage”!

Notre informateur conclut en rappelant 
qu’on oublie trop à l’étranger les zigzags 
constants et apparemment inévitables, de la 
politique de Lénine et de Staline qui. maigre 
ces zigzags, n’ont pourtant, jamais perdu de 
vue leur but essentiel: la révolution univer­
selle. A l’épdque de la NEP on a aussi été 
persuadé d’un changement complet du régi­
me. Mais ce changement n’a été que de courte 
durée. La situation présente réserve en tout 
cas de grandes surprises, d’autant plus que 
d’énormes difficultés et nombre de problè- 

' mes quasi insolubles subsistent dans le do-1 
, maine économique et social.

En ce qui concerne la politique étrangère 
! des Soviets le Département de Litvinoff 

semble devoir continuer sa ligne de conduite 
antérieure, tandis que celui de Manouisky et 

* de Dimitroff. le Komintern. renforcera son 
j action pour donner satisfaction à l’aile gau-' 
che communiste et aux sections étrangères de 
l’Internationale Communiste dont Staline ne 
désire nullement perdre l’appui. C’est ce qu’il 
sera loisible de constater par la suite.

Les Beaux Vers

L» pureté frtfil* ê*t l§ 4cm le plu* beau.
Le r*t*rd 8** petit* en rèp»nd !t lumière
Oh' comme l'homme est tnate et s* sent 1 âme tmère
D'avoir un Jour souffle 1 intérieur flambeau '

Un calme trompeur

Il est dans l’intérêt d’une certaine presse 
de représenter la situation en Russie comme 
définitivement stabilisée et le régime bolché- 
viste évoluant à fond de train vers l’embour­
geoisement ! Or voici ce qu’une personne qui 
a quitté depuis peu la Russie nous apprend: 
Toutes les mesures ont été prises pour ne pas 
laisser voir à M. Laval et aux journalistes

P*v< plué qu'un s?tré éteint, il ne luit û? nouveau; 
j Unp pr*mlèr* fols, il meurt, fer?, U dernière !
Pleurer 1* flamme morte â lam^;? tout entière ! 
Pleurez sur votre coeur sombre Jusqu'au tombeau î

Tout sera désormais pareil a vos pensées 
Par l'infernal esprit sans cesse c*r*v*fs,
Et vous croirez chacun pervers autant que rouf î

Car vos veux n» verront qu'à travers la souillure. — 
Double et claire beauté, mais I votre âme obscure, — 
La jeune mère chaste et la vierge â genoux .

Albert LOFE AC.

Le parti liberal au
service du pays

Comme entree en matière, le 
premier discours electoral de 
l'honorable Mackenzie Km* 
est un chef-d’oeuvre de défini­
tion. Avec autant de logique 
que de clarté il montre la part 
d'intrigue et le grue péril que 
recèlent les mouvements egoig. 
tes de classes, d'intérêts, oti 
d ambitions personnelles. Lea 
faction*, les groupes, les indé­
pendances tendent, consciem­
ment ou non, a entamer l'au­
torité. Dans bien des cas. lea 
icune* gens qui ▼ participent 
-ont de simples jouets ammég 
par d habiles metteurs en scè­
ne. Ils font et disent ce qu’on 
leur commande

Hans un précis historique. 
M. King rappelle que la plu­
part. sinon toutes les diver­
sions électorales ont été ten­
tées au profit ou par la faute 
du parti tory. 11 en fut qui 
donnèrent des résultats tem­
poraires à leurs auteurs, com­
me. par exemple, la campagne 
nationaliste qui aida l'avène­
ment d'un gouvernement con­
servateur. en 1911. Telle aussi 
l'inique trame de 1917. à la­
quelle succombèrent quelques 
transfuge* libéraux, qui. sous 
prétexte de supporter des 
mesures de guerre, favorisè­
rent le brigandage de l'étati- 
sotmn d un chemin de fer pour 
seiner d'un desastre financier 
une banque, une compagnie 
d assurance et quelques pour- 
voyeurs des fonds électoraux.

Sans insister. M. King mon­
tre aussi la double inspiration 
fasciste et communiste de cer­
taine conspiration récente, la­
quelle. prétendan* assurer au 
pays un gouvernement natio­
nal. voulait faciliter l'institu­
tion d'une véritable dictature 
en Canada Si le coup d’Etat 
avait réussi, on aurait vu bien­
tôt que son véritable mobile 
«♦ait encore d imposer au peu­
ple de* solution* coûteuse» 
dont il ne voudrait pas au­
trement pour tirer d'autres en­
treprise privées de leurs em­
barras financiers. Ft. comme 
paravent a cet acte de verita­
ble banditisme. le« influences 
occulte* ont dépensé des som- 
mes énormes dans de vaines 
tentâmes de fractionner Lu­
men bberale par l’agitation 
de groupes nombreux dont 
I action subversive s'exercait 
dans la jeunesse universitaire, 
dans les classe? ouvrières, et 
Jusque dans les rang* des chô­
meurs.

Apres cette mise en garde 
contre le danger des intrigues 
obscures. M. King fait appel 
au patriotisme et à l'enthou­
siasme de la grande armée li­
bérale. renforcée dernièrement 
par tou* le* elements sages qui 
veulent un gouvernement dont 
1 autorité soit fermement fon 
de* .ur la constitution, sur le 
voeu national librement expn 
me. et -ur un programme d'or­
dre. d apaisement, de lustice 
sociale, le progrès materiel et 
moral. K ceux qui, comme su­
prême imposture, dénoncent 
les Dscti* et l'esprit de parti, 
afm de mieux servir leurs fins 
égoïste., M Kmg oppose les 
raison? d être du liberalism* 
canadien, dont le principe, la 
tradition et le programme don 
nent au peuple le gage de ses 
liberté* politiques.

Et voila des garanties mora­
le* que np peuvent offrir les 
novateurs, les prétendus réfor 
mateurs, les exploiteurs de 
grande* idee? vagues, dont l'u­
nique objet est d'édifier leur 
fortune personnelle sur les rui­
nes d un regime qui a le tort 
de ne pas avoir favorisé leurs 
ambitions démesurées A la 
jeunesse, le parti libéral of­
fre. dans le passé, dans le pré 
sent, et dans l'avenir !*s rè­
gles de vie économique et po­
litique fixées par l'experience. 
l’altruisme, un civisme éclai 
ré. Et, pour servir dans cette 
armée pacifique, point n’est 
besoin d'immolation. En tra-

L)e la TRIBUNE
// .> ans

BUCKISGHAM — Une 
tempête de grêle, au Lac des 
Sables et au Lac des Certs, a 
complètement dévasté toutes 
les récoltes et tué plusieurs 
poules et jeunes porc* Les vi­
tres de toutes les maisons, 
ring milles à la ronde, ont été 
prisées et on rapporte gu* 
pas une feuille n'est restee 
sur les arbres.

• ■ o—

OTTAWA — Les plâtrier* 
de l'union internationale, au 
nombre d’une cinquantaine, 
se sont mis en grève pour 
avoir 45 sous de l'heure, soit 
une augmentation de 5 sous 
ef pour que la durée de la 
journée ?otf d* neuf heures 
Sur 25 patrons, ztr ont signe 
la demande de leijrs employe* 
et reux-çi ne sont pas en grè­
ve.

MOST RI AL—Mme Broum- 
rigg, d* St-lean, Terreneuve. 
qui sont frai* dune fracture d 
fa ïamhe gauche et qui devait 
marcher avec des béquille* 
depuis de* nnnér*. est allee 
adresser une prière g St-Jo- 
-rph, d l'Oratoire. Quand elle 
eut fim. le frère André * ap­
procha d'dle et lui recom­
manda de mettre ses béquil­
le* de côte et de marcher, ce 
qu'elle fit sans difficulté plu- 
*ievrn personnes ont été fe- 
moins de n? mirante.

-<v—
ASBESTOS s*r* ou huit 

>**"** ou mer g de la A*he*to* 
lUtttfCfc Rfifl* *cn* MtfU
ouvrage depuis ce matin. On 
nout du que la muté du ché- 
t âge *?« la gre^t g y Or an g 
Tron.C,

VICE-PRESIDENT COMMISSAIRE LCs deuils

NT
• •

Et cela t’explique. L* PEG 
TOP lui doit ton rtrafce 
toujours uniforme ainsi 
que la fraicheur et la dou­
ceur des bouffées qui t’en 
dégagent. Parlez-en au 
fumeur de Peg Tops.

e neutre Victor Morin de Montréal, Le notaire Joseph sir ois profesaeur â 
bien connu dans toute la province 1 université Laval, a été désigné par n
• été nommé par arrêté ministériel le gouvernement provincial pour
vice-président d* la nouvelle Com- faire partie de la Coramisaion de ra-
mission des rentes seigneuriale*. chat des rente* seigneuriales.

vaillant au bien commun on 
est sûr d aider à tous les suc­
cès legitimes, individuels ou 
corporatif*.

En somme, le magnifique 
discours du grand Inder cana­
dien, est une belle lecnn de sa­
gesse politique. Le parti libé­
ral est une véritable institu­
tion nationale dont l'objet est 
d aider à chacun, par le pro­
grès moral et physique de la 
nation, â goûter sa part du 
bonheur de vivre, de travailler 
et d'espérer. Ce n'est pas le 
parti libéral, qui. par le tarif 
et la législation, réduit un peu­
ple de consommateurs â la ra­
tion que veulent bien lui oc­
troyer les profiteurs de l’in­
dustrie. de la finance, du com­
merce. F| ne p-oroet a person­
ne de gros profits qu'on ne 
saurait obtenir qu au détriment 
d« la multitude, mais il assure 
a chacun, par U coopération 
sociale, nationale et interna­
tional*. des échangés plus fa­
rder. une activité plus grande 
et une part plus juste des 
fruits du travail commun

Pour arriver à ces résultat» 
devirahle*. on ne demande à 
personne d'assumer des ris­
ques et des samfires exagé­
rés. de porter atteinte au droit 
du prochain, de lui imposer sa 
volonté par la force ou par la 
crainte, de se confier aveuglé­
ment à l’autorité d'un dicta­
teur. aux exigences d'une oli- 
garchie. aux calculs d’une clas­
se plus favorisée Et surtout 

on ne prêche aucun fanasticme. 
aucune outranre. aucun ostra­
cisme. On invite un peuple fier 
et sain à se choisir les dépu­
tés les m»eux doues pour parti­
ciper aux travaux Parlemen­
taires. snu« un gouvernement 
qui saura respecter les règles 
de la prudence et de la justice. 
Avec M. Kmg. la liberté de pa­
role ne sera iamair étouffée ni 
entravee, la lumière fécondé 
des idées ne sera pas éteinte 
brutalement, le droit des hum­
bles n* sera pas immn|e g U 
cupidité de? puissants

La note du discours de M. 
Kmg est en parfaite harmonie 
avec celle que par la parole et 
par l’action, son digne collé, 
gue. M. Lapointe, fait si elo- 
quemment vibrer dan? l ime 
du Canada français. Nos pères 
ont été des libéraux heureux. 
Que leurs fils soient toujours 
des libéraux éclairé-. Et. pour 
assurer à leurs entreprises 
communes la "lus large mesu­
re possible d’efficience, qu’ils 
disciplinent leur ardeur, leurs 
ambitions, leurs effort Nos 
chefs savent commander avec 
prudence. Sachons obéii avec 
intelligence.

(Le SOLEIL).

ÎNSTITLT D. SAMSON
Le professeur D Samson diplômé 

de TUniversité df Manchester N H . 
de 1 Ecole Normale Laval d? Québec, 
membre de l’Institut Sténographi- ! 
que Perrault, de Montreal et qui a 
14 ans d'expérience dans l'ensei­
gnement vient d ouvrir un? école 
dans l’ancien local du prof Frank 
Dudleys Le professeur Samson en­
seignera lui-même toutes les matiè­
res du cours commercial anglais 1 
français, arithmétique, comptabilité 
sténographie anglaise e» française, 
dactylographie, préparation- h tou? 
les examens de la province L'Insti­
tut Samson a son local dans l'ériifi- 
r? Darrhe. S-A. rue Wellington-Pud

itEimiiE 
DES FRERES k

PECToP
Le bon vieux cigare 

depuis 52 ans
L ü. GBOTHK L1MITEF 

Mn>on rtnadttnn» ind*p»n4«nt«

Le Révérend Frère Amédée 
sera le nouveau directeur 
du Collège de? Frères de? 
Ecoles Chrétiennes.

M. BERTRAND 
REPIIND1 M.

ARTHABA3KA. 7 - Pendant
les vacances scolaires ou plus ex­
actement, du 4 millet au 4 août, le 
Collège des Frères des Ecoles Chré­
tienne? d* cette ville a été la rési* 
dence d'un groupe assez important 
de jeunes religieux, venus pour y 
suivre les exercices dune retraite 
de 30 jours

A cette occasion, le P F Manael- 
lus. Assistant du Supérieur Géné­
ral. et ancien Directeur du Collège, 
est venu rendre visite au groupe 
des retraitants et aux religieux 
composant la communauté d* net­
te institution. Ce vénéré supé­
rieur a laissé un souvenir vivace 
dans la localité. 11 a su, par sa di­
rection sag* et prudente, donner uu 
essor plus g^and aux études, et 
s'attirer par se? bonnes manière? 
et sa distinction, l'estim* de tout* 
la population.

Le H F. Amedee. nouveau direc­
teur du collège, suivra les traces 
de cet eminent éducateur qu'est le 
cher frère Mandellus; et le mercre­
di. 4 septembre, le collège se rem­
plira de nombreux jeunes gens an­
ciens et nouveaux, heureux de par­
faire leurs études et de compléter 
leur éducation.

LE FRANÇAIS A STOKE
Les regleinents et résolutions 

du conseil seront publiés 
d^ns notre langue seule­
ment.

Attendu qu’une résolution pas­
sée par le conseil municipal du can­
ton Stoke, dans le comté de Rich­
mond, le 2e jour de juillet 1935, a 
fait voir à Son Honneur le lieute­
nant-gouverneur que la publication 
de tout avis, règlement ou résolu­
tion du dit conseil municipal à être 
faite en vertu du code municipal 
de la province de Québec, pourra 
se faire dans la langue française 
seulement, sans préjudice pour au­
cun des habitants de la dite muni­
cipalité; et attendu que toutes le? j 
formalité? de la loi ont été rem- ! 
plies, le gouvernement a ordonné 
que le? avis, règlements et réso- 
lutions du dit conseil municipal du 
< anton 8toke, dans le comté, d* j 
Richmond, dont la publication est | 
prescrite par les dispositions du 
code municipal de la province de 
Québec se publient à l'avenir dans 1 
la langue française seulement.

VAL RACINE 7. - M et Mme 
John Daly et leurs enfants. Doro­
thée et Jean, de Waterbury. Conn., 
sont venus visiter les familles D i- 
bé

—Mme Wilfrid Turcotte et sa fil­
le Adrienne, de Waterville. ont vi­
sité leurs parents Ici.

J

X /;
\

y

L. L

Le premier ministre de la 
province n’a jamais offert 
de position au jeune avocat 
montréalais.

MONTREAL. 7. — Dimanche 
dernier, a Joliette. M Jean Marti­
neau. un des chefs de 1 Action libé­
rale nationale, a déclaré que M Er­
nest Bertrand, c r , substitut senior 
du procureur général, lui avait of­
fert le poste de commissaire de la 
Commission d électricité de Québec, 
au salaire de $3.000 par anné*
DECLARATION DE M BERTRAND 

M Martineau me fait honneur 
en me disant que je suis un de ses 
amis intimes. Moi-même je le con­
sidérais comme tel et c'est pour 
cette raison que J'ai eu une entre­
vue avec lui. au commencement d^ 
juin Nous avons parlé comme des 
3mis et je lui ai dit qu'il compro­
mettait son avenir à tout jamais 
en donnant dans ce mouvement de 
l'Action libérale nationale Je lui 
ai dit que même s’il avait des 
griefs contre le parti ou contre les 
chefs â Québec, il ne devait pas 
pour cette raison, faire une cam- 
pagn* d* dénigrement contre le 
premier ministre Au cours de la 
conversation. M Martineau m a dit 
qu’il n’y avait rien a attendre du 
parti à Quebec, et je lui ai alors 
dit qu’il y avait de belles positions 
vacantes, entre autres celle de com­
missaire de lélfctricité, pour la­
quelle son nom pouvait être mis de 
lavant.

' Des amis communs a M Marti­
neau et. à moi. entre autres M Vau­
trin, m avaient suggéré de tenter 
de le ramener au parti et la sug­
gestion de la position est de mon 
cru. jamais M Taschereau ne m'a­
vait autorisé, ni directement, m in­
directement. a offrir a M. Marti­
neau une position a la Commission 
de l’électricité, a un salaire de $3.f>00 
par année, du reste, le statut créant 
la Commission électrique accorde 
$12,000 par année au président el 
$10.000 aux autres commissaires Le 
procéda de M. Martineau est, pour 
le moins extraordinaire, et je laisse 
le public à même d'en Juger'. 
DECLARATION DE

M TASCHEREAU
— Je ne vols pas ce que je peux 

ajouter à cela dit le premier mi­
nistre interroge sur la déclaration 
de M Bertrand, que lea journalis­
tes tenaient à la main. L'incident 
est assez banal MM. Bertrand et 
Martineau sont de vieux amis. Ce 
que M. Bertrand a fait, il Ta fait Je 
lui-même, poussé par son amitié. 
Jamais, directement ou indirect 
ment, je n'ai autorisé M Bertrand 
ou qui que ce soit â offrir un poste 
à M Martineau J'ai appris la cho­
se lors de la déclaration publique 
faite par M Martineau. M Marti­
neau a bien tort de se scandaliser de 
cette offre Plusieurs des messieurs 
qui l'entourent n'ont pas attendu 
qu'on leur offrit des postes Ils les 
ont sollicités deux-mêmes M Mar­
tineau et son entourage compren­
dront de qui je parle Plusieurs se 
reconnaîtront.

Puis après une pause M Tas­

chereau. conclut, souriant.
—Ameni
Le prermei ministre de La pTw 

vince invite le député libéral pro 
vincial de Québec. M. Oscar Drouir 
fQuébec-Est), à relire le discourt 
qu'U a prononcé au cours de 1s 
campagne électorale provinciale df 
1931. discours qui constitue un ma­
gnifique éloge de “votre humble 
serviteur ', dit-il Le premier mi­
nistre a fait cette invitation à M 

j Drouin, a la sutie d'une questior. 
i d'un journaliste sur les propos te­
nus par M Drouin a Joliette. di* 

j manche dernier.
—Le discours d* M Drouin df 

| 1931. reprend M Taschereau, a sou­
mis ma modestie a une rude épreu­
ve. En ce temps-la. tous les mauj 
que dénonce M. Drouin et qu'il 
m'attribue aujourdhui existaient 
comme aujourd'hui. tt'U ne les s 
pas aperçus il y a quatre ans. ce 

i n'est pas la preuve qu’il est bleu 
' perspicace. Daüleurs. nous auron.- 
l'occasion de revenir sur ces cho- 
ses.

—Pendant la campagne provin- 
! riale ou fédérale? interjette un con- 
• frère

Pendant la campagne fédéral*
L'autre, nous sommes 4 y penser 

1 le ferai la lutte côte a côte avec M 
Lapointe, quoi qu'en pense M* 
Drouin.

QUARANTE-HEURES 
A EAST BROUGHTON

Les paroissiens assistent en 
foule à oes pieux exercices.

EAST BROUGHTON. 7. - Mal­
gré la belle température propice aux 
travaux d? la ferme, les paroissiens 
d East Broughton se sont rendus 
nombreux aux pieux exercices des 
Quarante Heures La messe d’ou­
verture fut chantée par M le curé 
Arth. Prémont, de Sacré-Cœur de 
Marie, le soir, il y eut heure da- 
doration prêchée par M l'abbé 
Houdec curé de St-Joseph de Beau 
ce Le deuxième soir, il y eut priè­
re et chapelet par M le curé H 
Martel. La messe de clôture fus 
chant ee par M le vicaire A Nolet 
Plusieurs prêtres sont venus des pa­
roisses environnantes pour prêter 
leur concours A loecasion de ces 
pieux exercices

—Ont visité M et Mme Lauréat 
Chabot; la, R s Jeanne Marie, des 
SS de Ste-Jeanne d Arc. d Otta va. 
M. Gédéon Pomerleau. Mlle Maggia 

; Pomerleau, M André pomerleau. de 
Valley Jonction.

M et Mme Aimé Grave! et leur 
j bébé, de Rochester, ont visité M 
! Thomas Gravel.

—Mlle Cécile Plante, de Montréal 
; est venue ici.
i —M. et Mme Alyre Couture, de 
! New Britain, ont été les hôtes de 
! plusieurs parents et amis

—M et Mme Alfred Couture *t 
! leur fils, Robert, ont visité M Nap 
! Lessard et d'autres parents

M et Mme Joseph Poulin. M.i? 
Lucille Poulin, M. Fernand Poulin 
de Thetford Mines, ont été les hô­
tes de M. et Mme Ls.-Philippe 
Poulin.

— Mile Blanche Roy MM Chs- 
Aime et Octave Roy ont visite M et 
Mme Ls. Poulin qui se sont rendus
avec eux à Lévis visiter Mme Octa* 
ve Roy. actuellement à l’Hôte!- 
Dieu.

—Mlle Générla Dodier *st d* re­
tour d'une vacance a St-Lamber. 
comté de* Chambly. où elle était 
1 hôte de sa soeur. Mme Jos Val­
lée.

qu’*»t-r§ queLE GARDIEN DE L ELEPHANT Milntocant
ma femme voulait bien qu« )e lui apporte ce

Harenspiegel, Berlin'

Toujours FATIGUE?
Peu de maladies, mais presque tous les ma­
laises proviennent d’une vue défectueuse.
Migraines, étourdissements, sensations de 
fatigue ont presque toujours pour origine 
la fatigue nerveuse occasionnée par une 
vue non corrigée. Nos appareils scienti­
fiques découvrent le défaut; les verre? 
que nous prescrivons les corrigent. Si 
vous n’avez pas besoin de verres, nous vous le dirons. 
Mais faites examiner vos yeux pour savoir.

Nntr? *?rvjr# 4 ofHIqq? **« digri* 4? confiance 
et nous sommes tou jours 4 arrangement.

A. C. Skinner & C. C. Skinner
OPTOMETRISTES LICENCIES

44, rue Wellington-Nord Sherbrooke* Qué.
Maison fondée en lise.

6323



LA TRIBryE. Sherbrooke. MERCREDI, 7 AOUT 1935 5

Chronique sociale Petit Carnet
Reine du cinéma

—Mmes J W. Wilson, R E. 
Patton. F. Ferron. D Bennott. da 
Montréal E Brodeur, de We»t- 
mount, étaient de passage a Sher­
brooke, à l’occasion du tournoi de 
folf.

—M. et Mme Armand Côt*. de
Mendieson, Ont . et leur fillette, 
Marlene, visitent actuellement 
leurs parents, à Sherbrooke.

—Mlle Béatrice Dupuis est par- 
tie en virances à Old Orchard. Me.

— M et Mme J. A. Robitaille ain­
si oue M Viator Robitaille et M 
et Mme Hercule Robitaille ont 
passé la fin de semaine a Québec. 
Ste-Anne de Beaupré et Montmo­
rency.

—Mme Leonard Moore est partie 
pour Old Orchard. Me . pour quel­
que tempe de vacances.

—Les membre» du Sherbrooke 
Country Club, section féminine, et 
cie nombreuses dames de Montréal. 
Québec, et divers autres endroits 
de la province, étaient les invitées 
a une magnifique réception, hier, 
a l’heure du the, au chalet du 
Club, donnée a l’occasion du Ral­
liement Provincial, sous les auspi­
ces de la “Canadian Ladies' Golf 
UnionParmi les officières ve­
nues de Montréal, on remarquait 
Mlle Mary Nesbitt, gérante les 
tournois provinciaux Mme W. B. 
Bickley, gérant du handicap et 
Mme H L Nelson, vice-présidente 
de la “Canadian Ladies’ Golf U* 
mon”. Mme Fred Povey présidait 
a la table du thé. très jolimejit dé­
corée de roses rouges, et versait 
le thé a^ec Mme A. C. Skinner. 
Les hôtesses étaient Mesdames 
Harry Moore et Victor Lusk. assis­
tées de Mlle? Eleanor Wood. Mar­
tha Smith. Janet Kirkpatrick, et 
de Mme Fred Palmer. Avant le 
thé. la distribution des prix aux 
gagnantes du tournoi donna lieu 
a une très agréable démonstration.

—Mme Armand Turgeon et «a 
fillette, Josette, passent quelques 
jours à Sherbrooke.

— M. Alphonse Belanger, archi- 
♦ecte. est de retour d’un voyage h 
Montréal, Sorel et Repentigny-les- 
Bains.

Donner» permanent» d# 15 no 
pour 13 00 Qaranti* pour s mois ou 
plus avec au choix un maasag? ou 
un epillage de sourcila. Spécial pour 
un temps limité Mme Danot Char- 
land Coiffeuse. 33 rue Marquette 
Tél: 32ftftw. 139-2

Retraite» fermées à la Villa No­
tre-Dame du Très 8t-Sacrement Du 
10 au 22 août pour filles âges; du 
2ô au 29 août pour institutrices; 
du 22 au 25 septembre pour dames. 
Prière de donner son nom h 1 avan­
ce à Mil? Laura Boisvert 72 Brooks 
ou à la Villa. 10 Avenue Bellevue

J n.o.

—Mlle Mildred Barr, de Mont­
réal, était de passage à Sherbroo­
ke, à l'occasion du tournoi de golf.

PERMANENTS A $2.00

—Mlle Eglantine Bernier est dt 
retour d'une quinzaine de vacan­
ces dans les Laurentides et a Mont­
réal.

Le Dr et Mme R A Willing, 
de Pittsburg. Penn , sont en pro­
menade à Sherbrooke et dans les
environs.

—SPECIAL au salon BERTHE, 
21 Bowen Sud Permanents a l’hui­
le, donnés à la machine Nastle-Le- 
meer $2 00. Salon ouvert tous les 
soirs. Mme Longpré , directrice. 
Tél: 22fim.

GRANDE VENTE LITURGIQUE

NOCES D'OR A 
LAC MEGANTIC

A la colonie du film

M. et Mme Loui« Bécigmeul 
célèbrent leur cinquantième 
anniversaire He mariage. 
Messe solennelle.

—Mme R H. Gooley. de Oati- 
cook. était de passage a Sherbroo­
ke. hier.

—M et Mme Paul Godin et 
Mlle Andrea Desautels, de Mont­
réal. étaient les hôtes de M. et 
Mme Emile Lafontaine, en fin de 
semaine.

—Mlle Anne Garland, de Mont­
réal. passe quelques jours en cet­
te ville, à l'occasion du tournoi de 
golf.

—Les Servantes du Très Saint- 
Sacrement invitent corchalement 
toutes les personnes à venir visiter 
l’Exposition d’Ornements d’église 
et de Linges Sacrés, qui aura lieu 
du 15 au 25 août, au parloir de 
la communauté, 10 Avenue Belle- 
vue. Jjî.o.

CONCERT OE

Senonta Flora VIDRA a gagne ce 
titre b la colonie du cinéma en 
Espagne Elle est bien connue a 
Barcelone.

—M Léopold Ramsay, de la me 
Aberdeen, est en visite au chalet 
du Dr Southwood, au lac Bromp- 
ton.

Quelques
conseils

—M. et Mme Eldwnght Fuller­
ton et Mlle Olive Whitman, de 
Dedhem. Mass., visitent des amis 
a Sherbrooke.

PEUX MARIAGES 
A NAM NORD

Grimard-Brûlotle et Brûloüc- 
Roy.

■Special à la ••Tribune")
LAC M EG ANTIC. 7 Des fêtes 

mûmes se dérouleront aujourd’hui 
au aein de la famille de M et Mme 
Lotus Bécigneul 'née Marrie Cor­
net • qui célèbrent leur cinquantiè­
me anniversaire de manage M 
Louis Bécigneul est l'un des fon­
dateurs de Lar Mégantic et le -eul 
survivant des directeurs de la Com­
pagnie Nantaise n est né à Nan­
tes France où 11 épousait en *885 
Marie Cornet, une parisienne M et 
Mme Bécigneul sont entouré* Au­
jourd’hui de leurs, trois enfants 
Marie-Louise. Louis et Paul et de 
leur quinze petits-enfants.

A huit heure*, ce matin, une me.-- 
se solennelle a été célébrée par M 
l abbé Adolphe Erny, de Montre ’ 
neveu des jubilaires, uprés quoi, un 
déjeuner intime a réuni tous les 
membre* de la famille avec M 
l’abbé J -Arthur Bonin, curé de Lac 
Megantic comme invité d’honne ir 
Ce soir, 11 y aura réception à la re­
sidence de M et Mme Bécigneul qui 
recevront les souhaits et voeux de 
leur* amis.

Gardez-vous belle 
la tète aux pieds

soin de beauté Palmolive vous 
un teint d ecoliere" — partout !

doux

1,— mod»»*
qu«

lier**’ mr 
leur» facile 
Palmolive. 
auMi doux 
gorga et vc

d'aujourd’hui lament voir tant d« 
Treiment il voue faut re ' teint d écn- 
tout votre errpe. La chose e*t d'ai 

. . . grâce a '•ette «impie méthode
Voue pouvet gerder tout votre corp* 
et aueei beau que votre vi«age. votre 
« épaulé*

Au parc Dufresne demain
soir.

—Mlles Aurore Guérette. Gisèle 
Boutin et Yvonne Raymond, de 
cette ville, ont passé la fin de se­
maine à Granby et au lac de Bro­
me.

—Mlle Olive Rogers, d Outre­
mont. est l’invité* (j> — à Sher­
brooke, à 1 occasion uu tournoi de 
golf.

\

Leur presence
Pas une femme ne lira saji» émo­

tion. — et Je sala... beaucoup 
à’hommes qui la dissimuleront — 
te charmant billet, en prose ryth- 
r.èe, dont la délicate sentimentali­
té est due k la plume de Cécile 
Merlet chroniqueuse de la revue 
“La Maison*’.

‘ O me» petits.
St vous saviez comme votre ma­

man parfois.
Eet la^e d# votre presence!
Quand la migraine, k petits coups 

aigus, perce les tempes 
Ou qu’une Insomnie récente tor­

ture les nerfs
Quand l’hiver méchant vous con­

traint à rester tous, le soir, dans la 
maison trop petite 

Quaid les uns grognent et que 
Jee autres s’excitent.

Quand les petits font des bêtises 
t que les grands disent “non". 
Quand vous vous battez pour 

quelques m irons d’Inde, pour un 
cravon neuf ou un vieil agenda 

Quand il faut dix fois interrom­
pre

Le tricot qui presse, le raccom- 1 
modag* en retard.

Lai.v^r tout d'un coup 
Le fin lainagp qu on savonne ou i 

le.» oeufr nue 1 on bat en neige 
Pour relever celui qui tombe 
Gronder le grsnd qui bouscule les i 

•litres
Li’er le* mains pleines de terre 

ou 3^ charbon
Moucher le plut; petit surveiller 

un devoir ou boutonner une culotte 
Quand vous m» harcelez sans 

cejss#
De vos tyranniques appel: ..
Ah' r» nom si doux de ‘maman *, 
Comme parfois, vous m en dé­

chirez les oreilles’..

Pourtant chacun de vous n>st 
pas si détestable.

Chacun de vous est bien aima­
ble .

Et ce n est pas votre faute 
Si vous êtes tous petits, tous à la 

fois
Et si la îA^i.e est rude et "Jamais 

ne s'achève”...
O me* petits.
Pardonnez-moi’
Aller plus tprd ’e le sais bien. 
Quand l implacable vie vous au-

rï P
A

De tout mon coeur.*
De touies mes larmes, peut-être, 
.Te regretterai vos caprices,
Le surmenage et l* migraine.
Car le n'aura! plu»
Pour me* yeux vos prunelles ri­

euses et, la grâce de vos visages.
Pour me* mains la douceur de 

vos cheveux.
Pour mes genoux le poids de vos 

pe’its corps souples, 
pour m'* joue la senteur fraîche 

de vos Joues 
E* pour mon cou 
Le collier tendre de vos bras,
O mes petits
Lorsque vous serez grands 
Et ne serez plus là!,..

'La Maison)

—Mlle Jeanne C. Gaudreau, de 
Québec, a fait un court séjour a 
Sherbrooke.

Recettes
Pour employer bs restes

Les fruits frais et les fruits en 
conserves sont d’un grand secours, 
pour apprêter les restes de quel­
que nature.; Le? macaroni, riz, ou 
tout autre céréale s’emploient très 
bien aussi, en combinaison avec les 
légumes. Une sauce blanche bien 
assaisonnée, ou avec un complé­
ment de fromage, sert à lier le mé­
lange. Un heureux mélange d* 
cette catégorie consiste à combi­
ner des carottes cuites avec du 
macaroni cuit, le tout enrichi d’u- 
n* sauce épaisse au fromage, et 
cuit au four pendant 20 minutes.

Un autre plat original est for­
mé d’un mélange de fèves cuites 
et de riz bouilli, chacun disposé 
par couches alternee* dan* une 
casserole, et de fromage tram hé 
mince. On verse un peu de lait sur 
'e mélange, et le tout est cuit au 
four 20 minutes. Il faut mettre 
juste assez de lait pour que le 
mets soit d’un mélange assez 
épais et pas trop.

La combinaison de? pi;ate« et 
du beurre de pistaches est aussi 
très heureuse. Coupez des patates 
bouillies en cubes, dans une cas­
serole. et versez-y une sauce blan­
che à laquelle on a ajouté du beur­
re de pistaches. Saupoudrez de 
panure, et cuisez au four, envi­
ron 15 minutes.

Beurre He péchés
Trois tasses et demie de pêches 

écrasées, 7 1-2 tasses de sucre. 0 c. 
a table de jus de citron, épices au 
goût. 1 bouteille de pectine de 
fruits.

Lavez les pêches, les pelez, en­
levez le noyau, et écrasez la chair 
en palpe. Ajoutez le jus de citron, 
le sucre, et les épices (l c. à thé 
de canelle, 1-2 c. à thé de clou, et 
autant d'épice? mélangées). Bras­
sez. constamment sur le feu. jus­
qu’au point d’ébullition complète, 
et laissez bouillir très fort, pen­
dant 1 minute. Retirez du feu et 
ajoutez la pectine. Mêlez bien 
écumez et versez dans les bocaux.

D v aura concert par l’Harmonie 
jeudi soir au parc Dufresne

Le programme suivant sera exé­
cuté

O Canada!
1.—Bombasto marche. O R Far­

rar.
2—Isle of Capri tango. W. Grosz.
3 —Lady of Spain. T Evans
4 —When I grow too old to 

dream. R Romberg.
5.—Deux guitares folklore russe 

H Horlick.
IntemvAsion
6 —Under the double eagle 

march J F Wagner
7 —Crown Diamond» Ouverture 

Auber
8 —Clouds slow fox, W. Donald­

son,
9 —Der Zigeunerpnmas. selection. 

F Kalman
10—20th Century march. F H 

Losev
Dieu sauve le mi.

Prof. Chas DELVENNE.

'Special a *a Tribune’’) 
HAM-NORD 7. — A été béni le 

mariage de Mlle Laurianne Grl- ’ 
mard. iille de M et Mme Adélard j 

j Grimard à M Emilirn Brûlotte, 
fils de M et Mme Eugene Brùlot- 

j te, de Ham-Nord.
La menée, au bras de son pere,

! était ravissante dans une jolie toi- 
, lette de tulle de soie bleue, revêtue 
j d un voile de tulle blanc retenue 
! ave un diadème de perles. Son bou- 
| quet se composaient de lys, de mu­
guets et de verdure.

M Celestm Brûlotte. oncle du 
marié, servait de témoin. Agissaient 
comme fille et garçon honneur ; 
Mlle Rachcile Grimard soeur de ia 
manee. el M. Fernand Giguère. La 
petite Carmen Bergeron élégante 
dans une toilette de crêpe blanc, 
chapeau et ceinturon bleu, gants 
et souliers blancs, agissait comme 
bouquetière. Son bouquet était de 
lys et de muguet.

-A été bem aussi le mariage de 
Mlle Dora Brûlotte. fille de M et
Mme Eugene Brûlotte a M. Oml
Roy, fils de M William Roy, de

ADIEU AU MONDE 
A STE-EDWIDGE

Mlles MarchesseauM et Sa- 
vard revêtent le saint habit 
chez les religieuses de 
Notre-Dame des Anges à 
Lennoxville.

STE-EDWIDGE. «. M et 
Mme Gaspard Marchesseault. Mlles 
Juliette et Manette Marchesseault 
et MM. Conrad et Roger Marches* 
seault sont allés assister à la pri* 
?e d'habit de leur fille et soeur. 
Sr Marchesseault du couvent des 
Srs Notre-Dame de* Anges k Len­
noxville Elle reçut ce jour-la le 
nom de Soeur Ste-Edwidge.

De même que M et Mme Ferdi­
nand Savard, Mlle Lucille Savard, 
MM. Jean-Paul. Jacques et Rock 
Savard, M. et Mme Pierre Scala- 
brini et Mme Vve Joseph Bisson- 
nette, de Barnston. tous parent* .de 
Sr Savard Qui prit le caint habit 
le même jour que Sr Marches­
seault et reçut le nom de Soeur 
Albert le Grand.

M. le curé Y. Lafontaine, les 
RR. Soeurs St-Esther et Saint-Jean 
de la Croix du couvent des Srs de 
l’Assomption de la Ste-Vierge et 
Mlles Melanie et Maria Lafontaine 

fce sont rendu» à cette cérémo­
nie religieuse.

INSTITUT D. S AMSON

FLY-TOX • t» In
90’M «t «OHqima n» »OW« ••••'♦•» 

nin Sown *» ♦««)>• H
•»«»• Qu h» seul riv-TOx

• %.

SCOTSTOWN
(Spécial à la “Tribune”).

—M. J. E Beaucage, de Joliet- 
te, nouveau chef de gare, est arri* 
vé parmi nous avec Mme Beauca­
ge et *es enfants, Mlle Marthe et 
M. Guy, pour deemurer à Scot*- 
îown. Us passeront le reste de l’été 
a la villa Karakon.

— Mlle Héloise Ledoux, de Stan* 
stead e*t en vacances au presby­
tère après avoir passé une quin­
zaine à Sherbrooke, chez des pa­
rent».

—M. Jacques Boulanger, de Ri­
vière du Loup est venu visiter son 
confrère de Collège M. Jean Fran- 
çoi» Beaudoin.

—Mme Alphonse Gaudet et M 
Ludger Laroche, de Biddeford. Me 
sont venu» visiter M. et Mme Va­
lance.

—M. James Long a passé la fin 
de semaine dans sa famille à Wa- 
terville.

— M. et Mme Hervé Valence et 
eurs enfants. M. Paul Emile. Ger­
main et Yvette sont ailes h St- 
Gabriel de Stratford et à Notre- 
Dame de» Bm».

—Mlle Alhina Lemire, de Ma 
gog a visité des parents et ami»
ici.

—MM Médéric. Louis Raoul 
Cadorette sont aile» à Magog

—M et Mme Armand Gaudreau 
*ont de retour d’un voyage h Ma­
gog et à Montréal

R-A, rue Wellington-Sud Tél 1580 
Professeur diplômé de l'Université 
de Manchester, N H de 1 Ecole 
Normale Laval de Québec, et mem­
bre de 1 Institut Sténographique 
Perrault, de Montréal (15 ans expé­
rience Anglais, français, arithmé­
tique, comptabilité, sténographié 
anglaise et française, dactylogra­
phie. cours commercial complet. Bu- 

! reau ouvert tou» le» Jour» pour ren­
seignement,? et inscription de 9 h. 
du matin a R h du »oir.

—Le mot "efficacité’ e*t le fa­
nion du jour L’annonce enseigne 
[efficacité dans les achat» Pre­
nez une leçon d économie domesti­
que. chaque jour, en Usant les an­
nonces dans votre Journal

Ham-Nord; la mariée, au bras de | 
son père, portait une toilette de tul- ! 
le de soie rose revêtue d'un voile d*11 

I tulle blanc retenue avec diadème |
| Son bouquet se composait de roses 
1 d* muguets et de verdure. M Wil- . 
j liam Roy, père du marié, servait de 
témoin.

Agissaient comme fille et garçon 
! d honneur. Mlle Yvonne Brûlotte, 
soeur do la mariée, et M. Freddy 

| Dubuc. La petite Isabelle Luneau 
dans une toilette de crêpe blanc,

; chapeau et ceinturon rose, souliers 
' et gants blancs, agissait comme bou­

quetière. Son bouquet était com­
pose de roses et de muguets.

Dans l’assistance, on remarquait; 
Mlles Rachelle Grimard. Yvonne 
Brûlotte et MM Fernand Giguère 
et Freddy Dubuc, filles et garçons 
d honneur. Mlle Florence Brûlotte, ! 
M Armand Pouliot. MM. et Mme. 
Albert Cloutier, Marcel Giguère. 
Mme Adélard Grimard, MM et 
Mmes Raoul Roy, Oscar Roy, Hen­
ry Dubois, Mmes Emile Demers et 
Célestin Brûlotte, MM. et Mmes Al­
bert Tardif et Louis Morin.

La bénédiction nuptiale leur fut, 
donnée par M le curé Poulin, de 
Notre-Dame des Bois.

Durant la messe on chanta des 
cantiques appropriés à la circons­
tance. A 1 orgue, Mlle Eugén.e 1 
Comtois accompagnait le choeur 
des Enfants de Marie qui chantè­
rent les cantiques suivants; "Veni 
Creator Spiritu»’. "Ave Maria”, "La 
Prière", 1'‘Angélus’. Mlle Grimard 
était vice-présidente de la Congré* 
gation des Enfants de Marie.

Après la cérémonie, tous ae ren­
dirent chez M. et Mme Eugène Brû­
lons où un succulent déjeuner fut 
send.

Après le déjeuner, le» époux par­
tirent pour un voyage aux Etats- 
Unis. Pour voyager, Mme Brû­
lotte portait un costume gris, cha­
peau, souliers et accessoires gris. 
Tandis que Mme Roy portait un 
costume bleu, chapeau, souliers et 
accessoires de même teinte.

A leur retour, il y aura réception 
chez M et Mme Adeiard Grimard 
à laquelle plusieurs parents et amis 
assisteront

De nombreux et riches radeaux 
leur fut offerts Les époux demeu­
reront à Ham-Nord.

- Mlle Marie-Paule Guertin est 
allée à Montréal passer quelques 
jours chez sa soeur. Mme Erne$f 
La rose 'Germaine».

— Mm* Alphon.se La rose est allé* 
aux Etats-Unis de même que Mm* 
Sinai Sévigny. visiter sa file et de 
nombreux parents.

i Spécial à la “Tribune”).
LA CMEGANTIC, 7. — Sor 

Honneur le maire Aristide Rober­
ge. MM Wilfrid Lemieux. Ernest 
Vallée. Louis Lachance, Denis Re­
né. J, A. Nadeau sont allé* à la 
convention de Cookshire.

—Mlle? Jeanne et Pauline La- | 
rocque, de Montréal ont été les in­
vitee? de Mlle Marie-Anna Gen­
dreau.

Mile Juliette Lauzon est re­
tournée a Cambridge. Mas*., après 
avoir passé une quinzaine dans les ! 
famille? Laporte et Ch a rest.

— MM. J. E. Leteliier, Léo Blais 
et Adélard Nadeau sont allés à St- 
Samuel Station par affaires.

— M. le notaire D. L. Lippe et 
ses leunes fille* Mlle* Margueri­
te. Françoise et Marie-Andrée sont 
ailé? a St-Hyacinthe

— M Arthur Bureau est allé à 
Montreal.

— MM Lionel et Philippe Bu­
reau. Donat Blais sont allé* à 
Lambton.

— Mme Polycarpe Pepin. d'East- 
Angus a visité ses parent» M 
Pierre Paré et Josiphat Duches- 
neau.

—M et Mme Alhéric Beaudoin, 
leur fillette Madeleine et M. Emile 
Pépin, d’East Angus sont venus 
ici.

MM. Déni* René et Gérard 
Lemelin sont allé* à Beauceville.

— M et Mme Gaston Mongeau 
ont visité la famille Deslaurier*.

—MM. Wellie Legendre et le Dr 
J. F Laflèche sont allé* à Thet- 
ford Mines et Disraeli.

Evelyn VENABLE, jolie étoile du 
cinéma et femme de Hal Mohr, 
cameraman de Hollywood, qui, 
d'apre* la colonie du cinema, at­
tend la visite de la cigogne.

FETE INTIME
A LA PATRIE

Belle surprise à Mlle Eva 
Dansereau.

LA PATRIE. 8. — Un groupe 
de parent? et d’ami* se sont réu­
ni': a la résidence de M. et Mme 
Albert Danscreau à l'occasion du 
trentième anniversaire de naissan- 
ce de leur fille Eva Dansereau.

Un magnifique coffre de cèdre 
lui fut présenté par ses parents et 
de nombreux cadeaux lui furent 
donné? rte la part de se* amis.

Au nombre de? invité? on re­
marquait: l'héroïne de la fête, Mlle 
Eva Dansereau. M et Mme Albert 
Dansereau, Mlle Rose de Lima 
Dansereau. M. Théodore Danse­
reau. M. et Mme Orner Ducharme, 
Mlles Ida et Simonne Ducharme. 
Mlle Antoinette Bourgault, Mlle 
Pouliot, M. Lionel Ducharme. Lau­
rent Ducharme, Léo Dumont. Wel­
lie Boutin. Armand Boutin. Conrad 
Oallé, Etienne Poulin. Rene Lareau 
tous de La Patrie. M. et Mme J. 
Boucher. Mlles Alice, Yvette el 
M. Boucher. Yvonne Brochu, Ma­
rie-Marthe Imbault. Rose Té- 
treault. Jeannette Giroux, M J. 
Cameron, M. Pothier, tous de Len­
noxville. M. Théodore Bissonnette. 
M. et Mme Johnnv Bi?«onnette et

Essayez Ce Bain de Beauté
Mai**x tout votp» r>rps »v#e un# serviette rher- 
*•« 8e mo'jMte Palmolive douce et rafraîchissan­
te. N et toy ex parfaitement lea porea de votre peau. 
Rincer.-voua bien, ayant amn de finir par un peu 
d’eau froide. Ce simple hatn de beauté laisse vo­
tre peau douce, charmante — rayonnante d* jeu­
nesse! Fa comme c'est confortable et rafrairhia- 
asnt en tempe rhaud.

Rajeunit Votre Peau
Le Savon Palmolive est fait d un mAlanpe se­
cret d'huiles d'olive et de palme — des huiles 
naturelles de »*eaut*. L'expérience de millions de 
femmes a prouvé que 1s Savon Palmolive re­
donne à la peau sa fraîcheur et sa jeunesse. 
Saches donc en bénéficier — non seulement sur 
votre visa ce, votre gorre et vœ épaules, va's sur 
tout votre corps. Aver c» “teint d'deoltère" sur 
toute votre personne !

I.ea huiles d'olive et d* 
nalme tellee que mclan- 
x«es dans le Palmnlive 
représentent ee qu'il ? a 
de mieux au monde pour 
le soin de la peau. Alorj 
employ e» fidèlement le 
l,a'mo'i ve. Larder votre

Moiisie parfaitement 
à Veau dure ou douce

leurs enfant* Normand. Rose, 
Geprgeite et Noella Bissonnette, 
M. et Mme Orner Bissonnette. Al­
bert Bissonnette. M. et Mme AI- 
fred Bissonnette. M. Oliva Bisson- 
nette. Horace Bissonnette, Eugène ; 
Bissonnette. M. et Mme Raoul 
Blanchette. Mlle? Evangeline et j 
Theodora Blanchette. Emilienne et 
Doinalda Blanchette. M. Armand 
Blanchette. Gérard Blanchette. M 
et Mme Louis Martin, Alphonse 
Martin, Clément Lallier. George* 
Lizotte. M. Tremblay, tous de 
Chartierviiie, M. Victor Martin, 
Lucien Allaire, Adjutor Allaire, 
M. Saint-I-aurent. tous de Scots- 
town. M. et Mme Henry Lemieux, 
Délium Lemieux. Victorien Le­
mieux et Mlle Grimard. tous de 
Notre-Dame des Bois.

Cette réunion fut des plus joyeu­
se*. l’on s’amusa avec entrain. Il y 
eut chant et musique, de joli* mor­

ceaux de violon exécutés par MM
Orner Bissonnette et Georges Li­
zotte. Mlle Ida Ducharme et M 
Alphonse Martin jouaient du pia­
no.

Pendant la soirée. Mlle Rose de 
Lima Dansereau et M. Armanq 
Blanchette servirent des rafraî­
chissements et un succulent réveil­
lon fut servi.

ST-CAMillE
ST-CAMILLE. 7. — M. et Mms 

Gracia Beaudoin et M I>o Beau­
doin sont allés à Asbestos.

— Mlle Germaine Dion, de Wind­
sor Mills est venue ici. •

—Mlle Marie-Claire Gagné, de 
St-Adrien est venue visiter sa 
soeur. Mme Gonzague Raicke 

— M et Mme Raymond Gagné 
et leurs enfant* sont aile* à St- 
Adrien visiter d**? ami*.

La plus grande valeur en réfrigérateur 
électrique que nous ayons jamais offerte.

LEONARD
à si bas prix que $140 et plus.

(un peu plus à termes)

Jamais noua r\e vous avons offert un#» ai belle occasion de munir votre de­
meure de cette merveille d'économie et de commodité moderne*, un réfri­
gérateur électrique. Choiaiaaez le Léonard qui n'adapte h von nécennitén» 
faites un petit paiement comptant et apprenez toun len plainirn d'aliment* 
frain et délicieux, ainni que len économies des achats en quantité. Suppri­
mez le gaspillage. Reléguez len récipients et tuyaux d'égouttement parmi 
len choses du panné.

Southern Canada Power Company Limited
"Appartenant à ceux qu'elle sert"

ifn ’H L tran■ i pra«qu- pvnr df m* *e*h>r LA f 
■al* )• n'ai variaInfinan» p«« '
çrBr df le nalrrasr *a« df

Tien» *ér« — na«i relH à rentré* d’une pas mal prone vtlle — Cemnte je me d"ut<* que le. détective* de Mme Mean’ dolrrn* me "herrher dan* tente» >• Hllea 11 ra falloir étra prudent :
read

Brandon
WALSH

% boparonp de rwanda arbre* e e*t -aime et 
Snllle remine dan* «ne tflUe —- fl me temfele 

çoe al no«« ne fal»on* pas de mal eux 
ne devraient p«e non* faire de mal e«« 
autre* non plo*

Knentt*. •‘fl r e de* <nrr» tm de» cro* Içupa 
da«a evtto forêt Ue vont a a per e« voir que 
TC B» ev«f mol et es le«r fnlre pe«r
poree qu H* vont penser que tu a* un 
rr«a efclen d* rhaeae Men malin —

m
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Mlle Y. Moisan gagne le tournoi provincial de golf, hier
Premier tournoi du genre au Sherbrooke Country Club. — 

Mlle Yolande Moisian, de Summerlea, Mlle Margaret 
Duncan, de Thetford Mines, Mme Sheldon Ross, dt 

Granby, Mlle A. Newton et Mlle E. Daria 
remportent les honneurs.

Lt troisième “field day*’ annuel 
de TUnion de» Golfeuses Canadien­
nes de la Province qui eut lieu au 
Sherbrooke Country Club pour la 
première foi», hier, a remporté un ! 
peau succès.

Plu» d’une soixantaine de joueu­
ses de ffolf de tous les recoins de 
la province ont participé à ce tour- j 
noi qui s’est déroulé par une tem­
pérature idéale.

Mlle Yolande Moisan, de Sum- ; 
merlea. a remporté les honneur* 
du tournoi dans la section bronze, 
avec un score brut de 91. M>* 
Margaret Duncan, de Thetford Mi- j 
nés. a obtenu un score de 103 ■ 
points, dans cette même division, j 
et Mlle A. Newton, a réussi à avoir , 
un score net de 76, de même que 
Mlle Mona Bigg. Toutes deux ont 
dû détailler et Mlle Newton est ar­
rivée première avec 55 coups pour 
9 trous, et Mlle Bigg est arrivée 
deuxième avec un score de 56 • 
coups. Dans le spécial pour les 36 ! 
trous, Mlle E. Davis a obtenu un ; 
score brut de 116 coups. Le meil­
leur score net pour la division ar- j 
gent fut réussi par Mme Sheldon | 
Ross, de Granby, avec 81.

Mme Gordon Miller, de Sher­
brooke, en charge de la division 
# handicaps, au Sherbrooke 

Countrv Club, fut le principal far 
teur du succès de ce “field day”, 
avec Mlle E. Walsh, de Sherbroo­
ke, présidente de la section des 
dames du club, et Mlle Alexandra 
Newton, capitaine de l’équipe fé­
minine du Country Club.

On remarquait, de Montréal, en 
charge du “field day”, Mme H. J. 
Nelson, vice-présidente de la divi­
sion de Québec de l’Union des Gol­
feuses Canadiennes; Mlle D.
Nesbitt, directrice du tournoi, et 
Mme N. E. Beckley. directrice du 
handicap.

Voici le résultat détaillé de cha­
cune des joueuses qui ont parti­
cipé à ce tournoi;
Mlle Y. Moisan, Summerlea

47 44 91 12 79
Mme S Ross, Granby

45 48 93 12 81
Mlle B Tooke. Beaconsfield

44 53 97 6 91
Mme E. Penhale. Thetford Mine» 

51 47 98 14 84
Mme J. W. Hammond. Drumond-

vtlle............ *8 50 98 1§ 82
Mlle L. Lessard, Thetford-Mines

84

83

52 48 100 10 90
Mme B N. Holtham, Sherbrooke

52 48 100 17 83
Mlle O S Ransom, Summerlea

47 i 15 87
Mlle C Taylor, Lennoxville

49 53 102 17 85
Mme William, Hermitage

51 51 102 17 85
Mme L. A Peto. Kanawaki

54 49 103 18 85
Mlle M Duncan, Thetford Mines

51 52 103 23 80
Mme G N. Ross. Thetford Mines

48 56 104 17 87
Mme L. O Hodges. Hampstead

53 51 104 18 86
Mlle H. Lyali, Hermitage

53 51 KM 20 84
Mme R Wiser, Thetford Mines

51 54 105 18 87
Mme K Q Blaikie, Grand Mère

53 52 105 18 87

BOXE
48 rondes
à 1" Arena 
SAMEDI SOIR

Junior, Lebrun, 
Bernard et Hénaire

nu programme 
BILLETS

$1.10, 85c et 60c
Dames et entants, 35c

Mme W. Lawrte, Summerlea
M 51 106 19 86

Mlle M Peto, Kanawaki
55 50 106 25 80 

Mlle M. Bigg, Sherbrooke
49 56 106 29 76 

Mme B O Ransom, Summerlea
46 60 106 19 r

Mlle D. Hadrill, Hampstead
51 55 106 22

Mlle O. Wonham, Hermitage
53 54 107 18 

Mme P. M. Robms. Sherbrooke
. 57 51 108 25

Mlle E. Wood, Sherbrooxe
52 56 108 31 77

Mlle P Bates, Grand Mere
50 59 109 19 90 

Mlle O. Rogers. Marlboro
56 53 109 23 86

Mme A. J. Wilson. Hampetead
55 54 109 26 83

Mme C. E Reid, Hampstead
54 56 110 16 94

Mlle M Horner, Granby
60 50 110 17 93 

Mlle D Travers, Granby
56 54 110 19 91 

Mme W. E. Bickley, Isiesmere
54 56 110 20 90

Mlle L. Mitchell, Hermitage
53 57 110 23 87

Mlle A Newton. Sherbrooke
55 55 110 34 7*

Mlle M. Duval. St-Jean
53 58 111 36 85 

Mme F. Rice, Sherbrooke
57 55 112 24 88 

Mme G S Carter. Hampstead
67 55 112 27 8ô

Mme H O. Keay, Grand Mère
55 57 112 27 85

Mlle A. Walsh, Sherbrooke
57 55 112 27 85

Mlle J. Kirkpatrick Sherbrooke
51 61 112 32 80

Mlle H Darch, Trois-Rivières
57 55 112 35 77 

Mme F. Feron, Country Club
56 57 113 19 941

Mlle O. Tooke, Beaconsfield
56 57 113 20 93

Mlle B Fletcher, Lennoxville
58 55 113 23 90

Mme J. W. Wilson, Country Club
59 54 113 25 88

Mme D. W. Bennett, Country Club
52 61 113 25 88 

Mlle K Morrill, Sherbrooke
56 57 113 29 84 

Mme V. P Spencer, Drummondville
57 57 114 31 83

Mme K. F. Saunders, Grand Mère
55 60 115 14 101 

Mme Harrower, Hermitage
63 52 115 27 88

Mme D. A. Turnbull, Sherorooke
61 54 115 34 81

Mme J E F. Martin. Hampstead
55 61 116 23 93 

Mlle I. Duval. St-Jean
55 61 116 26 90

Mlle E Davis Sherbrooke
57 59 116 36 80

Mlle M. F. Barr, Hampstead
56 61 117 20 97

Mme R. E. Patton, Country Club
55 63 118 29 89

Mme Balko, Grand’Mère
59 59 118 31 87 

Mme F. A Baldwin. Sherbrooke
60 59 119 32 87

Mlle J. Ritchie. K 8, Trois-Rivières
61 59 120 36 84

Mme P. E Rioux, Drummondville
62 59 121 30 91 

Mlle M. Brooks, Hampstead
59 66 125 23 102

Mme W. H Whitehead, K 8 Trois-
rivières .. ., 64 61 125 28 97

Mlle M. Robins, Sherbrooke
61 65 126 36 90

Mme R. N. Ogiivy, Sherbrooke
750 66 126 36

Mme R. B Joncs, Hampstead
63 64 127 35 92

Mlle K Baptist, K'8 Trois-Rivières
62 65 127 36 91 

Mlle La perrière, Grand Mère
69 67 127 36 91 

Mme A N. Flint, Lennoxville
69 59 128 36 92 

Mme F E. Palmer, Sherbrooke
70 58 128 36 92

Mme J A. Gouin, K 8 Trois-Riviè­
res .................  65 63 128 36 92

Mme S Malone, K 8 Trois-Rivières
65 65 130 36 94 

Mme Brodeur, Country Club
61 79 131 32 99 

Mlle M. Dodd, Hermitage
70 64 134 20 114

Mme Buddell et Mlle I. Goyette, 
sont championnes de Sherbrooke au 

tennis, en doubles pour dames
Elles battent les championnes des Cantons de l'Est, Mlle> 

Thérèse Boisvert et Mariette Daigneault par 
6-3, 5-7 et 6-3, en finale, hier.

Hier soir, eut lieu. *4 club de 
tennis St-Francis, le match final 
de» doubles pour dames dans le 
tournoi annuel pour les champion­
nats de la Cité

Mme Buddell et Mlle Ida Goyette, 
qui avaient réussi à éliminer toutes 
leurs rivales au cours du tournoi, 
ont battu Mlles Thérèse Boisvert et 
Mariette Daigneault en trois sets 
fort contestés qui se sont terminés 
par 6-3. 7-5 et 6-3.

Les scores étaient rendus à 4 à 1 
pour les championnes des Cantons 
de 1 Est. dans le dernier set. quand 
il fallut abandonner le Jeu à cause 
de la noirceur. Mais les joueuses 
se rendirent au club de Sherbrooke-

Est ou i on finit le tournoi à la lu­
mière article lie et le set se termina 
par 6 à 3 en faveur de Mme Buddell 
et de Mlle Ida Goyette 

Les deux championnes se trouvent 
à conserver leur coupe qu’elles a- 
vaient gagne 1 an dernier. Si elles 
réussissent à la défendre une fols 
de plus l'an prochain, elle deviendra 
leur propriété definitive. Mme 
Buddell s'est muse en évidence avec 
son excellente “drive" tandis que 
Mlle Goyette contribua à leur vic­
toire par son service qui est des plus 
difficile à relever

Arbitre. M AW Bishop. Arbi­
tres des lignes MM Lucien Ooyet- 
te et M Charest

Mac Dunsmore remporte encore 
le titre de la ville au tennis

Il bat son frère Bob par 6-1, 6-2 et 6-3, hier, en finale des 
simples pour hommes. — La coupe lui appartient défini­

tivement, Tayant gagnée trois années consécutives.

Mac Dunsmore, de Sherbrooke, 
possède maintenant définitivement 
la coupe, emblème du championnat 
<ie la ville de Sherbrooke, en sim­
ples .au tennis. 11 la défendait cet­
te année pour la troisième année 
consécutive. Comme il a réussi à 
éliminer tous ses rivaux, cette fa­
meuse coupe lui appartient et il 
faudra en mettre une autre au jeu 
l’an prochain.

Hier soir, Mac a battu son frè­

re Robert “Bob” Dunsmore en 
trois sets, en finale des simples 
de 1935. au St-Francis. Les trois 
sets se sont terminés par 6-1, 6-2 
et 6-3. “Mon frère a bel et bien 
gagne”, de déclarer Bob après le 
match. "Quant à moi, j’ai fait mon 
gros possible, et la preuve c’est que 
j’ai fait du progrès à chaque set. 
Mais, mon possible n’a pas été suf­
fisant, voilà tout. Mes félicitations 
à mon jeune frère”.

'oa/ut/îui
FAITES 

UN CHANGEMENT 
POUR LE MIEUX*

GRADS
52 “Mains de Bridge”, en série ou non, sont acceptées 

L. O GROTHE. LiEL MAISON CANA.ItNNfc t iNJtP.NIANTE

Le Montréal est de plus en plus sur 
du championnat International

Le Royal a porté sa marge à 2 parties en a^ant des Chiefs, 
hier, en blanchissant Albany par 8 à 0. — Newark et 

Rochester se partagent un programme double.
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REORGANISATION 
DES SPORTS AU 

LAC MEGANTIC

(Presse Associée).
WASHINGTON. — Danno O’- 

Mahoney, 202, d’Irlande bat Joe 
Savoldi, 206. de Indiana Savoldi 
a été déqualifié après 25 minutes 
de lutte.

STORNOWAY, 7. — Lac Mégan­
tic compte depuis quelques jours 
son association athlétique. Dans le 
but de relever le sport chez nous, 
un groupe d'amateurs dont la va­
leur et la réputation sont reconnues 
de tous ceux qui s'intéressent aux 
sports se sont réunis au bureau de 
M. Aip. Legendre pour jeter les ba­
ses d'une association sportive, ap­
pelée à s’intéresser à tout ce qui 
s’appelle “sport".

M. le maire J. A. Roberge a pré­
sidé cette réunion dorganisation 
avec M. J. Lachance comme secré­
taire. Après une courte discus­
sion sur le but de la réunion et 
quelques suggestions de ceux qui y 
prenaient part, il fut proposé que 
M. J. A. Roberge, maire de Lac Mé­
gantic, soit nommé président hono­
raire de la nouvelle association. 
Adopte.

L'association sportive de Lac 
Mégantic portera le nom de "L. M. 
A. A (Association Athlétique de 
Lac Mégantici. M. Max Stearns en 
a été élu président; le Dr J A. Du- 
bé a été nommé premier vice-prési­
dent avec M Edouard Paré comme 
second vice-président et M. J. L. 
Reiman comme secrétaire-trésorier

Après l'élection de ses officiers, 
l'association nouvelle traça les 
grandes lignes de ses règlements, 
dont voici un résumé:

Les résolutions passées en as­
semblées par les membres de la L 
M. A. A. ne seront valable en au­
tant que tous les membres du bu­
reau de direction auront été invi­
tés a la dite assemblée et que les 
deux-tiers des directeurs auront 
vote en faveur de la dite motion. 
Le quorum devra être au moins de 
six membres.

Directeurs: MM Alp Legendre, 
H. L. Audet, Dr J E Laflèche, Rol­
land Marceau. L. L Mercure et J 
Lachance.

L'Association tiendra une assem­
blée générale annuelle au cours de 
laquelle on donnera un cbmpte- 
rendu des activités de l'association 
pendant Vannée écoulée. La dite 
assemblée sera tenue le 1er diman­
che davril de chaque année.

Une assemblée mensuelle sera te­
nue au mess des officier» tous les 
premiers vendredis de chaque mois 
à 9 heures pm.

♦ Presse Associée)
Le» Royaux, de Montréal, sont de 

retour chez eux. et si l'on en juge 
par leur disposition, leurs adversai­
res trouveront qu’ils sont un mur 
difficile à escalader.

Les Royaux demeureront long­
temps chez eux puisque sur quaran­
te neuf parties qu’ils leur reste à 
jouer, ils en joueront quarante 
chez eux., dont vingt-trois de suite

Les Sénateurs d’Albany, qui sont 
en dernière place, ont joué contre 
le Royal, hier soir, et se sont fait 
battre par 8 à 0 et le Montréal a 
augmenté son avance en tête de la 
Ligue Internationale à deux par­
ties en avant des Chiefs qui n’ont 
pu jouer à Toronto, hier, à cause de 
la pluie

Ray Fritz a limité les Sénateurs 
à huit coups sûrs bien espacés 
comme il gagnait son premier blan­
chissage de la saison. Il a déjoué 
douze frappeurs. Pendant la pre­
mière manche, les vainqueurs ont 
scoré quatre points contre Georges 
Caster, lanceur de l’Albany. qui a 
laissé marcher quatre hommes, en 
a frappé un au bâton et a accordé 
un coup sûr pendant cette man­
che.

Les Bears do Newark et les ReA 
W'ings. de Rochester, se sont par­
tagé un iirogramme double. Les 
Bears ont gagné la première par­
tie par 10 à 2 en frappant cinq 
bons coupjf contre Mervin Duk'v 
tandis que les Wings ont gagné 
l’autre avec un score de 7 à 2 en 
enregistrant tous leurs points pen­
dant la cinquième manche

LE SHERBROOKE A 
ENGAGE QUATRE 

AUTRES JOUEURS
Nos porte-couleurs dans la 

Ligue Provinciale Indépen­
dante donneront du fil à re­
tordre au Sorti, à 6.15, au 
terrain de la rue du Rare, 
demain.

Dizzy Dean remporte sa 18eme 
victoire pour les Cardinaux

Mais il a gagné cette partie grâce à un circuit à la dixième 
manche. — Washington tape quatorze coups sûrs 

pour battre les Athlétiques par 11 à 2.
«Par Andy Clarke, PA.)

L incomparable Dizzy Dean, a- 
près avoir observé la méthode de 
Wes Ferrell, dans la Ligue Améri­
caine, a tapé un circuit à la dixiè­
me manche, pour donner aux Cards 
leur victoire d hier.

Grâce à son circuit, Dizzy Dean 
a ajouté une au".re partie à sa sé­
rie de victoires comme lanceur, por- 

; tant leur nombre à 18. ce qui est le 
jplus fort total dans la Ligue Na­
tionale. Wes Ferrell des Red Sox, 

j est en tête de la Ligue Américaine’ 
avec le même nombre de victoires,

1 soit 18.
Les scores étaient égaux à 3. à la 

; dixième manche, et Bill Delancey 
a tapé un beau coup double. Char­
ley Gilbert a été mis hors jeu et 
Léo Durocher a frappé un coup de 
sacrifice. Ensuite, Dizzy Dean est 
venu au bâton; il a tapé un cir­
cuit pour faire monter le score à 6 
à 3.

Les Dodgers de Brooklyn ont en­
levé une partie complète de l’avan­
ce des Giants, quand Tom Zachary 
a gagné une victoire en obtenant 
un score final de 3 à 1. Cette vic­
toire combinée avec celle des Cubs 
par 2 à 1 contre le Pittsburg, a di­
minué la marge des Giants à trois 
parties. Roy Henshaw. qui semble 
savoir quelle sorte de balle les Pi­
rates ne peuvent frapper, a lancé 
pour les Cubs. Les Braves de Boston 
se sont encore oubliés et ont battu 
les Phillies par 4 à 0 avec les qua­
tre coups sûrs de Bob Smith; du­
rant 7 1-3 manches le lanceur des 

j Braves a très bien lancé ne laissant 
rejoindre le premier but que par 
un homme. Dolph Camilli n’a ac­
cordé qu’un seul coup sûr.

Dans la seule partie jouée dans 
, la Ligue Américaine, Les Sénateurs 
I de Washington ont tapé 14 coups 
j sûrs pour obtenir leur deuxième 
j victoire de suite par un score de 11 
k 2 contre les Athlétiques

LE HAND BAT
Par un score de 3 à 2, dans la 

Ligue de Balle Molle de 
Sherbrooke. — R. Mitchell 
fait compter ie point déci­
sif, à la dernière manche.

C est demain .soir, le 8 août, que 
nos représentants dans la Ligue 
Provinciale recevront le leader de 
la ligue, le fameux club de Sorel.

Pour cette occasion. Sherbrooke 
alignera quatre nouveaux joueurs 
de Newpoft. Vt., et qui sont avan­
tageusement connus des amateurs 
locaux. Ce sont: Baker, receveur. 
Vanier et Hartley, voltigeurs. et 
Cer.way. arrêt-court Tous quatre 
ont la réputation d’être de durs 
cogncurs et leur renommée au 
champ n’est plus à faire.

Avec ces quatre nouveaux Joueurs 
Sherbrooke sera en mesure de don­
ner du fil à retordre au Sorel et on 
peut être assuré d’un beau duel en­
tre las local. Lefty Joyce, et le 
choix du gérant Thibodeau de So­
rel. Tous les amateurs locaux se 
feront un devoir d’aller encoura­
ger les leurs, car une victoire pour 
notre club serait un gros atout dans 
sa course pour le championnat.

Le Rand a remporté une victoire j 
bien méritée sur le Paton, dans la , 
JJgue de Balle Molle de Sherbrooke 
hier soir, par un score de 3 à 2. en j 
sept manches de» plus contestées.

Le Paton a tapé 5 coups sûrs j 
mais les vainqueurs en ont réussi 7. | 
contre 3 erreurs seulement alors ! 
que les vaincus en ont commis 4. R j 
Mitchell, du club vainqueur, fut 
l’étoile de la partie alors que, à la ! 
dernière manche, il a fait un coup 
sûr qui a fait enregistrer le point 
décisif pour son équipe. H y atait 
déjà un homme hors-jeu, quand 
Mitchell est allé au bâton pour 
donner la victoire à son club.

Les deux lanceurs, Leblond pour 
le Paton. et George Slater pour le 
Rand. ont donné chacun cinq buts 
sur oalles. Tous deux ont lancé 
une fort belle partie et ils furent 
bien secondés par leurs receveurs 
respectifs. Auger pour le Paton et S. 
Slater pour le Rand.

Alignements:
PATON: Auger. Jowett, Yargeau, 

J. P. Métivier, F Métivier. Laver­
dière. Lessard, Mullins, Foley et Le­
blond.

RAND P E Côté. George Sla­
ter. R. Mitchell, S. Slater. Barlow. 
R. Baker, A. Douglas. F. Vézina. L. 
Pettigrue et L. Shields.

Score par manche:
Paton................................. 0200000—2
Rand............................... 0020001—3

Thomas Lapalme. Maurice Brouil- 
lette: 6, 6.

Double mixte:
Bernard Templeman. Marjone 

Murray: 2 6 6.
George Clintock, Yven Lawrence 

6, 3. 2.
SimpVs féminins:
Elisabeth Robins: 2 6 
Fern Lush: 6, 8.
Wilma Scott- 4 1.
Lena Hunt: 6, 6.
Double féminin:
Betty Sherman, Ruth Sherman:

6, 6.

Evelyn Saunders, Aline Savaria: 
3. 3

■ ■ ■ ■ ■ n

[PREMIER j,
* D'AUJOURD'HUI JSAMEDI

UN FILM DRAMATIQUE 
INTRIGUANT. SURPRENANT i

J Bienvenue à l'écran à la nou­
velle vedette d’un million.

LA
PETITE 
BABY 
JANE

LES ETOILES D'HIER
Presse Associée)

J. *Dizzy) Dean. Cardinals, a ta- , 
, pé un circuit alors qu'il y avait 2 1 
i coureurs sur les bute à la 10c man- j 
I che pur battre les Red.*-.

Bob Smith et Wally Berger. Bra­
ves: Smith a blanchi les Phillies a- 
vec trois coups sûrs; Berger a tapé 
son 23e circuit de la saison

Roy Henshaw, Cubs, a très bien 
lancé et a scoré le point décisif 1 
pour battre les Pirates par 2 à 1

Tom Zachary, Dodgers, a arcor- | 
dé 11 coups sûrs pour gagner par 3 
à 1.

Bump Hadley. Sénateurs, a rete­
nu les Athlétiques tandis que ses 

: co-équipiers gagnaient par 11 a 2

LES MENEURS
(Presse Associeé).

LIGUE AMERICAINE 
Pas de changement.

LIGUE NATIONALE 
Au bâton: Vaughan, Pirates 400; 

Medwick, Cardinals 376.
Points: Medwick, Cardinals 90; 

Ott, Giants, Martin, Cardinals 85.
Points tapés: Medwick Cardinals 

86; Berger, Braves 85.
Coups sûrs: Medwick Cardinals 

152; Terry, Giants, 146.
Doubles: Herman, Cubs 36; Med­

wick, Cardinals 33.
Triples: Goodman, Reds 13; 

Suhr. Pirates 11.
Circuits: Ott, Giants 24; Ber­

ger, Braves 23.
Buts volés: Martin Cardinals 15; 

Galan, Cubs 13.
Lanceurs: Castleman, Giants 10- 

2; Schumacher, Giants, 16-5.

RESULTATS D’HIER

SOIREES-CONCOURS D’AMATEURS
Ce fcoir

RROMPTON-
Vtu 1

kalle Lambert

Jeudi 1 Vendredi 1 Lundi 
EAST-ANGUS WINDSOR DANVILLE
Théâtre Royal Théâtre Régent. Hôtel-de-Ville

la direction du professeur Homéro, le plus grand musicien excentri­
que au monde: cloches, égoine. ballon, pompe d'auto, gante de caoutchouc. 

Une trentaine de musiciens amateurs ont promis de participer 
à chaque endroit ! Des heures de saine gaieté.

Billets: Enfants, 25c; Adultes, 35c; Sièges réservés, 50c
Les amateurs peuvent s'inscrire à 1% salle Jusqu à l’heure du concert 

Les applaudissements classeront les vainqueurs.

RENE LDUBIER VS
JOE MARSH CE SOIR

«Presse Canadienne).
MONTREAL. . — On «attend à 

une foule-record, au Forum, ici, ce 
soir, pour le combat Sanstol-Esco­
bar, qui se disputeront le champion­
nat mondial des poids-coq en 12 
rondes Sixto Escobar, de Porto Ri­
co. est le favori par 3 à 1. En semi- 
finale. Frankwle Martin, champion 
poids-coq du Canada, rencontrera 
Carlos Baby Quintana, de Pana­
ma. En préliminaire, René Lou- 
bier, de Sherbrooke, fiburera dans 
un combat contre Joe Marsh. Le 
championat provincial du Sherbroo- 
koi» ne sera pa* en Jeu.
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LIGUE INTERNATIONALE
1ère partie:

Newark . . .020131201—10 15 1
Rochester . . .000000200— 2 5 2

Duke et Hershberger; Fish, Ward, 
Cross et West.

2e partie:
Newark ................... 0011000—2 7 0
Rochester . .000070x—7 12 1

Spittler et Zaker; Kleinke. Mi­
chaels et Florence. West.

Syracuse à Toronto, pluie.
Partie du soir:

Albany................. .000000000—0 R 2
Montréal . . 4001003X—8 10 0

Caster, Lîeber et Haves: Fritz et 
Tate.

Baltimore à Buffalo, pluie.
LIGUE AMERICAINE 

Philadelphie . . 100001000— 2 7 3 
Washington . 55001000x—11 14 1

Dietrich et Berry; Hadley et 
Bolton.

Chicago à Cleveland, pluie. 
New-York à Brvston, pluie.

LIGUE NATIONALE 
Brooklyn . . . .010010010—3 8 1
New-York . . . .000001000—1 11 1

Zachary et Lopez; Parmelce, 
Stout et Mancuso.
Boston................. 004000000—-4 8 0
Philadelphie . . 000000000—0 3 2

Smith et Mueller; Bivin, BFow- 
man et Todd.
Pittsburgh.............000000100—1 8 3
Chicago . . . 00200000x—2 4 0
Cincinnati . . . 2000010000—3 6 2
St-Louis . . . .1101000003—6 11 0

LE SCOTSTOWN BAT
LE BURY AU TENNIS

SCOTSTOWN. 7. — Le club de 
tennis de Scotstown a visité le 
club de Bury. Les parties furent 
jouées comme suit:

Deux simples masculins, un dou­
ble masculin, un double mixte, 
deux simples féminins, un double 
féminin. Chaque engagement com­
prenait deux sets dans trois, 
Scotstown remporta la palme en 
gagnant quatre des sept rencon­
tres. Après le match, l’on servit à 
tous un succulent goûter.

Voici le nom des Joueurs et le 
résultat des diverses parties:

Scotstown: Jean-François Beau­
doin. Leslie Scott.Richard Cook 
Bernard Templeman. Charles-Adel­
phe Beaudoin. Mlles Elisabeth Ro­
bins. Wilma Scott, Marjorie Mur­
ray. Betty Sherman, Ruth Sher­
man.

Bury’: Winston Prangley, Aylmer 
Hunt. Thomas Lapalme. Maurice 
Brouillette. George Clintock; Mlles 
Fern Lush. Lena Hunt. Yven 
Lawrence. Evelyn Saunders. Aline 
Savaria.

Simples masculins:
Jean-François Beaudoin 6 6
Winston Prangley: 2, 2
Leslie Scott: 6. 6.
Aylmer Hunt: 2, 3.
Double masculin:
Richard Cook. Charles Beaudoin. 

4. 2
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A univ«r»ai Picture with

MARY ASTOR 
ROGER PRYOR 
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ET DE ROMANESQUE ! 
DES AVENTURES

Avec la sirène aux cheveux roux 
dans un tourbillon d’action.

Bruce Grace
CABOT dans BRADLEY
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et nouvelles.
■ ■ ■ « it a ■ a a

ta a a a a - a a a a a a a 1
F A.

[ININAS PARIS
aeCVfllUÊlflTthm

'/e&o/ ■ «
En Programme Double Avec

LE GENDRE DE M. POIRIER

L un d« ao« énUlrnnrt 
l*nd *Unt «’trrlvnr •«

Tt» J*nr m Jaifla irrlmet à r#rt
à W»r<! d un •rlntï ffnn-*U <!• '• 

gtffcnf*r»
Me*. ir«* )•**—
ten» !«• éen* nunl

Jour» ®n ▼•o» enwr* 
h Dfckar »nr U *‘At* 4* 

l’AtUattO*’ A *nrd d’nn

Adrien ** v»«a
I non» Ulc*«r «n 

4*n« In LAflnn"

ri

1 Ordonatncr ftltot 
«*1 «fnmM‘»f omont

1 Jean
ïiiïeu?

Â

THEATRE GRANADA
COMMENÇANT AUJOURD’HUI

DEUX DES FILMS LES PLUS EXTRAORDINAIRES DE LA SAISON!
LE NOUVEL HOMME-MIRACLE OU BASEBALL!

<C’est un miracle qu’on ne le tue pas î )
La comédie ébouriffante de Ring Lardner. — Voyez Joe faire de 

l’oeil aux blondes et des erreurs au champ !

AU BATON ! .... ET 
IL EN MERITE DES COUPS!

in Bine Lardnar*»

Alibi Ike
VH mrmmr — t ** ^n« fwwmTwiww Drom. raotvve-vtuvi vovw^vvy

Aver Olivia de H AVILA ND, Ruth DONNELLY, Roscoe K ARNS.
AUSSI

UN DRAME DYNAMIQUE! UN ROMANESQUE PENETRANT! 
UNE ACTION TERRIFIANTE!

Kav francis. ‘tCTR AMniTTl’*
Cieorge BRENT dans ^ ÜTl# JCj I#

Aver Patricia ELLIS, Robert BARRET, Donald WOODS 
“ONLY THE BRAVE”, comédie d Erne«t Treex 

“GOING PLACES", nouveauté Nou'fll»*

15481671



LA TRIBUNE, Sherbrooke. MERCREDI. T AOUT 1935 7

k

I

I

Nouvelle réduction du bois russe en Grande Bretagne
Le Canada fait des représentations auprès du gouver 

nement anglais contre cette nouvelle viola­
tion des accords d’Ottawa.

Déchéance

RUDE COUP POUR LE CANADA

~T
LA BAISSE

Légères pertes.

a Presse Canadienne).
MONTREAL. 7. — Lea valeurs é- 

Uient à la baisse, à l'ouverture de 
la Bourse de Montréal, aujourd hui, 
i l'exception de quelques-unes qui 
sont restées fermes Brazilian Trac­
tion a atteint un nouveau minimum 
de 8, une perte de 1-4, et à la fin 
de la première heure, il était à 
7 3-4. National Breweries a perdu 
1-4 à 35 3-4, tandis que McColl 
Frontenac en a perdu autant à 13. 
International Nickel a gagné 1-8 à 
28 -3-8. Cockshutt Plow à 8 1-4, Do­
minion Steel and Coal à 4 3-4, Mon­
treal Power à 31 1-2 Sherwin Wil­
liams à 11 1-2, et Dominion Coal 
Pfd n’ont pas changé.

LE BE11RRE 
A LA BAISSE

A Montréal, de même que les 
oeufs et les pommes de 
terre.

MONTREAL, 7. — Le beurre, les 
oeufs et les pommes de terre nou­
velles ont encore baissé légèrement 
sur les marchés de Montréal, hier. 
Le fromage et les volailles sont fer­
mes.

(Pressa Canadienne).
VICTORIA, C, A. 7. — Au cours 

d'un échange de télégrammes au 
sujet d’une prétendue coupe de 
prix du bois russe sur le marché 
du Royaume-Uni, le premier mi­
nistre, le T. H. R. B. Bennett, 'a 
assuré le premier ministre de la 
Colombie anglaise. Thon. T. D.
Pattullo, que le Dominion fast ac­
tuellement des représentationp au­
près de la Grande-Bretagne.

Dans l’intervalle, des câblogram­
mes de Londres portent à croire 
que cette réduction de prix équi­
valant à $2.’50 par 1,000 pieds de 
planche ,a été décidée par la “Tim­
ber Distributors Limited ’, (compa­
gnie qui régit cette Importation de 
boia russe) de sa propre initiative 
afin de diminuer lea stocks qu’elle 
a en entrepôts. On dit que la ré­
duction présente est d’une guinée 
par “standard’, soit une réduction 
d’environ $12.50 par “standard” 
sur les prix en vigueur l’an der­
nier.

Comme la Grande-Bretagne a 
acheté beaucoup plus de bois de ! SAISIE DE 2(000i000 
la Colombie anglaise, ces derniè­
res années, qu’à toute autre pé­
riode précéàdente, toute modifica­
tion soudaine dans les prix en vi­
gueur sur le marché du Royaume- 
Uni est de nature a affecter sen­
siblement !e marché du bois du 
Canada.

L’an dernier, le litige roulait sur 
“la clause de la chute des prix” 
dans les contrats russes. Le Cana­
da avait vivement protesté contre 
cette prétendue exception faite en 
faveur du bois russe, en invo­
quant l’Article 21 du traité com­
mercial conclu avec l’empire. Dans 
Je cas actuel, il semble que la ré­
duction de prix ressort de l’ad- 
cinistration de la compagnie an­
glaise d’importation de bois, mais 
ie Canada désire avoir plus de dé­
tails à ce sujet.

DoIphéCAMILLI, qui joue mainte­
nant pour le Philadelphie, en a 
perdu considérablement depuis 
le commencement de la saison. Il 
a été le champion frappeur de 
circuits, au commencement de la 
saison, mais il ne semble plus 
être capable de frapper aussi 
fort qu’il y a deux mois.

LA PATRIE BAT
LENNOXVILLE

Par un score de 20 à 12. — 
Progrès du club de La Pa« 
trie.

DE BILLETS DE LOTERIE 
A MONTREAL

(Presse Canadienne) 
MONTREAL, 7. — La police pro­

vinciale a fait une descente dans 
une maison de la rue Vitré ouest, 
hier, et elle a saisi 2,000,000 de bil­
lets de loterie. La police annonce 
qu'une affaire de loterie en gros 
était en marche. Un certain nom- 
br de presses à imprimer ont aussi 
été saisies.

OUVERTURE DU TOURNOI 
DE SHERBROOKE-EST

LA PATRIE. 7. — Devant plu­
sieurs centaines de personnes le La 
Patrie a remporté une belle victoi­
re contre le Lennox ville par un 
pointage de 20 à 12.

C’est la 2e parue de suite que 
les locaux remportent sur leurs ad­
versaires et il est à croire que la 
guigne les a laissés et que les par­
ties à venir seront presque toutes 
des victoires à enregistrer. Un au­
tre facteur qui a aidé les locaux 
dans leurs deux victoires succes­
sives est la pratique sur semaine, 
chose qui laissait à désirer depuis 
assez longtemps. Maintenant les 
spectateurs peuvent venir nombreux 
assister aux parties qui seront de 
plus en plus intéressantes

Dès la 1ère manche le La Patrie 
se montra supérieure au club visi­
teur en enregistrant 4 points pour 
en compter 2 a la deuxième puis 8 
à la 5e, un autre à la 7e et 5 à la 
8e. De son côté le club visiteur 
compte un point à la première 
manche, un autre à la quatrièm3 
manche, trois à la 6e, 2 à la 8e et 3 
à la dernière manche. Il faut dire 
que le club visiteur avait une fai­
blesse assez marquante dans son 
lanceur et en ajoutant quelques pe­
tites erreurs ce fut la cause de leu! 
défaite.

Alignements : Lennoxville : A 
Proulx, O. Beaulieu. C. Cabana, E 
Laramée, W. Gaudet, R. Laçasse, 
B Girardin, R. Maurice.

La Patrie: L. Dumont, A. Boutin, 
L Choquette. H. Boutin, V. Brochu, 
W. Boutin, L. Boulanger, R. Bour- 
ret.

Score par manche:
ÇAMEHI DROPUAIU Lennoxvii.e . . . 120 103 023—12
oAmcUI rnUunAIN La Patrie...............  420 080.150-20

IRREGEIEIER

Le tournoi annuel de tennis pour 
i les championnats de Sherbrooke- 
Est ouvrira samedi prochain, au 

| court de la rue Murray. Ceux qui 
I voudront y participer s'adresseront 
j a Paul Biron, 100 rue Bowen-Sud 
i Tel. 815J, ou à Ivan Boisvert, 104 
i rue Murray, Tél. 2577W. Ce tourna 
comprendra des simples pour hom­
mes et pour dames, des doubles

Le beurre est à 20 1-2 - 20 5-8 
bous la livre pour le No 1 pasteu­
risé. Arrivages: 560 boîtes. An dé­
tail, U est à 21 1-2 sous pour le so­
lide et 22 1-2 sous pour l'Imprimé. ______

, pour hommes et pour dames, un 
les oeufs ont perdu 1-2 à 27-2i --------- tournoi mixte et un simple pour r-

ÿ rS&SJSiûS Ü!Z I *“** - H*«"? «h I. —
B et 19-19 1-2 pour les C. Arriva ‘ ~ ,*'‘4 “ ~ 1
ges : 2.391 caisses.

production de rélectricité et 
de l’acier.

Au détail, Us sont comme suit:
k-l gros...................................29
A-l médiums......................... 37
A-gros..................................... 33
A-médiums.................. .. ..31
B................................................26
C................................................ 23

MARBLETON BAT LE
SHERBROOKE CUBS

L'ALLEMAGNE
CRAINT .

Le fromage est à 9 7-8-10 1-8 
pour celui de 1 Ontario, et à 9 1-4 
pour celui de Québec. Arrivages: 
1,643 boites.

Les pommes de terre ont baissé 
de 5 sous par sacs, pour les nou­
velles, à cause de gros arrivages. 
Les nouvelles se vendent à 40 et 45 
tous le sac de 80 livres.

Les volailles sont fermes comme 
suit, au détail:

Au lait 27
Choisies 24
Volailles 13
De gril . 26
Dindes . 23
Canards du lac Brome .. 24 24
Canards domestiques . .. 17 26
Oies .. 16

A
VENDRE

ou à
LOUER
Ce n’est qu’en des cir­

constances très excep­
tionnelles que certaines 
maisons attrayantes sont 
offertes à vendre ou h 
louer.

Dans le moment, nous 
avons trois résidences des 
plus attrayantes dans le 
quartier Nord, deux rue 
London et l’autre rue 
Melbourne. On peut les 
acheter ou les louer à un 
prix beaucoup inférieur 
aux prix courants avant 
la dépression.

Si ces aubaines vous 
intéressent ... télépho­
nez à notrç bureau. No. 
3240, et nous pren­
drons nos dispositions 
pour qu’un membre de 
notre personnel vous 
permette de visiter ces 
propriétés au moment 
qui vous plaira.

SHERBROOKE
TRUST

COMPANY

«Presse Associée)
NEW-YORK, 7. — Les valeurs 

étalent irrégulières, à l’ouverture 
active de la Bourse de New-York, 
ce matin. Les pétroles, surtout, 
étaient actifs. Standard Oil of 

22 ] New Jersey, Standard Oil of Cali­
fornia, American Telephone, Cerro 
de Pasco, Briggs Mfg et American 
Radiator ont monté de quelques 
fractions. Chrysler, U. S. Steel. 
Westinghouse et Western Union ont 
baissé légèrement. Union Pacific a 
perdu 1 3-4.

La production de l’électricité du­
rant la semaine finissant le 3 août 
a surpassé de 9.9 pour cent celle 
de la même semaine de l an der­
nier, le gain hebdomadaire le plus 
considérable depuis le début de 
janvier 1935. La revue hebdoma­
daire “Iron Age", sur l’industrie de 
l’acier, est aussi encourageante. La 
production, cette semaine, a été es­
timée à 47 pour cent du plein régi­
me, soit un gain d'un point sur la 
semaine précédente. C’est la cin­
quième semaine consécutive qui en­
registre une hausse, bien que la 
hausse de cette semaine ait été la 
plus faible.

Les taux étaient irréguliers, éga­
lement, ce matin, sur le marché des 
changes étrangers. Le guilder hol­
landais a perdu .12 à 65.65 1-2 sous; 
le franc-or français a perdu .00 3-4 
à 662 et la livre anglaise a gagné 
1-4 à .4 96 1-4.

Une foule nombreuse a été té­
moin d’une partie de balle-au-camp 
des plus contestées alors que les 
meneurs du Marbleton ont affiché 
leur supériorité sur le Sherbrooke 
Cub en les battant au score de 6 à 
2 dans une partie qui fut fertile en 
émotions et qui manqua de dégé­
nérer en une bataille royale lorsque 
vers la fin de la partie Lapointe 
frappa un 2 buts et fit entrer 
points, et un autre beau succès à 
la 8e manche par le même Joueur 
en frappant un autre 2 buts, ce 
qui mit la partie 6 à 2.

Lajoie fut le premier à faire face 
aux visiteurs, et par son bon tra­
vail il retira 4 hommes au bâton 
en 2 manches et n’accorda aucun 
coup sûr. Ne voulant pas se faire 
dommage, il céda sa place à notre 
fameux lanceur Dionne qui n’ac­
corda qu'un coup sûr en sept man­
ches et retira il hommes au bâton, 
tandis que Blouin, lanceur des 
Cubs, accorda 8 coups sûrs et ne 
retira que 4 hommes au bâton.

Scores par manches:
Cubs..................... 110 000 000—3
Marbleton............. 000 100 32x—6

SUR LE MARCHE 
DES RESTIAUX

POSITION DES CLUBS
LIGUE INTERNATIONALE

A Montréal.

• Presse Canadienne).
MONTREAL. 7. — Les offres 

ont atteint 271 têtes, sur les mar­
chés des bestiaux de Montréal, au* 
jourd’hui, dont 26 bêtes à cornes. 
46 veaux, 169 porcs et 30 agneaux 
Les veaux ont rapporté de $3. à 
$3.75 avec $5. aou $0 pour ceux de 
qualité moyenne Les bons agneaux 
ont rapporté $6,50. Les porcs se 
sont raffermis. Ceux pour les ba­
cons ont rapporté $10., nourris et 
abreuvés, avec $1. de prime par tê^ 
te pour les choisis. Ceux pour lei 
boucheries et les lourd* ont rap­
porté $9.50. et les extra-lourds $9 
Les porcs légers ont ateint $9. à 
$9.50; les lourds $6. à $6.50.

Montréal . . .. 6 49 574
Syracuse . . . . 65 52 556
Toronto . .. . 63 54 538
Buffalo . . . . . 60 ,53 531
Baltimore . . . • *1 54 530
Newark . . . . 58 57 504
Rochester . . . . 46 66 416
Alhanv . . . 39 74 345

LIGUE nationale
New York . . . 65 34 657
Chicago . . , 40 619
St-Louis . . 39 606
Pittsburgh . . . 55 48 534
Brooklyn . . . -.45 56 446
Cincinnati . .. 45 57 441
Philadelphie . . . 44 56 440
Boston . . . 26 75 257

LIGUE AMERICAINE
Détroit . . . 62 37 626
New York . . ..55 38 591
Chicago . . . 42 542
Boston . . . . . . 51 47 520
Cleveland .. . 47 48 495
Philadelphie ,. 40 51 440
Washington . . . 43 57 430
St-Louis . . . . . 33 62 347

•Suite de la première page)
etrangers devoir pai»sé en contre­
bande dans le Reich des armes et 
munitions destinées à une révolte 
en Allemagne contre le régime hit­
lérien.

“Pour nous défendre contre ce 
péril", dit-il, “il faut faire disparaî­
tre les organisations ennemies et 
les agents secrets qui leur fournis­
sent des armes.”

Le bulletin hebdomadaire catho­
lique du diocèse d'Oldenbourg a été 
suspendu pendant deux mois. A So- 
lingen. Prusse rhénane, le club de la 
Jeunesse hitlérienne a été complè­
tement détruit par des inconnus qui MacDonald est devenu aujourd'hui 
ont saccagé tout le mobilier et dé- premier ministre intérimaire de 
truit les documents, et écrit en gros- Grande-Bretagne, à la veille du 
ses lettres sur le mur: “Nous nous J point culminant prévu dans la con­

troverse anglo-italienne sur l’E­
thiopie. Dans l'inquiétude au su­
jet des. relations déjà tendues entre 
la Grande-Bretagne et 1 Italie, le 
gouvernement, dit-on, est décidé 
de laisser la France assumer la di­
rection des conversations de Paris 
entre les trois puissances, la semai-

• relevé sans préjuge de U situation 
I révélerait sans doute que la politi­

que anglaise des quelques dernières 
semaines “a pesé d’un grand poids 

I dans la balance des événements — 
! mais pas précisément pour faire 
I pencher la balance du côté de la 

peix.”

Amitié française
Des cercles bien informés ajoutent 

beaucoup d’importance au fait que 
les deux nouvelles divisions de sol­
dats réguliers sont retirées du nord 

ITtalie région qui touche à la 
frontière française Ce fait les porte 
à rappeler les récentes conversa­
tions tenues entre le général Bado- 
glio, commandant en second des 
armées Italiennes, et à leur avis 
c'est une autre preuve de l'amitié 
croissante entre ia France et ITta- 
lie.

Les étrangers en sûreté
(Presse Associée).

ADDIS ABABA.. 7. — L’empereur 
Hallé Sélassié a déclaré aujourd'hui 
que tous des étrangers demeurant 
en Ethiopie seront en sûreté en cas 
d'une guerre avec ITtalie.

“Les étrangers qui ont appris à 
nous connaître savent qu’il n’existe 
pas de danger pour eux en cas d'u­
ne guerre'', dit-il. “Le gouverne­
ment songe à des mesures spéciales 
pour la protection et la sécurité 
des étrangers et de leurs biens, en 
cas d’hostilités ou de mouvements 
de troupes dans leur voisinage.”

L'empereur, qui voit personnelle­
ment déjà à tous les détails innom­
brables des préparatifs militaires 
de l empire, porte encore une fois 
ses sujets à croire qu’il suivra l'ex­
emple de son célèbre grand-oncle, 
l’empereur Ménélik, et dirigera les 
guerriers éthiopiens contre les Ita­
liens. si le conflit éclate ouverte­
ment.
Révolte du fils du Négus

(Presse Associée)
PARIS, 7. — Une dépêche d'As- 

mara, Erythrée, envoyée au “Ma­
tin” mande qu’une chicane. qui 
vient d'éclater dans la famille de 
l’empereur Sélassié, menace de di­
viser lEthiopie. L’héritier appa­
rent du trône, Asfao Tafari, serait 
blessé de la préférence accordée à 
son frère cadet, Makonnen. nom­
mé gouverneur de la province 
d Harrar. et désapprouverait la po­
litique de 1 empereur à l'égard de 
ITtalie.

La dépêche dit qu’Asfao Tafari, 
gouverneur de la province d’Ouol- 
lo, manifeste une opposition quj 
croit chaque jour contre son père, 
et qu'une rupture ouverte semble 
imminente. Le “Matin” ajoute 
que ces développements ont porté 
le “roi des rois” à garder sa garde 
impériale, ses troupes les mieux en­
traînées, a Addis Ababà, la capi­
tale, plutôt que de l'envoyer aux 
frontières.
Retour de MacDonald

(Presse Associée)
LONDRES, 7. — M.

venu* l’occasion d'une éoonomiB 
mesquine de préjugés.

La “triste faillite” du système 
de taxation de la propriété pour 
fins éducationnelles a été l’objet 
d’une critique sévère de la part de 
l’éducateur. Comme source de re­
venu pour les écoles, la pauvreté 
de la taxe sur la propriété a été 
démontrée de façon concluante du­
rant les six dernières années, a-t-il 
soutenu. C’était la taxe !a plus im­
portante imposée, se montant pro­
bablement à la moitié de toutes les 
taxes fédérales et provinciales, et 
à environ 90 pour cent des taxes 
locales.

“Dans des parties du Canada, la 
terre est devenue si improductive 
que Insolvabilité a forcé les pro­
priétaires a se soustraire à la ta­
xe a-t-il continué.

M. C. N. Crutchfield de Shawini- 
gan Falls, Qué., secrétaire de la 
fédération, en présentant son rap­
port, a dépioré que les efforts pour 
incorporer la fédération sous le 
lien des compagnies du Dominion, 
avait été sans succès à cause des 
déboursés exigés. L’idée qu’avaient 
les fondateurs de la fédération 
était, dit-il, quelle devienne un 
corps représentatif de tous les ins­
tituteurs du Canada. Elle devrait 
être en mesure d’exprimer les vues 
des instituteurs du pays.

Durant ces dernières années, plu­
sieurs commissions scolaires ont 
sous le couvert de difficultés fi­
nancières invoqué cette raison, 
pour baisser le niveau de l’éduca­
tion et de salaires payés aux ins­
tituteurs à un point beaucoup plus 
bas que ne le justifiait réellement 
la situation. Il existe des milliers 
de cas dans ce Dominion où des 
instituteurs reçoivent moins de sa­
laires que les domestiques.

PAS DE DANSE PUBLIQUE . . .

Ramsay

vengeons.”

Contre les catholiques

(T.-C.-Havas>
BERLIN, 7. — Les chefs de la 

Schutzstaffel. (police spéciale des 
chemises noires) ont déclaré, au-
Jourd hui, que tout Allemand a le ne prochaine. Cette décision a été
nrr^t rTar-éfp»* un oi<4 ____ ., . .

SOIREE D’AMATEURS 
REUSSIE, HIER A 

RICHMOND
RICHMOND, 7. — M. J. Gill 

champion danseur des Ahénaquis 
de Pierreville, a remporté les hon­
neurs à la soirée-concert d’ama- 
teurs ici. hier soir. Le professeur 
Homéro lui a décerné la première 
médaille. Les deux autres lauréats 
sont MM. Roger Dumas, acrobate 
et Bruno Lavoie, chanteur de tyro­
liennes, tous deux de Richmond. A 
part ces trois grands prix, l’assis­
tance a vivement applaudi les par­
ticipants suivants: MM. Albert Mil- 
lette, Johin Laprès et Auguste 
Noel, violonneux; Roland M:lette, 
guitariste; Conrad Roberge, chan­
teur. Lionel Sanville, accordéonis­
te; Gédéon Lavigne. pianiste, et 
René Laprés, joueur de banjo. Les 
programmes annonçaient par er­
reur que Mme Laroche et Mlle 
Marguerite. Smith, deux musicien­
nes de grand renom, participe­
raient. h ce concours.

Ce soir, le professeur Homéro

conduit uné soirée d’amateurs sem­
blable à Bromptonville, jeudi à 
East-Angus, vendredi à Windsor 
Mills et lundi à Danville, où la 
séance aura lieu à l’hîtel de ville, 
sous les auspices de TA. C. J. C. 
Il est probable que M. Gill partici­
pera k ces diverses aoirées.

droit d’arrêter un Juif qui apparaît 
en public accompagné d'une Alle­
mande, et d'user de violence si le 
prisonnier résiste.

Les autorités nazies ont porté un 
autre coup aux catholiques: Us ont 
averti tous les employés du gouver­
nement qui appartiennent à des so­
ciétés religieuses qu’ils devaient en 
sortir ou bien ILs perdront leur po­
sition. Leurs enfants devront aussi 
abandonner les organisation reli­
gieuses de la Jeunesse.

Hôtellerie fermée
(Presse Associée).

BAD TOELZ, Allemagne, 7. — 
Aujourd’hui, les autorités bavaroi­
ses ont fermé l’hôtel Park, fré­
quenté exclusivement par des Juifs 
parce que la conduite des Israélites 
a amené des protestations unani­
mes de la, part des aryens de cet 
endroit.

L’agence télégraphique juive 
rapporte de Berlin que le bourg­
mestre de Bad Toelz a ordonné à 
tous les Juifs de quitter Spa en 
dedans de 24 heures et que 350 
personnes, comprenant les malades 
et les vieillards, sont affectées par 
cet ordre. L’agence déclare que 
cette expulsion est due à la pro­
chaine visite de Julius Streicrer, 
organisateur de campagnes anti­
juives, qui doit venir à cet endroit 
bientôt, pour prendre une cure.

prise avant le départ du premier 
ministre Stanley Baldwin, pour 
Aix-les-Bains. France, ou il va pas­
ser sea vacances.

En abandonnant ses fonctions 
ici, on dit que M, Baldwin espérait 
encore en ia possibilité d’éviter une 
guerre entre ITtalie et l'Ethiopie, 
mais qu'il n était pas trop optimis­
te sur la situation

ECONOMIES MESQUINES .
('Suite de la première page)

VIVES REPRESENTATIONS...

(Suite de la page 3) 
cussion s'engage et l’échevin Lin- 
court ne voit pas les raisons de ces 
changements.

Le maire répond qu'il ne voit pas 
d’objections au remaniement de 
certains comités.

L’échevm Laflèche se dit prêt à 
prendre la charge du comité de 
l’électricité ou de la police, mais 
qu’il préférerait l’électricité car il 
s’y enter d mieux pour avoir fait 
partie d'un comité conjoint qui 
discuta avec la Chambre de Com­
merce la question des nouveaux 
taux.

L’échevin Lachance propose, se­
condé par l’échevin Blais que les 
changements suivants soient ac­
ceptés :

Electricité: les éc he vins Turgeon, 
Kelly et Laflèche.

Police: les éc he vins Lachance,
Turgeon et Vallée.

Voirie: les échevina Blais, Tur­
geon et Lachance.
Annexion

M. Francoeur. citoyen de Ste-Cé- 
cile, demande par une requête si­
gnée d*3 plusieurs citoyens que les 
rangs :o et 11 soient annexés à la 
ville de Mégantic et donne comme 
raison que les cultivateurs de ces 
rangs font plutôt affaire dans cette 
ville que dans Ste-Cécile.

Le conseil prendra cette requête 
en considération.

Secours aux chômeurs
Le département des secours aux 

chômeurs fait savoir que les dé­
penses pour secours en avril, mal. 
juin et celles prévues pour juillet et 
août ont été prises en considération 
et que le département voterait la 
somme de $1221.94 pourvu que la 
ville fournisse 22 1-3 pour cent du 
montant.

Les échevins et le maire se de­
mandent si la ville serait en loi de 
passer une résolution pour refuser 
des secours à un citoyen qui ne se­
rait pas résident de cette ville de­
puis 6 ou 12 mois. L’échevin Lin- 
court demande d écrire à l’hon. M 
Bouchard, secrétaire de l’Union des 
municipalités pour savoir si une 
tell? loi existe.

Taxe d'amusements
Le contrôleur du revenu de la 

province demande à la ville de voir 
k faire la perception des taxes et 
surtaxes non remises de la patinoi­
re et demande à faire un rapport 
des entrées de l’hiver passé et qu’à 
l’avenir un rapport, devra être fait 
après chaque saison.

ont couché dans les cellules pour
protection; 1 maison placardée pour 
maladie contagieuse; 1 maison dé­
sinfectée pour maladie contagieuse; 
15 repas donnés à des indigents; 12 
camions pesés sur la balance pu­
blique; 83 voyages pesés sur la ba­
lance publique.

Perception des taxes de chiens. 
$25 00.

Du travail aux chômtura
L’échevin Baron propose, secondé 

par l’échevin Lachance que les 
sans-travail auront droit à leur 
secours s'ils travaillent 10 heures 
par jour. Il est proposé par l èche- 
vin Blais secondé par l’échevin Val­
lée, qu’un montant de $10 00 soit 
remis sur la tax^ d’affaires payé 
pour un an à M. Leclerc, manufac­
turier de liqueurs douce* de 8t-E- 
varlste.

Proposé par l’échevin Blais, se­
condé par l’échevin Baron qu’une 
paire de chevaux soit vendue et que 
le comité de la voirie soit autorisé 
à les vendre au meilleur prix pos­
sible.

L'échevin Lachance propose se­
condé par l'échevin Turgeon que 
M. John Therrien soit nommé gar­
dien d’enclos à la ville de Mégantic.

Comme nouveau président du co­
mité de police, l'échevin Lachance 
demande à la ville de voter $50 à 
ce comité pour les besoins qui peu­
vent être nécessaires pour la pro­
tection de la morale.

Règlements des hôtels
A propos de ce règlement, 11 est 

proposé par l’échevin Lachance se­
condé par l’échevin Laflèche qu’u­
ne demande soit faite à la commis­
sion des liqueurs pour que les ré­
glements soient observés dans les 
hôtels.

Après une discussion au sujet 
des danses publiques dans les hô- j 
tels, il est proposé par l’échevin La- ; 
chance, secondé par l’échevin Val- * 
lée que toute danse publique dans 
les hôtels et restaurants soit pro­
hibée.

Cet** séance fut la plus longue 
depuis 1* formation de ee conseil.

SEULE, UNE NOURRITURE 
CHOISIE VOUS DONNERA 

LA RESERVE O’ENERQIE , 
VOULUE

Beaucoup de gens ont au profiter 
du vieil adage : ** Vaut mieux 
prévenir que guérfr’' La natur# 
prévient généralement d’une 
indisposition qui menaoa mai* 
malheureusement on y prend 
pas toujours garde Si vous été* 
fatigué—ai vous êtes éreinté-Wt 
voua ne mangez pas ou ne 
dormez pas prenez sarde:

C’est alors qu’il faut aller chea 
votre épicier commander le 
CREAM PORTER BOSWELL.

fait que prendre son intérêt et lui 
a rendu service. Ce n’est pas de 
trop non plus pour un Rotarlen de 
diriger le client chez son compéti­
teur s’il croit que celui-ci est plus 
en mesure que lui de rendre *ervi* 
ce au client

Employeurs et employés
Quant aux bonnes relations qui 

doivent exister entre l’employeur et 
l’employé, c’est toute la société qui 
en bénéficiera. En s intéressant 
au sort de son employé, l’employeur 
en sera repayé sous forme d élimi­
nation de perte de temps en ce sens 
qu’un employé bien traité travaille 
bien et qu’un employé mal traité 
travaille médiocrement Les buinca 
relations entre l’un et l’autre déve­
loppent de plus la bonne entente, 
la coopération et l'amitié; en résu­
mé elles offrent de meilleures, con­
ditions de vie et de travail pour 
l’employé et une plus grande pros­
périté et beaucoup plus de satisfac­
tion pour l’employeur.

LE SECRET
DU SUCCES

(Suite de la première page)

L’Angleterre ridiculisée
Les Journaux ne cessent d’accla­

mer “la détermination inébranlable” 
de ITtalie tout en tournant en dé- ; . #
rision la Grande-Bretagne et la économies mesquines 
Société dM Nation. ^ f i II a condamné la petite école

Popolo di Roma dit qu une comme une institution qui est de-

Confrôle fédéral
OTTAWA. 7. — Un contrôle fé­

déral sur l’éducation, la réorgani­
sation des méthodes d'administra­
tion. l’abolition des salaires de fa­
mine pour les professeurs et la 
révision du système de taxes sco­
laires ont été préconisées par M.
J. R. Mackay de Saskatoon à la 
convention annuelle de la fédéra­
tion des instituteurs canadiens 
hier.

Des délégués des neufs provin­
ces y assistent.

Les délégué» été reçus par 
le premier ministre, l’hon. R. B.
Bennett et, le contrôleur Fulgence 
Charpentier. De même que les ins­
tituteurs du Canada, <Ht. M. Ben­
nett, lui aussi a eu plusieurs pro­
blèmes à résoudre durant les der­
niers cinq ans.

Le manque d’un contrôle pro- „__ ______  _____ .
vjncial et fédéral. îe doublement 1 que le conseil recommande l'octroi 
rxj décentralisation caractérisent ] de ce permis si cette demande est 
I éducation au Canada sous une conforme à la loi de la commission 
administration en partie munici- des liqueurs, 
pale et provinciale, a dit M. Mac­
kay à ses confrères. Ce qui est. Rapport de la police 
d après lui, une barrière insur­
montable contre l’unité nationale.

«Suite de la page 3)
Coopération bienfaisante

Un grand nombre de maisons 
daffaires se sont plu a reconnaî­
tre qu'en cette matière de relations 
commerciales entre individus, le 
Rotary avait atteint le but qu'il 
propose à ses membres; s’organiser 
pour servir, tel est le fondement 
sur lequel s’élèvera un commerce 
prospère et durable. Le Rotanen. 
tout comme un homme d'affaires 
d'ailleurs, doit bien comnr^ndre 
qu’il devra coopérer dans une cer­
taine mesure avec le compétiteur en 
ce sens qu'il doit avoir pour lui 
beaucoup de considération; il doit 
réaliser que les revenus honnêtes 
sont basés sur ce que l’on donne 
honnêtement en échange; que les 
employeurs doivent bien traiter les 
employés, oe qui permet à ceux-ci 
d'augmenter leur pouvoir d’achat. 
En pressant l'étude, le développe­
ment et la pratique de ces princi­
pes en affaires, le Rotary indique la 
voie par laquelle le commerce ob- ! 
tiendra non seulement le succès 
qui se traduit par une augmenta­
tion dans le trésor, mais atteindra 
le but bien plus important auquel 
tout homme d'affaires aoit aspirer, 
le respect de soi-même et des au­
tres et la satisfaction d'avoir fait 
quelque chose pour la société.

L’objectif du Rotary
Le club Rotary n accepte qu un 

représentant dans chaque sphère 
d'activité, mais cela ne veut pas 
di$e que chacun de ces membres 
représente dans le club tous les au­
tres qui appartiennent à sa catégo­
rie, puisqu’il na pas été choisi par 
ceux-ci; ce que le Rotarien peut 
faire et ce qu’on attend de lui, c’est 
qu’il représente dignement sa sphè­
re d’activité dans le club. Le Ro­
tary naura du succès que si cha­
que membre remplit bien son rôle 
Et comprenant bien son rôle, il 
s'efforcera de mettre en pratique 
autour de lui ce qu’il aura appris 
au sein de cette organisation.

Pour Réparations 
sur

Laveuses
Radios

Réfrigérateurs 
Fers à Repasser 

Grille-pain 
Balayeuses 
Electriques

Ross-Biron Electric
Limited

17-21, rue Frontenac, 
Sherbrooke, Qué.

Emprunt
H est proposé par l’échevin Kel­

ly secondé par l’échevin Turgeon, 
qu’un emprunt sur billet de $12.000 
soit demandé à la Commission mu­
nicipale.

L’hôtel “Chez Sel” demande à la 
ville l'appuie de celle-ci auprès de 
la commision des liqueur* pour un 
permis de vente de bière et vin

H est proposé par l’échevin Tur­
geon secondé par l’échevin Lincourt

Le département de la police don­
ne son rapport pour le* mol* de 
Juin et Juliet: 4 appel* pour le feu, 
dommage* minimes; 7 prisonniers 
ou arrestations: 80 appels pour Je

L* secret du succès
Puisque le Rotary proclame que 

ces données ne sont pas seulement 
pratiques, mais qu’elles sont la ba­
se du succès en affaires il sera 
bon de les adopter non seulement 
individuellement, mais de les ré­
pandre. Un homme qui se consa­
cre aux affaires s'engage du même 
coup à assurer un bon service à sa 
clientèle. L’idéal du sendee com­
porte la reconnaissance du fait que 
le vendeur doit être animé des 
meilleurs sentiments de Justice à 
l’égard de l'acheteur. Il devra faire 
en sorte que l'acheteur mette tou­
te sa confiance en lui; il doit mê­
me, s’il est honnête, conseiller la- 
cheteur dans ses achats et s'assu­
rer si la transaction profitera ou 
non à son client; si elle ne devait 
pas lui profiter, le vendeur ne fe­
ra que son devoir en avertissant l’a­
cheteur que la transaction ne lui 
donnera pas satisfaction. Et Je 
client, loin de s’éloigner pour tou­
jours de cet établissement, y re

département de police; 34 hommes viendra assuré que 1« vendeur n'a

.imnimmiminmniHiimmiiimniH

Un Avantage
de la

DEPRESSION
Malgré tout ce qu’on a 
dit contre la crise, elle a 
eu au moins ceci de bon 
qu’elle nous a appris à 
administrer nos petites 
affaires avec plus de pru­
dence et de .bon sens . • •

Il nous a fallu nous adap­
ter bon gré mal gré à la 
nouvelle situation. La 
crise nous a appris à ob­
tenir une valeur complè­
te de 100 sous pour cha­
que dollar dépensé, et les 
marchands et industriels 
encore plus que les au­
tres.

Vous seriez surpris de 
connaître le nombre de 
ces gens qui en sont ve­
nus finalement à com­
prendre que seuls les 
bons imprimés leur sont 
vraiment profitables.

Pour de meilleurs 
imprimés, 

adressez-vous sans 
hésiter è

LA TRIBUNE
LIMITÉS

Téléphone 971
(Servie* d’Impression)

r>!r>bje ! WIU mmm ArSU 4'iff tir* 
j%n» i*. r*ch«» a« c* j«cker : m 

' kflretr. jHMj<r*tt-
dr* et qve t§1« J*

dit t pur o«i4 "b
Pr«n<1» fard* A M»nn*ni I Va •'O*’ r'Mt t«f" — gt 

fa tlralfl* QUOI r
i* paplrr — ai B«n !

r,

3 * O
No 997

saf.-xa



8 LA TRIBL'XE, Sherbrooke, ALEKl'WLIJi, 7 AU L L' 1939

L'activité est grande aux quartiers-généraux des deux partis
Libre en prison... Libéraux et conservateurs 

se préparent avec ar­
deur a la campagne 

électorale qui doit 
commencer inces 

samment.
• Presse Canachennf* 

OTTAWA. 7 - Deux édifices
situes dans la basse-ville à Otta­
wa sont deux des bureaux les plus 
affaires au Canada. Ils renferment 
les quartiers - generaux nationaux 
de nos deux principaux partis po­
litiques. le parti libéral et le paru 
conservateur.

Des tonnes de documents ont ete 
publiées jusqu'à date, et une plus 
grande quantité suivra a mesure 
que la campagne électorale avance­
ra Des orateurs seront envoyés 
dans differentes parties du paya 
des reseaux de radio sont disposés 
et des reunions publiques sont or­
ganisées.

De prime abord, ils ont lappa- 
rence de bureaux ordinaires. Des 
portraits suspendus aux murs sont 
les premiers indices du contraire 
celui du premier ministre décore 
les quartiers-genéraux conserva­
teurs. et celui du T H Mackenzie 
King, le bureau liberal Maigre la 
chaieur et l'humidite, des hommes 
et des femmes sagitent. adressent 
des enveloppes, font de la copie, 
dictent des réponses aux correspon­
dants. accomplissent mille et une 
besognes.

Les bureaux ont le même objec­
tif — gagner les elections — ils n en 
sont pas moins constitues de ma­
nière differente. Le bureau liberal 
est ouvert depuis Juillet 1932. mais 
celui des conservateurs ne l'est que 
depuis janvier. Aussi, les consei- 
vateurs hâtent-ils la bei.-^ne avec 
un personnel plus nombreux pour 
se rattraper dans la course aux vo­
tes.

Par des moyens differents, mais 
egalement efficaces, les deux bu­
reaux sont en contact avec leo 
points éloignés du pays, tâtant le 
pouls politique de la nation. Bien 
que la littérature sou leur princi­
pal mode de propagande, les ora­
teurs arrivent bons seconds. Les 
itinéraires de M. King et M Ben­
nett seront fixés par leurs quar- 
uers-generaux nationaux.

Leurs lieutenants les suivront a 
travers le pays, pendant que les as­
sociations provinciales disposeront 
d'orateurs locaux.

Un autre travail important, peut- 
être le plus important, cést de re­
cueillir et de distribuer les fonds 
électoraux, car il est aussi vrai au- 
jourd'hui que du temps de Joseph 
Israel Tarte de dire que les élec­
tions ne se gagnent pas avec des 

LAC MEGANTIC. 7 - L Associa- prières. Ce côté de leur activité 
tion de la Jeunesse Libéral du corn- très secrètement garde non seu- 
té de Frontenac dont le chef-lieu i Ornent de 1 extérieur, mais aussi de 
est Lac Mégantic et qui compte j l'inteneur, vu que 1 appétit pour 
au-delà de cinq cents membres dans - argent des associations provincia- 
la ville de Mégantic et dans les pa- j ieB excède ordinairement l'habile-

POUR TROUVER LE TRÉSOR

Be»tK

LES JUMELLES 
TEA 

TIMIDIÏE

même demeuré quelques instants 
seul avec les Jumelles, pendant une 
courte absence du Dr Dafoe et des 
gardes-malades

Cette visité ressemblait peu à cel­
le qu’on leur rendait, lorsque les 
célèbres Jumelles étaient encore des 
bébés vagissants dans des incuba­
teurs, dans l'humble demeure de 
leurs parents, Oliva et Klzire Dion­
ne. L’entrevue, remplie de de­
monstrations Joyeuses et de "ri­
settes'’ adorables, aurait comain- 
eu les plus sceptiques que les ju­
melles Dionne sont vraiment des 
bébés extraordinaires.

Le docteur et les gardes-malades 
les rapportant de leur bain, étalent 
étourdis de leurs cris et leurs pro- 

, testations parce qu'on les retirait 
i de l'eau. Mais leur mécontente­
ment se dissipa très vite, pendant 
qu'on les asséchait et les poudrait,

Les visiteurs qui affluent à 
l’hôpital Dafoe n’effraient 
pas les quintuplettes Dion­
ne.

(Presse Canadienne»
CALLANDER. Ont.. 7. — Sans

"sst ”*£*“*“ re*ard( ;ntkAcr<,t i lorsqu'elles s'aperçurent que des fi- 
n quintuplettes ^ étrangères les contemplaient
Dionne ne connaissent heureuse- derT)ère lrs ‘'trr.s 
ment pas les atteintes de ta timi­
dité, qui sont ordinairement 1 apa­
nage des bébés de leur âge. Elles un petit lit près de la fenêtre, grim

s asseoir, à son tour, sur 1 estomac 
d’Yvonne.

Le Dr Dafoe, qui aida les gardes 
a les vêtir et à leur donner leur 
bouteille réussit, à grands efforts, 
à garder son lorgnon sur le nez, 
pendant qu'il les transportait. Il en 
fut quitte pour deux ou trois bon­
nes tapes sur les Joues appliquées 
par des menottes déjà vigoureuses

Marie. Cécile et Emilie, dans le 
même lit, s'amusaient à sasseoir 
les unes sur les autres, a se taqui­
ner. et à Ja^er dans leur langage 
enfantin La seule qui montre quel­
que timidité est Cécile. Lorsqu'on 
la regarde, elle met son petit doigt 
dans sa bouche, et se cache la fi­
gure dans les couvertures. Annette 
est une petite curieuse qui explore 
tous les coins de la couchette, pen­
dant qu’Yvonne. debout, fait de 
l’oeil aux visiteurs, et Marie s’a­
muse toute seule, à sa manière. El­
le a un sourire espiegle et entendu 
qui charme tous les visiteurs.

MOUVEMENT 
FASCISTE AUX 

ETATS-UNIS

Yvonne, placée la première dans D’UN

W. Z. Foster, ex-candidat 
communiste à la présidence, 
met Hcarst. C'ouKhlin. Long 
et Townsend dans le même 
panier.

Bien tju’il soit un ht.mme libre, 
Arthur JORGENSON, de Cle­
veland. doit retourner au peni- 
tencier de l’Ohio en attendant le 
pardon du gouverneur Davey. 
JcrgenMtn a passé sept mois en 
prison pour un crime qu’il sou­
tient n'avoir pas commis. Un 
autre homme a confessé être 
l'auteur du vol pour lequel Jor­
genson a été condamné, maii 
une technique légale oblige ce­
lui-ci a retourner en prison en 
attendant le décret du gouver­
neur.

On se sert de ce navire de sauvetage, r**ORI'HIR*\ pour retrouver 
le trésor de M.OOCOOO a $15 0 00.000 que l’on croit être enfermé 
dans les coffres du "Lusitani a", qui a été coulé par un sous- 
marin allemand, pendant la Cl randc (îuerre. Dans cette photo, 
graphie, on voit r**Orphir” a la pointe de Kin^ale, Irlande, et 
dans le médaillon. J. A. DESIR, qui était un officier suhal- 
terne du ‘‘Lusitania ’ et qui se ra le commendant en chef du ba­
teau de sauvetage.

savent déjà "se présenter”, et ga­
gner les coeurs.

Depuis qu’on a inauguré le sys­
tème de les faire apparaître qua­
tre fois par jour, aux yeux du pu- 
b*ic. personne n'avait encore pu 
trouver le "sésame ouvre-toi ' qui 
permet de pénétrer dans le sanc­
tuaire des bébés. Mais un jour- 
n iste de la "Canadian Press a 
Justement eu cette aubaine. Il est

pa immédiatement sur le bout des 
pieds, pour voir "qui s'amenait". 
Elle ne fut pas intimidée un seul 
moment. Comme on déposait An- 
nette dans le même lit. Marie. Cé­
cile et Emilie étant placées dans un 
lit voisin. Yvonne essaya d'attraper 
un crayon, à travers la vitre, mais 
l'effort la fit retomber sur Annette 
Celle-ci, offusquée, n’eut rien de 
plus pressé que de se relever et de

ASCENSEUR A
ARTHABASKA

ARTHABASKA, 7. — La chute 
d'un ascenseur à la construction au 

rfciftt les Frères du Saerè-Cotur 
ici a failli avoir des suites graves. 
Les deux occupants s'en sont tirés, 
l’un avec un pouce écrasé. M. Léon 
Bergeron et l’autre avec de légères 
blessures à la tête, M. Jean-Marie 
Bergeron.

(Presse Associée»
MOSCOU, - William Z Fos­

ter. ex-candidat communnste a 11 
présidence des Etats-Unis, a décla­
ré au congrès de la 3e Intematio- 
nale que la tendance croissante dej 
ouvriers américains vers le commu- 
nisme est contrebalancée par un« 
recrudescence du fasciste.

Il a accusé William Randolph 
Hearst. le Père C E Coughlin, 1* 
sénateur Huey Long et le Dr F. E 
Townsend de diriger des "mouve­
ments soi-disant libéraux'’ qui sont 
en réalité des mouvements aux ten­
dances fascistes. Foster a déclaré 
que le capitalisme "a échoue danj 
la défense de l'économie national! 
contre les ravages de la crise éco­
nomique et de l'antagonisme crois­
sant entre les classes.

UNE PLAISANTERIE 
UE

INSURRECTION EN 
CAROLINE OU SUO

LES JEUNES 
LIBERAUX DANS 

E '

René Bernard est condamne à 
payer $75 de dommages à 
un jeune homme à qui il 
avait fait manger une pom- 
m? . . . faisandée.

Le gouverneur de l’étàt dépê­
che les Gardes Nationaux 
pour mettre les grévistes à 
la raison.

MM. Aimé Roy et Raoul Fer- 
land sont présidents de 2 
nouvelles sections de la Jeu­
nesse Libérale à Springhill 
et à St-Samuel Station.

(Spécial à la * Tribune )

rojsses environnantes, vient de for­
mer deux nouvelles sections a
Springhill et St-Samuel Station 
Ces deux nouvelles sections comp­
tent chacune une vingtaine de 
membres actifs et leurs comités se 
composent comme suit

St-Samuel Station: Président M 
Aimé Roy; vice-président: M. Al­
bany Lacroix; secrétaire; M. Clo­
vis Maranda; trésorier M. Yves 
Côté, organisateur; M. Prosper 
Côté; 1er conseiller: M. Angelo 
Champagne; 2e conseiller. M Hen­
ri Bilodeau; 3e conseiller: M Jo­
seph Champagne; 4e conseiller: M 
Gérard Lacroix; assistant - secre­
taire; M. Yves Côte

Comité élu a Springhill: Presi­
dent: M Raoul Ferland; vice-pré­
sident: M. Armand Ferland; tré­
sorier: M. Armand Roy; secrétaire: 
M. Félicien Lecours; organisateur 
M Alyre Poirier ; 1er conseiller ; M 
Gérard Beilavance; 2e conseiller : 
M Lionel Busqué. 3e conseiller : 
M. Odiion Audet, 4? conseiller: M 
Philippe Parent.

e des quartiers-genéraux du payi 
à en recueillir.

M. J. E. Lawson, qui siégeait lors 
de la derniere Chambre, comme dé­
pute conservateur de York-Ouest 
est en charge du bureau nationa. 
de son parti. Norman Lambert, an­
cien Journaliste de Winnipeg et de 
Toronto, dirige le oureau libéral ec 
vertu de sa charge de secrétaire de 
la federation liberale nationale,

UN MEDECIN EST 
PIETINE A MORT

Suites dramatiques dune 
beuverie a Kansas City.

QUEBEC, 7. — L’hon juge Ro­
méo Langlais vient <ie rendre plu­
sieurs jugements importants dans 
des causes chi district judiciaire de 
la Beauce. Un de ces jugements 
était attendu avec beaucoup d’im- I 
patience par la population du dis­
trict. Il s'agissait, en effet, d’une j 
affaire oui, par son originalité, 
avait soulevé l'attention d’une 
foule de gens.

Antonio Giasson, de St-Côme. en 
sa qualité de tuteur a son frère 
mineur. Ovila, poursuivait en dom- ! 
mages René Bernard, du même 
lieu, parce Que dans un restaurant 
dont il est le propriétaire il lui 
a* ait fait manger une pomme dans 
laquelle se trouvaient des oriures. 
Le juge, après avoir étudie la 
preuve, a condamne le défendeur 
à payer une somme de $75* au de­
mandeur.

Il apparaît dans la preuve, cons­
tate la tour, que le defendeur u 
contribue avec son commis a faire 
manger a Ovila Giasson la pomme 
en question et que le tour qu’on 
lui a joué est un de ces tours 
qualifiables.

“Les autorités hygiéniques’', dit 
le juge, "prennent toutes les pré­
cautions possibles pour éloigner 
les causes de contagion et les mi­
crobes dans nos campagnes, et si 
la Cour sanctionnait l’exécution de 
tours de cette façon ce serait ou­
vrir la porte a un état anti- uni­
taire excessivement dangereux.

"Le défendeur, qui est un mar­
chand en vue, a manqué de juge­
ment ainsi que son commis qui l'a 
aidé dans l’accomplisement de son

«Presse Associée»
COLUMBIA. Caroline du Sud. 6 

— Des gardes nationaux addition­
nels ont reçu l’ordre de se rendre 
au village Pelzer Mill qui est dans 
les affres dune grève. Le gouver­
neur Olin Johnston a donné ces 
ordres catégoriques pour creer "une 
haie de soldats ' autour ae la zone 
affectée, qu’il a déclaré samedi "en 
état d insurrection 

L'adjudant-général James Dozier 
dit qu une batterie d'artillerie com­
posée de trois officiers et 65 hom­
mes. et un officier et huit hommes 
de la batterie "F’’ du 115e d artil­
lerie de campagne ont reçu l'ordre 
de se rendre sur les lieux de la 
grève pour relever les gar les.

Le général Dozier a déclaré que 
le gouverneur avait autorisé ces 
renions "non pas parce que nous 
prévoyons d autres désordres ou 
que nous avons appris quelque ru­
meur de ce genre ’ mais pour aider 
les troupes en devoir "nuit et'jour' 
depuis qu'elles ont répondu à l'or­
dre de se rendre sur les lieux

LA TOMATE EST UN 
FRUIT, DIT LA COUR

Ainsi statue la Cour Suprême 
de la Virginie en décidant 
d’une cause de meurtre.

ACCOM AC. Virginie, 7 — La
Cour Sunréme des appels de Virgi­
nie. tandis qu'elle examinait gra­
vement la preuve soumise au pro­action et il est responsable de son cès d'un homme trouvé coupable de 

employeur comme il est responsa- martre, a décrété que la tomate 
ble de lui-meme.

(Presse AssociéeI. 
KANSAS CITY, Kansas, 7. — 

La police a arrêté Clarence Ed­
wards, 34 ans. comme le meurtrier 
du Dr Paul Rodgers, dentiste âgé

mages.

MORT DE MME
LOUIS LEHGÜa

A Lyster.

(Spécial à la "Tribune’)
LYSTER. 7—Est décédée a l’hô­

pital de St-Ferdinand Mme Vvc 
Louis Lehoux. a l'âge de 78 ans.

Mme Lehoux était une citoyenne 
bien connue de notre population et 
elle laisse dans le deuil plusieurs 
enfants.

Ses funérailles et 1 inhumation 
•urent lieu a St-Ferdinand au mi­
lieu d'un grand nombre de parenti
et amis

Les parents de la défunte ont re­
çu un grand nombre de témoigna­
ges de sympathie*.

"PouJlJkji
SOINS DURGEHCE

"Heureusement, le tour na pas 
eu de suite et Giasson n’a pas été 
malade, mais il a été injurié et hu­
milié et le défendeur doit être pu­
ni”.

Bernard a donc été condamné a 
ei «U cours U« J .I»^r-| p au demandeur $75 en dom- 

rogatoire il a declare, ait-elle: "Je 
l'ai piétine, je l'ai piétiné parce 
Qu’il m'avait frappé.”

"Nous avons obtenu un aveu de 
culpabilité”, a déclare le capitai­
ne de police Stanley Beatty.

Etvwards fut arrêté fiai la poli­
ce de Kansas City et les agents 
de circulation des grand-routes du 
Missouri, près de Smithville, Mis­
souri, a 40 milles au nord d’ici. Le 
capitaine Beatty dit qu'Edwards 
lui a declare qu'il a sauté sur le 
corps du Dr Rodgers et l'a piétiné 
jusqu'à mort, au cours d une ba­
taille qui commença par un combat 
peu important entre hommes ivres.

Rodgers m'emmena dans son au­
to et me dit ensuite qu'il aimait 
a se battre '. aurait dit Edawrds à 
la police, 
de 1

FUNERAILLES DE 
M. J. MACDONALD

A Scotstow n.

«Spécial a la ' Tribune' j 
SCOTSTOWN 7 — Les funérail­

les de M John MacDonald foudroya 
au cours d un orage électrique, ont mettant à Kelley de retourner à ses 

i eu lieu ici. Quelque trois cent* champs

meurtre
est un fruit. Il s'agissait de dirç si 
la tomate était un fruit ou un 
légume, et la décision du tribunal 1 
a renversé le premier procès et or- ^ 
donn:' un nouveau procès pour Paul ! 
Wesels, trouvé coupable d'avoir 
fatalement blessé Dewey Coard à 
Greenbush. Virginie.

Les défenseurs de W esse is se ba- j 
salent surtout sur le fait qu Otho T. ' 
Kelley avait été excusé de ses de- ; 
voir» de juré par la Cour, parce ! 
qu'il était “occupé à cueillir ses to- ! 
mates" Les lois de la Virginie ! 
n’exemptent un juré que lorsqu’L 
est "un producteur fruitier active­
ment engagé à ses récoltes ” La 
Cour Suprême a trouvé que la 
Cour de circuit était dans son droit 
à ce sujet, en citant le dictionnaire 
mais elle a trouvé que la Cour de 
circuit a commis une erreur sur j 
d'autres points techniques en per

personnes de toutes les parties du 
comté sont venu rendre un dernier 

.. Nous sommes descendus ! hommage au défunt qui Jouissait de 
machine pour nous battre. ' ^time generale Le Rèv M Smith

mais il me renversa par terre et 
je devins furieux et je le piétinai,
je le piétinai.”

Le cadavre brutalement piétiné 
du Dr Kodgers fut trouvé sur le 
bord d’une route solitaire, près de 
la riviere Missouri, ici dimanche 
matin.
DEGATS DE LA

TEMPETE DANS
SHEFFORD

FUNERAILLES DE 
MME N. FILION

ministre presbytérien, officiait au 
service funèbre qui eut lieu ans 11 
demeure du défunt. L'inhumation 
eut Heu dans le terrain familial au
cimetière Riverv.o^. a Scotstown ------------

Les porteurs étaient les six con- LYS 1ER 7. — Est décedee ici 
frères du défunt dans le Conseil de Mme Napoléon Ftllion (née Lucien- 
Hampden; MM. Wm. MacLean W | ne Blouin». â 1 âge de 4ô ans et 
A St-Laurent, r . D R. Graham, J quelques mois, après une longue 
C. Smith, J D. Graham et David maladie.
Smith Les maires de presque tou- Eh* laisse pour la pleurer: son 
tes les municipalités rurales du époux, M Napoléon Fillion, plu- 
comté assistaient aux funérailles. sieurs enfants, des frères et soeurs

(Special a la "Tribun* ).
WEST SHEFFORD, T. - Lt re­

cent orage a cause des dommages 
dana la région. Un vent tre* vio­
lent a renverse quelques arbres- 
abattu le? plantes potagères, brise 
les i gnes électriques et téléproni­
ques qu» n'ont pu fonctionner que 
quelques heures apres Forage.

Le défunt laisse pour le pleurer; 
son épouse <née Theresa Ander-

et des neveux et nièces.
La sépulture eut lieu au milieu de

son»; une fille. Elizabeth MacDo- nombreux parents et amis en l’é- 
nald. et trois enfants aoptifs. Mlle fhse de Ste-Anastasie Finhuma- 
Marion Young, de Portuind. Me tlon *ut heu au cimetière paroissial.

ST-GERARD

MM Austin Young, de Lewiston 
Me et Donald Young, de Scots- 
town.

M John MacDonald était né à 
Bsllallan. Ecosse, il y a 65 ans, J 

| demeurait a BallaUan, (rang de 
; Hampden) depuis Fâçe d un an. U 

fut président de la Commission 
Scolaire de Hampden puis maire 
de la municipalité pendant 18 ans

(Spécial à la "Tribune')
8T-GERARD. 7. — MM. et Mmes I Albert Brière , Patrice Lapointe 

Mlle Marguerite Brière et M L. D 
Després, ce dernier de Weedon. 
sont ailes au chevet d une religieu­
se, leur parente, à Nicolet.

-Mme Louis Payeur et se» fils. 
MM Philippe et André, sa fille, 
Mlle Irène, de Bt-Sylvestre, et Mlie 
Cécile Pelchat, de Thetford Mines 
ont visité M J. Arthur Gameau.

—M J. 8. Croteau est allé passer 
une couple de mole aux Etats-Unis

Dan? le cortège on remar­
quait outre les parents déjà men­
tionnes Mme J Roy, de Montreal. 
M et Mme Patrice Laçasse de 
New Britain Conn la famille Jo­
seph La flamme MM. Edouard De- 
lisle. Ernest Fillion, J. Rousseau 
de Princeville. Octave Bernard Al­
bert Roy. D et J. Martineau J 
Ouay. Désiré Fradette. Charles

pour deux termes Tl appartenait à 
la religion presbytérienne et il était 
organisateur du parti libéral dans 
son district.

et préfet du comté de Compton i Q°ulet Alfred Ouay. Adolphe Moi
san. Pierre Côté Napoléon Laflam- 
me. T Landry. Thomas Thibodeau. 
Frank Bisson Ephrem Carrier Da­
masse et Zéphirin Boislard, Hono­
ré et Zoeî Ftllion, Edouard Boiüarl 
Jacques Laçasse. Aimé Bilodeau J 
Fillion, Arthur Beaulieu, Antonio 
Carrier. J Boislard. Charles et .Al­
bert Couture, Albert Huard Baptis­
te et T Roy. J Renaud Joseph Go- 
bell et Jean Boisonneault. les reli­
gieuses du couvent et plusieurs au­
tres. La famille a reçu de nom- 
brrux témoignage* de sympathies

—Mlle Thérèse Lambert, de Wee­
don. a flatté sa soeur, Mme Raoul
Lussier.

— M. et Mme Ovila Beaudoin et 
leurs enfants, de Marti e ton, M et 
Mme Doria Bernard, MM Jean- 
Paul Doyon et Amédée eBaure- 
gard de Lime Rldge, ont visité M 
Arthur Doyon

Une Sherbrookoise
gagne le premier prix :

Ce magnifique

RÉFRIGÉRATEUR
SPARTO N

Mme E. F. Patton écrit 
le meilleur 4’Limerick'’

------ - ------ j
Son envoi fut adressé deux jours 

avant la fin du concours,

UNE INTERVIEW
Dario les coquets appartements modernes 
qu’occupe le ménage Patton, au No. 255 
de la rue Ontario, Madame E. F. Patton 
«née Alberta Wheeler), consent de bonne 
grâce a l'interview que nous lui deman­
dons. Madame Fatten vient de triompher 
au concours national de "limerick", de la 
Cie Sparton, dont le prix est un réfrigé­
rateur de luxe Sparton. U s'agissait de 
donner son impression de l'appareil en 
cinq vers. Voici la traduction du "limerick" 
de Madame Fatten:
Dans un Sparton. jamais d’épais frimas 
A l'appareil ne causent d’embarras:

Car, chaque jour, l'horloge 
Est là qui les déloge:

Et grâce à elle, on n a pas de tracas.
Ap rês les félicitations, nous lui deman­

dons comment elle aime son réfrigérateur 
Sparton De Luxe. Oh' beaucoup. Je 
Fa vais choisi parce que je l'aimais ! La 
porte ' Baskador” est si commode. Et 
Ihorloge de contrôle automatique est une 
fine invention: pas de danger que l'appa­
reil s'enfrimasse si on oublie de fermer le 
courant. L'horloge arrête le mécanisme

Modèle OeLuxe

Madame- E. F. Patton, gagnante du 
concours national Sparton de "limerick’*

ie temps qu’il faut pour que le frimas 
fonde. Et c’est fin aussi, une horloge 
dans la cuisine, toujours remaniée !

—Pourquoi avez-vous choisi un réfrigé­
rateur Sparton ?

—Bien, nous avions un radio Sparton 
dont nous étions enchantés, mon mari et 
moi. Le réfrigérateur doit être aussi bon 
que le radio, nous sommes-nous dit. Et 
J'aimais les lignes élégantes et les com­
modités du Sparton.

—Et depuis que vous l’avez ?
—Je l'apprécie davantage dé jour en 

jour. H nous épargne un Joli montant à 
la longue pas de perte par la chaleur, 
la congélation si rapide permet de varier 
les desserts Je pourrais difficilement me 
passer de mon Sparton

Nous reparlons du concours Madame 
Patton adressa son envol dans les deux 
derniers Jours du concours Elle Savait 
oublié, quand M B Keeler lui apprit la 
bonne nouvelle de son succès Nos félicita­
tions encore une fois

VOYEZ ceite HORLOGE
ELLE EMPECHE LE FRIMAS

Protège vos aliments. . .
Epargne du courant

n 12 /

Le nouveau Sparton est en avant de tout 
réfrigérateur électrique. Son contrôle du 
mécanisme, par une horloge empêche l'accu­
mulation de frimas, maintient la température 
uniforme et épargne considérablement d é- 
lectricité. Il n‘y a plu* de PERTE ! I>es sept 
caractéristiques de supériorité du Sparton 
économisent de 20 % à 30 Pour entière 
satisfaction, le réfrigérateur à horloge :

Horloge de contrôle électrique 

De 20% a 30% plus economique 

Congelation rapide et silencieuse 

Dégagement instantané des cubas

VOYEZ L’ETALAGE DANS NOS VITRINES
53Q pour votre vieille glacière — en compte sur Sparton neuf. La série corn 
^ plète des Sparton en magasin, prix à partir de $159.

VENDUS A TERMES FACILES

-------RADIOS SPARTON--------

AUTRE CONCOURS SPRTON 
A PROPOS DE RADIOS ! 

Condition» annoncée* 
le 15 août.

Préparei-vous !

Une mise de $5 place un radio Sparton chez vous.
Profitez de nos soldes d’août pour acquérir un RADIO SPARTON

RADIO SPAR TON
Zephyr, 5 lampe»

** 189 M $75En vente à

t67-D, 6 lampe»
Règ $116 50 ÇQÇ

En vente h

\mb*MAdnr
Rég $132 50 

En rente à
Airmaster, 8 lampes.

Rég $156 50. En vente à $135 Envoy. 10 lampe*
Rég. $105 00 En vente à

6 lampe**

$115
$175

REPARATIONS SUR APPAREILS ELECTRIQUES ET RADIOS

KEELER & CROSS, Ltd.
72, rue Wellington Nord Téléphone SOeO

MAGASIN OUVERT TOUS LES SOIRS
Peu de dépenses assurent à nos clients les prix les plus has.


